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LETTRE DE ROME, DE NOTRE CORRESPONDANT JACQUES FERRIER

NOEL ET LES JEUNES ITALIENS

I Après le triple I
E crime de Mulhouse |
1.. _, MULHOUSEv4^.%,̂ ^sa. sto ... |
P de la famille Perreux ne pou- |
p vait ètre seul y»; telje est une 1
jlì des premières conclusions à la- f§
È quelle sont arrivés lés enquè- 1
t teurs. En effet,, tandis que M. Il
H Perreux a recu une balle, Mme i
B Perreux a été atteinte par cinq 1
|; projectiles. Le petit Alain a re- 3
| cu lui, deux balles.

Le nombre d'impaets relevés i
|. sur Ics murs a donc amene les g
|\i enquèteurs à supposer qu'au ||
|J moins deux assassins ont parti- ||

cipé à cette tuerie.
H Cette thèse pourrait étre ren- tì
fe forcéc par le fait que M. et §8
|ì Mme Perreux ont été sauvage- ||
|i ment achevés à coups de mar- 1
É teau. ||
1 Un fait jusqu'à présent est q
| acquis, il s'agit de projectiles 1

lj de mème calibre qui ont tue la ||
li famille Perreux. La police ju- j
1| diciaire a décide de reprendre H
m l'enquète à zèro. I

Natale con i tuoi , Pasqua con chi
vuol (Noel avec tes tiens, Pàques avec
qui tu veux), disent les Italiens. Selon
la tradition . l'anniversaire de la nais-
sance de Jesus est. en Italie, avant
tout une fète de famille. En est-il en-
core ainsi, à l'epoque du « boom » ed
de la bombe atomique vingt ans après
la mort de Mussolini ? Que pensent
les jeunes gens qui ont aujourd'hui
vingt ans , ceux qui vont à l'Univer-
sité, ceux que l'on rencontre dans les
dancings et dans les bars, ceux qui
travaillent dans les usines et dans les
bureaux ?

J'ai parie avec un certain nombre
d'entre eux, et j'ai été surpris de leur
sérieux . de leur facon d'envisager l'e-
xistence. -Te leur ai pose simplement
cette question : .« Qu'est-ce que Noel
représente pour vous ? », et je les ai
écoutes m'exposer ce qu'ils avaient a
dire.

Voici leurs réponses :
Max Ferranti est étudiant en phy-

sique. Comme il a frequente les couns
du lycée francais de Rome — le lycée
Chateaubriand — il s'exprime à la
perfection dans la langue de Voltaire.
I! a l'intention de s'intéresser plus
tard à la physique nucléaira. « Lors-
que j'étais enfant , commence-t-iil. Noel
était pour moi avant tout une fète
religieuse. Maintenant, cet aspect est
moins accentué. Je vois tes choses sous
un aspect plus pratique : Noel. ce sera
une interruption du travail quotidfen.
ce seront das vacances. En tant que
fète familiale c'est, en ce qui me con-
cerne, une fète peu importante. Il
m'est arrive. ces derniéres années, de
partir faine du ski avec des amis. tes
24 et 25 décembre. Ce qui me frappe
encore ? C'est le luxe qui s'étale dans
les rues et dans les vitrines des ma-
gasins. Je me dis que beaucoup de
gens ne pourront jamais acheter tout
ce qu 'on leur montre. on tes invite à
taire des rèves impossiblas. et cela
doit tes rendre tristes. Je te regrette ».

Carlo Romagnol i est marchand des
quatre saisons. Tous les matins, il
vend des fruits au marche de Mont
Mario , au Nord du Vatican . « Noè!
est pour moi davantage une fète fa-
miliale qu 'une fète religieuse. C'est
un prétexte pour se trouver tous à
la maison . Nous serons une trentaine.
et nous nous amuserons bien. Mon
frère Tommaso, qui a 21 ans. est du
mème avis que moi ».

Giorgio Jerontmidis est étudiant a
l .niversité de Rame. Il veut devenir
chimiste. « Une nouvelle atmosphère

dans le oercle familial. voilà ce qui
me frappe tout d'abord, me dit-il. On
s'efforce d'ètre plus gai, d'oublier les
petits et grands proh 'èmes quotidiens.
Je sens Noel beaucoup plus que Pà-
ques (car à Pàques on à l'impression
d'ètre isole). Il y a quelque chose qui
effaoe le passe, e . l'on est porte à
faire des projets pour l'avenir. Noel
ast ausisi une occasion de se rappro-
cher de Dieu : j'éprouve quelque cho-
se de nouveau, je me mets à penser
aux problèmes religieux. et cela beau-
coup plus qu'à Pàques. Et pourtant,
comme ma famille est d'origine grec-
que, nous sommes orthodoxes — et
vous savez combien la fète de Pàques
est importante pour Ies orthodoxes.
Mais, encore une fois. l'essentiel pour
moi est que les liens familiaux se res-
serrent davantage qu'à n'imporle
quelle autre date de l'année. A Noel,
nous sommes tous unis en famille ».

Nicola Grieco est barman au club
de la presse étrangère. H va diroit au
cceur du sujet : « Cornine je travaille,
j'aurai qudques jours de repos à Noèl .
C'est pour moi le principal intérèt de
cette fète. Certes c'est aussi une gran-
de fète religieuse, car on célèbre l'an-
niversaire de la naissance du Christ,
mais sur oe pian-là je ne ressens rien
du tout. J'irai cependant me contesser
et S'assisterai à la messe de minuit :
c'est une habitude, une tradition ;
mais, encore une fois. tout cela ne me
touche pas profondément. Ce à quoi
je songe. c'est à ceci : je verrai des
amis. nous nous amuserons. je pouiTai
danser. Et puis, il faut que je vous
confte qu'à Noe] je pourrai enfin voir
ma fiancée, qui habite à Ostie, à une
trentaine de kilomètres d'ici. A cause
de mon travail je n'ai pas souvent la
possibilité de la rancontrei- ».

Sandro Carameli a le sourire ; il
semble ètre toujours gai et optimiste.
Il est étudiant en physique. « Dans
notre fa mille, me dit-il, nous avons
l'habitude d'aller aux sports d'hiver
au moment des fètes de Noel. Quand
j'éta is petit,, nous restions à la mai-
son, et j 'aimais regarder le saipin il-
luminé. Actuellement. c'est toujours
une fète de famille. mais pour moi
moins une féte religieuse. Ce que je
vais apprécier . ce seromt sept jours
de vacances ; je pourrai ètre tranquil-
le, loin de la ville, et faire du ski.
J'ajoute ceci : Noel est une occasion
unique, dans l'année, pour demande.
— et recevoir — certains cadeaux.
Pour ce qui me concerne je me pré-

pare à demander a mon pène une nou-
velle voiture ».

J'ai rencontre Anna Bonci chez ses
parenits, qui sont concierges d'un
grand immeuble locati! Elle est se-
crétaire dans une entreprise de cons-
truction. « Je pansé, me dit-elle, que
Noèl est la fète religieuse la plus im-
portante de l'année. On revit toute
l'histoire de Jesus ; on cherche à ima-
giner comment les gens vivaient il y
a 1965 ans. C'est une date précise dans
l'année et, dans chaque famille, il y a
un sapin ou un presepe (crèche). C'est
extraordinaire de voir les visage des
gens, dans la rue, qui se transforment:
on dirait que Noel les changé spiri-
tuellement. Ils sont incités à aider tes
pauvres, à se sentir plus solidaires
les uns des autres. Tout naturellement
on dit Buon Natale à chacun, mème
aux inconnus. Moi. j e passerai Noel
avec mes parents. Le soir du 24, au
cenone, nous mangerons du poisson,
comme le veuit la tradition. puis nous
irons à la messe de minuit. Mon pére,
qui est gravement malade. ne pourra
malheureusement pas y assister. Ce
sera bien triste. Mais nous nous sen-
tirono aussi plus proches tes uns des
autres ».

Jacques Ferrier

r . ' .. . x - x - rrr- r . ,»» - . >;: _ • . _ ¦¦;. ;
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K I N G S T O N

P E T I T E  P L A N E T E
Je me serais bien offer t  à la

raccompagner chez elle, cette pe-
tite. Le malheur a voulu que j' ap-
prenn e ses malheurs beaucoup trop
tard. •

C'était il y a déjà une dizaine de
jour s. Peut-ètre, aujour d'hui , ma
sympathie n'a-t-elle plus de sens.
N' empèche que j'en ai !e cceur un
p eu gros. rétrospectivement

Je ne sais pas son nom ; je  ne
connais pas son àge ; je n'ai jamais
vu son portrait. Mon dévouement
est aussi désintéressé qu 'il peut
l'ètre. Mais le coup que lui a f a t i
Donald n'était pas régulier. Le gen-
re humain masculin lui doti une
réparation , à cette petite

Qui s'élève peut-ètre à la hauteur
du general de Gaulle. (Luì aussi
cprourc quelques di f f icul tés  à ètre
heureux, ces temps-ci.)

Donc , notre inconnue s'était levée
de bonne heure ce matin-Id. Son
cceur battati un peu trop for t .  Il y
avait beaucoup de désordre dans la
maison oà la mère, en particulie r.
s'af f a i  rati.

Le pére répétaìt le texte d'un
discours.

Dans le discours, deux ou trois
mots revenaìent jusqu 'à t'obsession:
bonlieur . joie. allégresse. satisfac-
tion profonde, harmonie souverai-
ne, fusion perpétuclle etc.

Mem e les murs en avaient les
larmes aux yeux. comme diraient
les poèt es.

Bref ,  notre inconnu e vivati le
grand événemen t de son rxistence.

A dix heures, bianche comme une
neige de Noel , elle recevrait de Do-
nald la promesse d'une eternelle
félicité.

La robe lui allait bien ; les sou-
liers blessalent un peu la partie ex-
térieure du gros orteìl mais enfin,
en un si grand jour, on n'aliai, p a s
s'arréter à ces détails.

La couronne nuptiale allait à ra-
pir. Le choeur imrtstb.e des anges
accompagmait le cceur de la mariée.

Et ce fut un beau mariage: Les
parents de l'heureuse épouse s'es-
suyaient des larmes tout le long du
nez.

Un seul étonnement : lett parents
de Donald n'avaient p a s  eu le
temps de »enir. Ou, plutòt, ils
étaient malades. En cette saison an-
glaise, les rhumes eie cerveau per-
turbent parfois la vie des familles.
Il faut en prendre son parti.

— Allez .' Soyez heureux I
SI vous croyez ! n y a»ait, devant

la porte de l 'église, un taxi d'une
espèce sì evocatrice qu'on l'appékle
le panler à salade.

Eh http, Donald !
Le beau mariage en resta là car

Donald avait de solides comptes à
rendre à Ut Justice, qui est une
dame que l'on ne traine pas dans
les égllses.

Voilà : cette lune de miei a dù
ètre bien antère dans la bouche de
la mariée. Vous aussi, si vous
axAez été là, avouez que votre cceur
aurait fondu.

Sir___

Somerset Maugham est mort a Nice

NICE — William Somerset Mau-
gham, cet écrivain typiquement bri-
tannique, né à Paris est mort sur la
Còte d'Azur où il vivait depuis plus
de 30 ans. Il était issu d'une vieille
famille irlandese d'où la consonnan-
ce celtique de son nom. Il avait 91 ans.

De ces ancétres immédiats, proprié-
taires dans le Westmoreland, il avait
tire le goùt de l'exactitude matérielle,
le sens de la terre. De son oncle <- Vi-
car » dans le Kent, à qui il fut confié,
_ phei _ de IJ_ £_§.- il tira le goùt des

réalités spirituelles qui devaient mar-
quer l'autre aspect de son oeuvre.

Son tuteur aurait voulu qu'il entra
dans les ordres et le mit à la King's
school à Canterbury. Mais, dès- l'àge
de 15 ans, Somerset Maugham se sen-
tii une impérieuse vocation littéraire
Il obtint d'alter faire deux ans d'étu-
des à l'univereité d'Heidelberg et re-
vint à Londres pour faire des études
de médecine.

C'est cette vocation de substitution
qui , pourtant , lui permit de revenir
à la vérité. Devenu médecin des
« Slums », il tira de ses expériences un
roman « Liza of Lambeth », si réalis-
te, qu 'il souleva en Angleterre un ve-
ntatale scandale. Revenu dans le Kent,
de sa jeunesse, il écrivit une autre
oeuvre réaliste « More Craddock ».
Sommerse! Maugham était dès lors
consaeré comme écrivain. Il en profi-
la pour conquérir sa pleine liberté et
vint en faire l'apprentissage pendant
un an à Montparnasse.

Il commenca alors la monumentale
autobiographie qui est considérée
comme son chef-d'ceuvre « Of Human
Bondage » (traduit sous le titre « Ser-
-tude humaine »).
Vint l'interruption de la guerre. Il

la fit d'abord comme ambulancier de
la Croix-Rouge, puis comme diserei
chargé de mission par l'Intelligence
Department. Autre expérience qui de-
vait le marquer : tuberculeux, il dut se
soigner dans un sanatorium suisse. E
fit passer dans la biographie roman-
cée de Gaugin a .'il écrivit glcgg . ;_he

Monn and six pence », l'amertume de
l'homme fròlé par la mort.

A peine guéri, il fut entraìné à tra-
vers le monde entier et , spécialement
en extrème Orient, par son goùt de
vivre. De là une oeuvre abondante qui
devait faire de lui l'un des derniers
romanciers anglais de l'exotisme : no-
tamment « The Painted Veil » (1925 le
voile peint), « Cakes and Ales » (La
Ronde de l'Amour), « The Gentleman
in the Parlour » (l'Archipel aux sirè-
nes) et « The Razor edge » (Le fil du
rasoir) qui a été popularisé par le film.

Depuis 1928, il s'était pratiquement
fixé à St Jean Cap Ferrai.

Couvert d'honneurs, docteur honoris
causa d'Oxford et de Toulouse — où
il fut accueilìi par son grand spécia-
liste en France, le recteur Paul Dottin
— membre du Sénat de Puniversité
d'Heidelberg, commandeur de la Lé-
gion d'honneur, companion of honour ,
Somerset Maugham vit ses derniéres
années assombries par des dissenti-
ments familiaux : il avait voulu adop-
ter son secrétaire particulier, mais
sa fille, Lady Jane Hope, s'y opposa. se
voyant frustrée d'une partie de son
héritage naturel. Somerset Maugham
lui intenta un procès pour lui retirer
les biens qu'il lui avait donne en Fran-
ce, et notamment les actions d'une so-
ciété privée propriétaire de sa villa du
Cap Ferrai, estimée a plus de 350.000
livres, Après deux ans de proced ure,
l'affaire s'arrangea à l'amiable. De-
puis sa recente maladie, l'écrivain
avait trouve une paix déjà hors du
monda

Le 80me anniversaire
du commandant de corps Constant

___! _________, -"?' ì ' ______^_9_R. ìI.' -WKÌSÌS

Le colonel Herbert Constam a fèté
son 80e anniversaire. Il commandait
un corps d'armée pendant le service
adtif de 1939-1945.

NOEL AUTOUR DU « MUR DE LA HONTE»

Conformément à la tradition, les Berlinois de l'Est et de l'Ouest ont dressé
des sapins de Noe] de part et d'autre du mur. Celui qui fut piante à la porte
de Brandebourg sur territoire orientai brille d'un éclat partièulier. Pour Ies
Berlinois de l'Ouest, il symbolise la promesse d'une visite à leurs proches à
l'occasion des fètes de fin d'année.

Pour Noèl

unc H______ l____________ -
élégante, moderne, robuste

Nouveaux modèles portables

Dep. Ff. AQP _
avec coffret £Ov*

Facilités de palemenl
Echanges

HALLENBARTER • SION
Tel. 2 10 63



HMn_ rnT_ _____i Touì°urs m téte!
---pp||lVraTr__P__B S10 N : rue de la Dixence, 9 Tél. 2 57 30

W" I 1 È> __ k. A I "1 ¦ I ¦ 1 " _-
¦¦

_ _  •" '•«• d* ('Ancien Hópital
E^MgJa^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ JmM LAUSANNE : maison mèra, rue dei Terreaux , 13 bis , 15 et 17 Tel. (021) 22 99 99
—^f-^-*-—^^^^^^^^^^***********) LAUSANNE : ruetle du 

Grand-St-Jean 

2 (antiquités) Tel. (021) 22 07 SS
Pirectlon : C. & J. Marschatl jllW gg gjjg gmitdtS »XpOSftÌOIW de SuÌSS6 P 171 i

S Des suggestions r ~
£̂jjk ^S qui plaisent... <1F

¦5 A Noel, Madame appréciera POUR LES

HI vo,re cadeau! REPAS DE FÉTES
. _ ..j— f̂s-s; H

jp̂ Bk^yy , * •' -j . * !LUSTRERIE OE STYLE ___M__i__ l__ B_____K _L _ _ _ __à>^^ _f£_J£l_M_______l

¦ 

LUSTRERIE MODERNE _R|ffiJ * f C_. tifi 1. ^OUTAft'Df. - ' -.f̂ MJ»
LA .PAPAIRE _P»"̂  ' * i:^%
LAMPE DE TABLE T̂ mZmMàaì , . -- *• ~ „¦
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¦H!i »̂H^̂ ^̂ HS---- _̂__ -̂ ^̂ ^̂ __ â_^_________^_____^WPJ |̂ ^B SION : Bàtiment «La Matze », avenue de 2 12 28

• • __ # % ¦  ¦ • MONTANA : Bàtiment « Le Parine! », téléphone (027) 7 20 77 P 24 Svos im primes? chez gessler sa. Sion _
• IL.IIIII Bl'-.— itUUH - .'- I ' .' I '

 ̂
! B

—" 
™ ' • " '¦- 1

Les commergants de Martigny
Pour faciliter vos achats de Noe! srvss t̂sar

^̂  le MERCREDI 15 el MARDI 21 DÉCEMBRE 1965, JUSQU'À 21 h. 30
ir i f ' k^ ^ ' k ^

-k 'k ' k ' k k̂ 'k "k ,k ' à r 'k ie ^ ^ r ' Ì L '*k 'k 'k '̂  Soclélé des Arts el Métiers
(Section commerce)

P 41196 S A



Le ski à Val disère

Dames : défaite frangaise
A Val d'Isère, le Critèrium de la

Première Neige s'est poursuivi par le
slalom special féminin, qui a réuni 49
concurrentes. Disputée sur une piste
rapide , qui se creusa toutefois rapi-
dement en ,raison de la temperature
assez élevée, cette deuxième épreuve
a été marquée par la défaite des re-
présentantes francaises. En effet , les
membres de l'equipe nationale trico-
lore, qui partaicnt favorltes, ont dù
se contenter de la quatrième place
d'Annie Famose. La victoire est re-
venue à la Belge Patricia du Roy de
Blicquy devant la Norvégienne Dikke
Eger et I'Anglaise Gina Hawthorn , qui
avait déj à obtenu un quatrième rang
à Val d'Isère l'an dernier.

La première manche, disputée sur
un parcours piqueté de 52 portes, vit
Marielle Goitschel réaliser le meil-
leur temps cn 39" 84. Dans la seconde
manche (51 portes) la Francaise Flo-
rence Stcurer se montrait la plus ra-
pide en 41" 43. La Francaise Marielle
Goitschel tombait en fin de parcours
mais terminait en 49" 27. Elle était
classée huitième puis était disquali-'
fiée. Sa soeur Christine connaissait le
mème sort. La jeune Francaise Flo-
rence Steurer, qui avait obtenu le
meilleur temps de la seconde manche,
était également disqualifiée. Finale-
ment , sur les 49 partantes, seulement
28 étaient classées.

Sur le pian helvétique, la meilleure
des espoirs engagés dans la compéti-
tion francaise, a été Maria Duss, qui
a termine au quatorzième rang. Ce
classement est honorable compte tenu

Sélection des sauteurs
Les sauteuns suivants onit été rete-

nu. pour défendre les couleurs suis-
ses lors du concours intennatiomal de
Saint-Moritz, quii aura lieu le 26 dé-
cembre sur le tremplin olympique de
la station grisonne :

Urs Schoeni (Bienne), Hans Schmid
(Muenliswil), José Wirth (Le Lode),
Alois Kaelin (Eiinsiedaln), Peteir Jung!
(Berne), Richard Pfiffiner (Zurich),
Juerg Wolfebargar (Benne), Beriberi
Schmid (Olten) et Josef Zehnder
(Einsiedeiln).

de l'état de la piste et de son numero
de dossard. Il en est de méme pour
Micheline Hostettler, qui s'était vue
attribuer le numero 49 (le dernier).
Pour sa part, Marlyse Bium s'est
classée 25e malgré une chute qui lui
fit perdre un temps précieux. Une
seule Suissesse figure parmi les 21
concurrentes disqualifiées ou ayant
abandonné. Il s'agit de Rita Hug, qui
a été disqualifiée.

Voici le classement de ce slalon spe-
cial :

1. Patricia du Roy de Blicquy (Be),
85" 15 (42" 64 42" 51) - 2. Dikke
Eger (No), 85" 24 (41" 63 43" 61) -
3. Gina Hawthorn (GB), 85" 48 (42" 43

43" 05) - 4. Annie Famose (Fr),
85" 70 (41" 51 44" 19) - 5. Christine
Terraillon (Fr), 86" 39 (41" 12 45"
27) - 6. Madeleine Bochatay (Fr), 86"
93 (43" 13 43" 80) - 7. Glorianda
Cipolla (It), 86" 96 (44" 18 42" 28) -
Puis : 14. Maria Dusis (S), 94" 70 (46"
44 48" 26) - 22. Micheline Hostettler
(S), 101" 66 - 25. Marlyse Blum (S),
103" 44.

L'Australien John Edgar, qui s'était
grièvement blessé mercredi alors qu'il
s'entrainait à Val d'Isère (foie et in-
testins perforés par un piquet de sla-
lom), a passe une bonne nuit. Il a su-
bi une longue ' intervention chirurgi-
cale. Jeudi matin , son état était jugé
satisfaisant.

Courses féminines de Grindelwald
11-14 janvier 1966

¦Le Ski-Club suisse des dames or-
ganisela, pour la 28e fois, du 11 au
14 janvier, les courses internationales
féminines de Grindelwald. Toutes les
disciplines alpines somt insorites au
programme de cette manifestartion.
Le slalom special aura lieu le mardi
11 janvier, le slalom géant le mer-
credi. La j ournée de jeudi sera ré-
servée à la descente non-stop alors
que la course se déroulera le ven-
dredi. Un changement esit intervenu
à la tète du comité d'organisation.
Odette Penret a succède à Elsa Roth.

Les Coupes europeennes

West Ham United -Magdebourg
Le tirage au sort des quarts de fi-

nale de la Coupé d'Europe des chaim-
pions et de la Coupé des vainqueurs
de coupé a eu lieu à Zurich en pré-
senee de M. Gusitav Wiederkehr, pré-
sident de l'Union européenne de foot-
ball et de MM. Crahay (Belgique) et
Barcs (Hongrie), présid_nts des comi-
tés d'organisaition des deux épreuves.
Oe tirage au sort a donne les résul-
tats suivants : .

Coupé d'Europe des champions :
Manchester Uniited contre Benfica Lis-
bonne — Sparta Prague contine Par-
tìzan Belgrade — Anderlecht comtre
Real Madrid — Internazionale Milan-
wntre Ferencvaros Budapest.

Coupé des vainqueurs de coupé :
West Ham United conitre S.C. Mag-
debourg — Honved Budapest contre
Liverpool — Celtic Glasgow comtre
Dynamo Kiev — Atletico Madrid con-
tre Borussia Dortmund.

Il a été décide que ces quarts de
tina ie devront ètre joués avant le 16
mars. La date limite choisie pour les
demi-finales est le 21 avril . La fina-
le de la Coupé des vainqueurs de
coupé aura lieu le 4 mai et celle de la
Coupé d'Europe des chaimpions le 11
mai . Le lieu de ces fin ales n 'esit pas
«icore connu. Il sera décide lors d'une
session de l'UEFA au mois de mars.

L'assemblée de Zurich a également
étudie les recente incidents qui se sont
Produits sur certa ins terrains. En ce
Qui concerne le match Werder Etè-
rne - Partizan Belgrade, la décision
de la Fédération allemande de sus-
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perodre pour deux mois (pour tous les
matches de championnat) les deux
joueurs fautifs de Werder Brame, a été
approuvée. Le joueur de Partizan
Belgrade expulsé du terrain a été sus-
pendu pouir 'dieux matches de Coupé
d'Europe. Une amende a été en outre
infligée à Dynamo Bucarest pour les
lacunes de son service d'ordire lors du
match Dynamo Bucarest - Internazio-
nale Milan.

Inter qualifié
Au stade San Siro, à Milan, par

un temps couvert et en présenee de
30 000 spectateurs, l'Internazionale a
battu Dynamo Bucarest par 2-0 (mi-
temps 0-0) en match retour comptant
pour les huitièmes de finale de la
Coupé d'Europe des clubs champions.
Le cilub milanais, qui avait dù s'in-
cliner au match aliar (1-2), s'est ainsi
qualifié pour les quarts de finale de
la compétition, où il affronterà le
champion de Hongrie, Ferencvaros de
Budapest.

¦
A Barcelone, en match d'appui

comptant pour le 2e tour de la Coupé
des villes de foire, l'Espansi Barce-
lone a battu le Sporting Lisbonne
par 2-1 (mi-temps 2-1). Les Espa-
gnols sont qualifiés pour le 3e tour
sur le score total de 7-6 en trois
matches. Ils affronteront Drapeau
rouge Brasov.

ATHLÉTISME

Victoire de Jazy à Evian
Le cross de Noèl d'Evian , dispute

sur un circuit de 4 km. 500, s'est ter-
mine par la victoire de Michel Jazy en
12' 04", devant ses compatriotes Gerard
Verwoort (à 120 mètres), Jean-Claude
Barbet. Daniel Tellier et Norbert San-
der.

Kemo
devant Clarke

L'agence « Algerie Presse Ser- H
vice » a désigné l'athlète ke- 1
nyan Kipchoge Keino comme le 1
meilleur sportif de l'année 1965.
Voici le classement établi par
l'agence nord-africaine :

1. Kipchoge Keino (Kenya, jj
athlétisme) ; 2. Ron Clarke |(Aus. athlétisme) : 3. Randy
Maison (EU, athlétisme) ; 4. 1
Jacques Anquetil (Fr. cyclis-
me) ; 5. Michel Jazy (Fr, athlé-
tisme) ; 6. Tchen Chia-Chuan |
(Chine, athlétisme) ; 7. Jeff *
Smith (GB, motocross) ; 8. Jim 1
Clark (GB. automobilisme) ; 9. j

• Felice Gimondi (It. cyclisme) ; |
! 10. Mohamed Ali « Cassius |

Clay » (EU. boxe).
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CYCLISME

Rudi Altig décide
L'Allemand Rudi Altig est toujours

décide à signer pour l'equipe Peu-
geot pour la saison prochaine, mal-
gré une tentative de dernière heure
de la firme italienne Moltani. Empè-
ché de se rendre lundi à Paris comme
il en avait l'intention — le voi qu'il
devait emprunter ayant été annulé en
raison du mauvais temps — il a an-
nonce qu 'il gagnera la capitale fran-
gaise jeudi par le train et paraphera
son contra t vendredi. « C'est certain.
En 1966, je porterai les couleurs de
Peugeot », a-t-di déclaxé.

Décision favorable [ LE SPORT AUX AGUETS
au C.N.M. i

rii d̂ _i_„? - ,t "a_ "°" a i Armin Scheurer entraineur des athlètesLa -fédération suisse de natation a
tenu dernièrement une assemblée ex-
traordinaire à Berne.

On sait que Ies membres démis-
sionnaires de la Commission techni-
que centrale n'avaient pas été rem-
placés, laute de candidats, lors de
l'Assemblée generale ordinaire tenue
voici 4 semaines.

Les postes vacants ont été mainte-
nant rejJourvus et la future CT se pre-
senterà comme suit :
Président . Roger Miserez, Bàie, en

remplacement de M. Ernest Wac-
ker, Monthey, qui a décliné irré-
vocablement toute réélection.

Prepose àu water-polo : Jean-Claude
Stucky^ Nyon.

Prepose à la natation ": Iraclis Grafas,
Yverdon.

Prepose aux plongeons : André Metze-
her. Bienne.

Prepose aux cours : Charles-Henri
Penon, Sion.

On constaterà que la Suisse roman-
do a la part belle dans ces nomina-
tions, cette faveur étant due très cer-
tainement aux brillants résultats ob-
tenus par ses représentants durant la
dernière saison.

»... Les débats intéressaient vivement le
Cercle des Nageurs de Monthey qui
avait recouru contre la procedure ad-
mise lors de la recente décision d'in-
terdire son bassin.

La demande de ne pas inserire l'ob-
je t à l'ordre du jour, et pose par Hor-
gen, était d'abord repoussé par 41
voix contre 19.

Sur le fond , après un chaud plai-
doyer des Valaisans et malgré l'op-
position de Horgen et Zurich, la dé-
cision attaquée était finalement annu-
lée par 48 voix contre 19 et 4 absten-
tions.

Il convient de remercier vivement
Ies clubs romands — et aussi les clubs
de Suisse centrale, dont Soleure et
Berne — pour la Sconfortante soli-
darité dont ils ont fait preuve en cette
circonstance.

II va de soi que le club de Monthey
ne peut pas étre itemi pour respon-
sable des dimensions de son bassin.
Il fau t tout de meline que la construc-
tion de la nouvelle piscine commertee
rapidement ' dans l'intérèt des Bas-Va-
laisans eux-mèmê  

et dans celui du
water-polo en general.

Ne nous réjouis |o__^aj ependant pas
trop vite j fle cette ì̂ iaEie. Elle a été
acquise pfour une raSfflBtpiSe. forme
non respéctée. Il ae KM aucun doute
que Horgen et Zurich fcéviendront à
chargé l'on prochain et que si rien n'a
été entrepris, ils risquent d'avoir gain
de cause, et alors, il ne sera plus pos-
sible d'attaquer la décision. Il faut
que l'Association de la piscine bouge.

(C. N. Monthey)

i Le ski-bob.Le ski-bob,
discipline olympique ?

H Lo.rs de la constitution de la É
H Fédération d'Allemagne de a
H l'Ouest de ski-bob, à Heidel- 8
H berg, il a été décide de deman- H
H der au Comité jnternational S
I olympique la reconnaissance de m
m cette spécialité comme sport m
8 olympique. Actuellement, le ||
8 ski-bob, qui se pratique dans fj
JJ 43 pays, groupe 40 000' adeptes. ff|

Décisions de la commission
disciplinaire

Au cours d'une séance tenue le
7 décembre, la commission discipli-
naire de la Ligue suisse a pris les
décisions suivantes :

1) En raison d'une organisation dé-
fectueuse du match de championnat
de Ligue nationale A La Chaux-de-
Fonds - Berne du 13 novembre, le
HC La Chaux-de-Fonds a été frappé
d'une amende de 50 fr. avec menace
de suspension de la patinoire en cas
de recidive.

2) A la suite des incidents survenus
lors du match de championnat de Li-
gue nationale A Grasshoppers - Davos
du 19 novembre, le joueur Juerg Marti
(Grasshoppers) a été suspendu pour
un match et le club zuricois frappé
d'une amende de 100 fr.

3) En raison d'une organisation dé-
fectueuse du match Langenthal - Lu-
gano du 21 novembre, le SC Langen-
thal a été frappé d'une amende de
50 fr. Le Tessinois Franco Stefani a,
d'autre part recu un blàme.

^ i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i

1 La Chaux-de-Fonds - |
| Grasshoppers mardi |
1 Le match de championnat E
E suisse de Ligue nationale A E
I La Chaux-de-Fonds - Gras- |
I shoppers , qui avait été arrèté E
| le 20 novembre en raison de la E
| neige, sera joué le mardi 21 E
| décembre à La Chaux-de- E
5 Fonds. =
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Conformement aux statuts, la
commission interfédération pour
l'athlétisme a changé de comit é à
f in  1965. Après avoir assuré la pré-
sidence pendant quatre ans, Walter
Wettstdn (Zofingue) a été remplacé
par Fritz Epple (Liestal), représen-
tant de la FSAA. Walter Wettstein
a également abandonné sa place de
membre du comité et il l 'a cédée à
Hans Walti (Oberkulm). Les autres
membres de la commission sont
Jean Frauenlob (Genève), Otto
Gruetter (Roggwil), Bernhard Frey
(Berne) et Arnold Gautschi (Lucer-
ne).

La commission a, d'autre part ,
enregistre avec satisfaction le f a t i
qu'Armin Scheurer (Macolin) sera
à la disposition des athlètes suisses
dès le mois d' avril 1966 . La com-
mission Va confirmé comme entrai-
neur national. Il s'occuperà égale-
ment des espoirs.

Le seul Romand vient de Genève
et s 'appelle M. Frau enlob, un nom
bien de chez nous. Mais ce que je
retiens de cette dépèche est la pré -
senee d'Armin Scheurer à la tète
de nos athlètes ou plutòt à la dis-
position des athlètes suisses dès le
mois d'avril 1966. Je ne pense pas
que la commission interfédération
ait pu faire un mdlleur choix car
Armin est le type mème de l'ath-
lète complet . Il a mis au point , par
lui-mème, ses méthodes d'entrat-
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nement et les a transmises aux
gens qui lui étaient confiés. Il f a 'ti
partie de cette magnif ique lignee
d' athlètes biennois avec les Haen-
ni, Studer etc. Il ne f a t i  pas de
doute que sous sa direction nos
athlètes vont pro gresser car n'ou-
blions pas que Scheurer f u t  l'un
des meilleurs décathloniens de son
temps sur le pian européen et qu 'il
peut conseiller dans toutes les dis-
ciplines.

Scheurer fu t  le premier à rece-
voir la distinction de meilleur spor -
tif suisse dècerne par les joumalis-
tes sportifs . C'est à l' unanimité que
Scheurer f u t  p 'ébiscité par les jour-
nalistes en 1952.

J' ai eu la chance de participer à
quelques cours dirigés par le nou-
vel entraineur des athlètes et , tout
en ayant cette volonté de gagner ,
Armin Scheurer sait f a i r e  régner
la bonne heumeur auprès de ceux
qui lui sont confiés . De cette fa -
gon, les exigences de l' entraineu r et
surtout la fa t igue  passent beaucoup
plus facilement . Faire l' exerdee
dans la joie , Ventrainement très
dur parati combien plus simple.

Il convient donc de fe l ì dter  une
fois  de plus la commission inter-
fédération pour son choix car Ar-
min Scheurer est un gagneur et il
menerà souvent nos athlètes à la
victoire comme il l'a déjà fa t i  en
plusieurs occasions.

Georges Borgeaud.

Martigny¦ Montana-Crans 2-1 (1-1 00 101
Patinoire de Martigny. 1000 spec-

tateurs. Giace bonne. Arbitres : MM.
Andréoli (Sion) et Randin (Villars).

MONTANA-CRANS : Perren ; Bes-
tenheider I, Rochat ; Taillens I, Ger-
ber ; Bestenheider II, Taillens n,
Glettig ; Bonvin, Emery, Walden ;
Cina, Due, Cordonnier.

MARTIGNY : Berthoud ; Schuler,
Grand ; Pillet H., Fiotta ; Nater, G.
Pillet, Imboden ; Diethelm, Moulin,
Puippe ; Pillet R., Pillet P.-A., Meu-
nier.

BUTS : premier tiers-temps : G.
Pillet (14e), ¦éestenheider H sur. passe
de Taillens

; (19e) ; "troisième ' tiers-
temps : G. Pillet sur passe «de Nater
(17e).

Joueurs et spectateurs octoduriens
se sont bien vite rendu compte que
Lelio Rigassi et ses hommes ne s'é-
taient pas déplacés à Martigny en se
sachant battus d'avance. En effet, les
visiteurs, appliquant une tactique in-
telligente, abandonnant délibérément
le milieu de la patinoire à' l'adver-
saire, se défendirent bec et ongles et
furent à deux doigts de créer une
grosse surprise.

Martigny, pourtant, apres avoir ou-
vert la marque, semblait bien parti
pour obtenir une victoire aisée, mais
une fulgurante contre-attaque de la

première ligne de Montana-Crans re-
mettait les équipes à égalité peu
avant la fin du premier tiers-temps.

La domination de l'equipe locale
s'accentua encore au cours de la se-
conde période et Perren fit des pro-
diges pour conserver sa cage invio-
lée. De nombreuses séances de « po-
wer play » dans le camp des visi-
teurs échouèrent d'un rien et les ra-
pides contre-attaques des hommes de
Lelio Rigassi donnèrent souvent le
frisson aux supporters octoduriens.

Le dernier tiers-temps vit les deux
formations saisies d'une nervosité
bien compróhensible et, finalement,
l'equipe locale réussit à s'imposer
quand, sur un violent tir de Gerard
Pillet, relàché par Perren, deux dé-
fenseurs de Montana-Crans affolés,
accompagnèrent au fond de la cage
un puck qui se faisait décidément
bien prier pour entrer.

La victoire de Martigny, si elle ne
tint qu'à un fil, n'en est pas moins
largement méritée, mais son adver-
saire d'hier soir a droit, lui aussi,
à des éloges. Nous sommes persuade,
qu'en continuant sur cette voie, et se
battant avec la mème ardeur, le HC
Montana-Crans laissera bientót à
d'autres la hantise de la relégation.

J. B.

Ce soir à Davos, Viège devrait remporter !
II est bien long le chemin qui de

Viège conduit à Davos ! Mais les fati-
gues de ce long voyage de seize heu-
res sont vite oubliées lorsqu'on revient
du Prae dtigau avec deux points. Par-
tir de Viège un vendredi matin pour
n'étre de retour au bercail que le len-
demain en f in  d'après-midi à quelques
heures seulement de la rencontre en
face de La Chaux-de-Fonds , est un
vrai test d' endurance pour les hom-
mes de l'entraineur Nitka.

Au terme du premier voyage que
le HC Viège f i t  dans les Grisons, une
magnifique matinée ensoldtiée du
mois de janvier 1961 avait permis à
Salzmann de se mettre en évidence en
marquant les trois buts de son clan
lui permettant un partage des points
dont on avait douté au début de la
rencontre. Une année plus tard , sur
cett e mème patinoire, le HC Viège
et Bìbi Torrioni pouvaient vivre la
plus belle pag e du club, c'est-à-dire
obtenir le titre de champion suisse
après avoir battu le HC Davos le 3
févr ier  1962. Et depuis ce jour, régu-
lièrement les déplacements que le HC
Viège a fa i t  aux Grisons nous ont valu
de belles satisfactions ,puisque chaque
fois les deux points sont revenus aux
Valaisans. Tout particulièrement im-
portante fut  la confrontation de la
saison dernière et la victoire signifi-
cative de 4-0 avait été le point final
du plus précieux week-end de la sai-
son 1964-1965 .

Bien sur , on se plai ra toujo urs à

s'entretenir du pass e, car, que de fois,
l'avenir nous réserve de bien cruelles
déceptions. Nous pensons surtout à
cette mémorable confrontation d'iìl y a
deux semaines et à ce fameux partage
des points à quelque 20 secondes de la
f in d'une rencontre dont beaucoup
souffriront et cela encore longtemps !
Mais pour le moment, Viège nous a
prouvé ce dont il est capable. Lors
de la visite des Genevois, samedi der-
nier, l'equipe valaisanne a été supé-
rieure aux visiteurs du moment dans
tous les domaines. Physiquement au
point , les hommes de Nitka sont mieux
armés que les Davosiens.

Lausanne - Fleurier, 9-2
(2-0 5-0 2-2)

Devant 700 spectateurs, les Lausan-
nois ont dispute un véritable monolo-
gue face à une formation neuchàte-
loise qui ne put reagir qu 'en fin de
match , lorsque les Vaudois eurent
baisse le rythme. Cette rencon t re s'est
partiellement disputée sous la pluie.

Ce soir :
Sierre - Gotléron

Avec un manque flagrant de com-
pétition, le HC Sierre se presenterà
devant son public pour affronter l'e-
quipe de Gottéron Fribourg. Pour les
hommes de Jimmy Rey, il s 'agirà de
mettre le maximum af in  d' effacer la
défaite subie samedi passe dans la ca-
pitale . Cette défaite  aurait pu ètre
évitée , si la plupa rt des joueur s ne
s'étaient pas laissés aller à croire que
l'adversaire du jour était imnncible.

Mais cet insuccès est déjà oublié , et
les sportifs de la cité du soleil regar-
dent l'avenir avec confiance. Pour
la rencontre de ce sor, l' entraineur
Jimmy Rey pourra compter sur tout
son e f f e c t i f ,  de sorte que l' enjeu de la
partie devrait rester aux locaux. Mais
les joueurs de Delnon, qui se sont
presqu e fa i t  battre par un surprenant
Montana , viendront à Sierre dans la
ferm e intention de mener la vie dure
aux Sierrois. Cette équipe est jeune et
donnera certainement du f i l  à retordre
à la défense du HC Sierre.

A. Cz.



Cette Jeff tMte BaB SwA cff ie :

Ceke caramel Mète 2. -
Oranges «moro» b kBo 1.50
Mandarines Spagne Ies 2 kg 1.90

t

Avec r istourne Avec  r i s tourne Avec r istourne Avec r is tourne

aujourd'hui».
demain...

chaque jour

Biscuits roulés
Coques de vol-au-vent
Coques de meringues

Cuisses dames

 ̂ Mayonnaise 
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amandes, ananas, biscuit,
chocolat, citron, fruits, orange

L ' A V È N E M E N T  D'UNE L IGNE N O U V E L L E
Une montre «pas comme les autres», des lignes pures et riarmo
nieuses, création exclusive de Girard-Perregaux.

Agents officiels à Sion:

H O R L O G E R I E  DES GALERIES

DONZÈ & FARINE Place du Midi

BHCIDES
HHOnBB
HEE-iiara
HHE-DBE
BE-3DSH

Montres de qualité depuis 1791

TOUS LES PRODUITS &&ó* AVEC POINTS TINTIN

EN VENTE CHEZ VOTRE EPICI ER

LEYTRON LOTO ANN UEL  rr;r;r;t:T r
_ l _ ,. . , m , 40 sàries de 3 quines par sèrie
Grande Salle de la Cooperative , . _ .

+ 1 sene gratuite

Dimanche 19 dèe. 1965, dès 20 h. 06 .6 PERSEVERANCE

. i P 41362 S

Vente aux enchères
publiques

L Office des Faillites de Slerre vendtt
aux enchères publiques, le 22 décembre
1965, dès 15 heures, dans la grande salii
da l'Hotel Terminus, à Sierre,

un lo) d'horlogerle ef bijouterie com-
prenant notamment : 7 montres en oi
IWC, 3 montres en acier IWC, 3 brace-
leti or IWC, 35 réveils, 16 pendulelfei,
48 montres en or el acier Nivada, 41
bagues et chevalières en or, 23 montres
Glycine, 8 montres Favre-Leuba, un loi
assez Imporfanf de montres or et acier
Corféberl, Vulcain, Aero, Doxa, Marvin,
un lot important de collier», de penden-
tif! , des clips, etc...

La taxe totale de l'Office est de Fr,
40.000.—.

Les mises débuleronl è Fr. 18.000.—,
l'Office délenant une offre ferme de ce
montant.

Il ne sera procède è aucune vente
au détail.

Le prepose a l'Office des Faillites peut
donner fous renseignements.

La marchandise est exposée dès 13 h.
30. P 41366 S

Un ioli cadeau
pour vos enfants sages :

Un vélo
une trot .inette

un tricycle
M. L O C H M A T T E R
Grand-Pont - SION P 41339 S

1 taureau tourné
petite croix , pére /Jlr«.|, ftr
el mère 85 points. GISCj l.CS

S'adr. à avec valise, lauti
Cyrille Zambaz, d'emp lol.
1964 Plan-Conthey. Tél. (027) 2 32 04

P 18748 S P 41337 S



MEMENTO - MEMENTO
Sierre

St-Maurice

Pharmacie de service — Pharmacie
Lathion, tél. 5 10 74.

Clinique Ste-Claire — Visite aux
malades, tous les Jours de la semaine
dimanche y compris, l'après-midi de 900 Ecoles et patinage
13 heures à 16 h. 30. . 12 00 Patinage

13.30 Patinage
Hópital d'arrondissement — Visite 1800 Martigny-Charrat (match Jun.)

aux malades de 13 heures à 16 h. 30. 20.30 Patinage

Chàteau de Villa — Musée Eilke
ouvert en permanence. _

Chàteau Bellevue — Samedi 18 de
cembre, recital Pierre Aegerter, pia
nlste. A 20 h. 30.

_r_ * i ru« _ ii T -.¦ ._ Pharmacie de servlce — PharmacieHotel Chàteau Bellevue — Lundl 20 Gaillard tél 3 63 17décembre, assemblée primaire, à 20
heures. __ ._ :__ _¦_ . K_ ._I . _ _• • _

HORAIRE D'OUVERTURE
DES SALLES DE JEUX

Salnte-Croix : meircredi, de 17 à 19
heures et de 20 à 22 heures ; jeudi,
de 17 à 19 heures.

BlbliothèQue : leudi , de 20 à 21 h. 30.

14.00 Ecoles et patinage
19.00 Cour» de patinage artistique

(inscription à l'ouverture-cours)
20.30 Patinage
22.00 Entr. Charrat

Samedi 18 décembre

Sapins de Noel — La Bourgeoisie
de St-Maurice vendra des sapins de
Noèl sur la place du Parvis, le sa-
medi 18 décembre prochain, dès 13
heures.

Monthey
Sion^^ Médecin de servlce — Les diman-

, . _.. . chea, jeudis et joiir s fériés, tél. 411 92.Pharmacie de service — Pharmacie
Zimmermann, tél. 2 10 36. Pharmacie de service — Pharmacie.... , . , _, ., Coquoz, tél. 4 20 43.Médecin de servlce — En cas d ur-
gence et en l'absence de votre mède- Ambulance — Louis Clerc, tél.
cin-traitant, veuillez vous adresser à 4 20 21. (En cas d'absenoe, s'adresser
l'hòpital de Sion (tél. 2 43 01), qui à la Police municipale, tél. 17.)
vous renseignera.

Ambulance de service — Michel
Bderro, tél. 2 59 59.

Foyer Saint-Paul — Foyer de jeu-
nes gens. Logement et pension, ou
l'un et l'autre indivlduellement. Loi-
sirs. Pré-Fleu-i 1.

Bibliothèque de la paroisse de la
cathédrale — Ouvert le mercredi de
chaque semaine, de 17 heures à 19
heures et le samedi de 15 heures à
18 heures.

« L'Atelier » — Exposition Francis
Michelet

Exposltlon René Moreillon — Du
le. au 30 décembre, annexe du ma-
gasin Cantini.

Chceur mixte du Sacré-Cceur — Ré-
pétition generale vendredi 17, à
20 h. 30.

Conservatoire cantonal — Cours
d'expression corporelle, tous les lun-
dis soirs, de 20 h. 30 à 21 h. 30.
Professeur : Mme Derivaz.

Choeur de Dames — Ce soiir, ven-
dredi, répétition à 20 h. 45, au pa-
villon des écolies, Sous _e-Scex.

PATINOIRE DE SION

Vendredi 17 : De 18 heures à 18 h.
45 : Club de patinage artistique. De
18 h. 45 à 20 h. 15 : HC Sion (novices).

Samedi 18: De 12 h. 45 à 14 heu-
res : Club de patinage artistique. Pa-
tinage. De 18 h. 45 à 20 h. 30 : Sion
IT - Montana II. Patinage. A Mou-
tier : Moutier I - Sion I.

Dimanche 19 : Patinage. A 15 heu-
res : Sion I - Montana I (champion-
nat suisse). A 17 heures : Sion jun.
A - Sierre jun. A. Dès 20 h. 15 : Pa-
tinage. A Grimisuat : Grimisuat no-
vices - Sion novices.

Le Comité.

Martigny
Médecin de service — En cas d ur-

gence et en l'absence de votre méde-
cin-traitant, veuillez vous adresser à
l'hòpital de Martigny, tél. 616 05.

Pharmacie de service — Pharmacie
Boissard , tél. 2 27 96.

Patinoire de Martigny
PROGRAMME DE LA SEMAINE

Vendredi 17 décembre

9.00 Ecoles et patinage
12 00 Patinage

Kkt
Hii-ùu

Copyright by
Opera Mundi

J'AI EMBALLÉ
DES MUNITI0NS
SUPPLÉMENTAI
RES , M0NSIEVR
AU LIEU DE
VOTRE GRAVA-
TE BIANCHE ,
ET DE VOTREi
• _ HABIT. _/

2 - Z 3

R A D I O

| Coup d'oeil sur le petit écran

Vendredl 17 décembre

SOTTENS
6.15 Bonjour à tous ; 7.15 Informa-

tion ; 7.20 Propos du matin ; 8.00 Le
bulletin routier ; 8.25 Miroir-premiè-
re ; 8.30 Le monde chez vous ; 9.15
Emisslon radioscolaire ; 9.45 Les nou-
veautés du disque ; 10.15 Reprise de
l'émission radioscolaire ; 10.45 Les
nouveautés du disque ; 11.00 Emission
d'ensemble ; 12.00 Au carillon de mi-
di ; 12.00 Miroir-flash ; 12.35 Bon anni-
versaire ; 12.45 Informations ; 12.55
Les Deux Orphelines ; 13.05 La ronde
des menus plaisirs ; • 13.35 Solistes ro-
mands ; 13.55 Miroir-flash ; 14.00 Trois
danses slaves ; 14.15 Reprise de l'émis-
sion radioscolaire ; 14.45 Les grands
testivals de ' musique de chambre ;
15.15 Musique symphonique de com-
positeurs genevois ; 16.00 Miroir-
flash ; 16 .05 Le rendez-vous des iso-
lés ; 16.25 Horizons féminins ; 17.30
Miroir-flash ; 17.35 Les formes de la
musique vivante ; 18.00 Aspeets du
jazz ; 18.30 Le micro dans la vie ; 19.00
La Suisse au micro ; 19.15 Informa-
tions ; 19.25 Le miroir du monde ; 19.50
Le Chosur de la Radio suisse roman-
de ; 20.05 Magazine ; 21.00 L'Orches-
tre de Chambre de Lausanne ; 22.30
Informations ; 22.35 Actualités du
jazz ; 23.15 Hymne national. Fin.

Second programme
19.00 Emission d'ensemble ; 20.00

Vingt-quatre heures de la vie du
monde ; 20.15 Les Deux Orphelines ;
20.25 Le bottin de la commère ; 20.55
Les sentiers de la poesie ; 21.10 Le
frangais universel ; 21.30 « Elegie fùr
junge Liebende » ; 22.35 Reportage
sportif ; 23.15 Hymne national. Fin.

BEROMUNSTER
6.15 Informations : 6.20 Mélodies po-

pulaires ; 6.50 Propos sur votre che- §1
min ; 7.00 Informations ; 7.05 Mèlo- §1 Je sais que l'on n'aime pas la
dies légères ; 7.30-8.30 Pour les Auto- j § guerre , qu'on déteste quand on en
mobilistes voyageant en Suisse ; 11.00 |? porle et que des téiéspectateurs
Emission d'ensemble ; 12.00 Week-end i rouspètent parce que la TV ro-
dans la neige ; 12.20 Nos compliments ; m monde nous a montre et nous
12.30 Informations ; 12.40 Mélodies fe montre encore un f i lm retragant
d'autrefois et d'aujourd'hui ; 13.30 Vi- || l'histoire de la guerre 1914-1918.
sites de Paris ; 14.00 Magazine fémi- |J Les images sont parfois macabres,
rìin ;14.30 Radioscolaire ; 15.20 Picca- fe tristes, écceurantes. Comment
dilly ; 16.00 Informations ; 16.05 Con- || a-t-on pu conduire à la « bou-
seils du médecin ; 16.15 Disques pour !» cherie » autant d'hommes ? C'est
les malades ; 17.00 Les variations pour j§ révoltant. Je connais des tas de
piano de Beethoven ; 17.15 Divertisse- 1 gens qui toument le bouton et
ment ; 17.30 Pour les enfants ; 18.00 | parlent d'autre chose quand passe
Informations ; 18.05 Ondes légères ; \ cette emission réalisée par la Bri-
19.00 Actualités ; 19.30 Inf. Echo du f§ tish Broadcasting Corporation
temps ; 20.00 Fèstivàl de musique le- 1 (BBC). Ils n'ont pas le courage de
gère de Munich ; 21.15 Les nouvelles B voir ce que f u t  véritablement cette
danses de la saison 1965-1966 : 22.15 § guerre inutile comme toutes les
Informations ; 22.30-23.15 II y a au- lì guerres. Or, c est precisement la
jourd'hui cent ans qu 'était interpré- f k
tèe pour la première fois la Sympho- %.̂ mm!mMmWmmW0mmmmmm
nie inachevee de Schubert.

vue de ces images, aussi horri- m
bles soient-elles , qui nous oblige É
à prendre conscience des réalités m
de la guerre. Et , du mème coup, li
qui nous incile à lutter de toutes g
nos forces et par tous les moyens È
en faveur de la paix.

La guerre , c'est comme la lèpre. 3
Il faut  la montrer avec ses plaies m
ouvertes pour que Von sache ce 1
qu'elle est et les ravages qu'elle |
f ait .  I

Cette emission est dure, certes, m
mais elle a sa place à la TV ro- f t
monde mème si la Suisse a échap- ||
pé aux guerres de 14-18 et de S
39-45. J' allais ecrire : mème à plus |f
for te  raison puisque notre Pays a S
été épargné. K

Gégé. I

-~(TRES BIEN, ED-
'JMOND ! ON NE S'HA

 ̂ . __ BILLE SANS DOU-
31 * _Thh TE PAS POUR
"fj L, \jl_ E DINER £'_L , Mmmw *m? DE
* _ _ _ __/l7_ _ _ _r L'.OEIL_ ______ _. EBHDU DIABLE ..

ALORS , PRENONS- \ C EST EXACT ! NOUS
NOUS L'AVION POUR EMBARQUERONS C0W
L'EXTREME-ORIENT / ME MATELOTS AFIN
AVANT D'EMBAR- VQUE D00M NE SE ME-
QUER SUR LE YACHTJèxFIE PAS DE NOUS..
vDE STANTON » __!___ . 7̂
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Radio - Télévision - Radio
Un film de la sèrie « Grande Caravane »

« Point de rupture »
Chevauchant à travers les plaines

de l'ouest la caravane conduite par le
Major Adams, découvre un jour , seul
et abandonné un curieux pèrsonnage.
Il est accepté au sein du convoi et ne
tarde pas à attirer l'attention sur lui
par sa dévotion un peu trop marquée
pour la dive bouteille. Mais son vieil
àge et surtout les malheurs qui se sont
abattus sur lui et les siens lors d'un
massacre par une tribù indienne lui
font pardonner son penchant titubant
Le drame éclatera lorsqu'un soir il
révèflera que si la tuerie a pu avoir
lieu, c'est qu 'un làche n'avait pas rem-
pli son devoir et s'était enfui devant
le danger. Et cet homme se trouve
maintenant parmi les membres de la
caravane. Il a changé de nom, est ma-
rie et pére d'une jeune gargon qui le
prend pour un héros. Qui peut se van-
ter de n'avoir jamais Tessenti l'an-
goisse de la peur ? Mais pour l'enfant,
c'est l'anéantissement de l'idéal que

représentait son pére et il faudra que
le convoi soit menace par une tribù
d'Indiens rebelles pour que la mer-
veilleuse image qu'il s'en faisait re-
deVienne une réalité.

La tribune des livres

L'originalité de la Tribune des - Li-
vres n'est pas de présenter des au-
teurs mais d'analyser les livres ou les
événements littéraires importants du
mois.

Il va de soi que cette édition du
mois de décembre devait ètre consa-
crée aux grands prix littéraires qui
ont été décernés durant cette dernière
semaine.

Les critiques que nos téiéspectateurs
connaissent bien maintenant, Frangois
Nourissier, Guy Dumur, Morvan Le-
besque et Frangois-Régis Bastide par-
leront donc du phénomène que repré-
sente en soi l'attribution des prix puis
ils passeront en revue les livres pri-
mes. Rappelons que le Goncourt a été
dècerne à un professeur de quarante
ans dont c'est la première publication,
Jacques Borei, que le Renaudot est
alle à un ouvrage d'un style tout à
fait différent : « Les Choses » de Geor-
ges Perec et que les prix Fémina et
Médicis ont été atrtribués comme suit :
le premier à notre concitoyen Robert
Pinget qui était déjà connu par son
théàtre et que ces dames du Fémina
ont consaeré pour un ouvrage qui
abordait la nouvelle littérature « Quel-
qu'un » et le second à René-Victor
Pilhes pour son livre « La Rhubarbe ».

P|l IN MEMORIAM gp»

^*W NOE! 1965 *̂W

UN MAGNIFIQUE CADEAU
Le disque

Marche du Régiment 6
En vente dans tous les magasins spé-
cialisés et les grands magasins.

P 41331 S

Aujourd'hui
TV-TV-TV
19.00 Bulletin de nouvelles
19.05 Le magazine
19.25 Le Temps des Copains

Notre feuilleton réalisé par
Robert Guez

20.00 Téléjournal
20.20 Carrefour
20.40 Point de Rupture

Un film de la sèrie « La
Grande Caravane ».

21.35 Tribune des livres
Les grands prix littéraires.
Avec Guy Dumur, Fran-
gois Nourissier, Morvan
Lebesque et Frangois Ré-
gis-Bastide.

22.05 Avant-première sportive
— Les skieurs nordiques
suisses préparent Oslo.
— La Coupé de Noèl de
natation.
— Le point de vue de l'en-
traineur.
— Calendrier sportif.

22.30 Téléiourncil

0-

t KFS o p e r a  mun «* . _____ _as_/ /  .uà 1ÎTE

Avant-premiere
sportive

Après le camp d'entrainement de
Klosters, les skieurs nordiques suisses
sont réunis une nouvelle fois, à Saint-
Moritz. Notre équipe de reportage y
effectuera un reportage à la manière
de celui qui avait été fa it en compa-
gnie de skieurs alpins sur le glaeier
du Théodule. Elle y filmerà l'entra.
nement et s'entretiendra avec skieurs
et dirigeants des problèmes du ski
nordique suisse.

Chaque année, aux alentours de
Noèl, les Genevois peuvent voir, avec
plus au moins d'étonnement, un grand
nombre de nageurs et nageuses se
mettre à l'eau au Pont des Bergues et
parcourir les quelque deux cents mè-
tres qui les séparent du Pont . de la
Machine. Ils participent ainsi à la tra-
ditionnelle coupé de Noèl de natation.
Pourquoi nager en plein hiver ? Est-
ce plus difficile ou plus exaltant que
pendant la bonne saison ? Des ques-
tions qui trouveront, peut-ètre, une
réponse dans cette « Avant-première ».

Au programme de cette emission,
comme chaque semaine, le point de
vue de l'entraineur et le calendrier
en images.

LES VOICI ' ET MAIN- \ NE VOUS EN FAITES
TENANT ESSAYE DE PAS POUR MOI, VIEUX
TE CONDUIRE COMME / FUMISTE ! EFFORCEZ
UNE GRANDE DAME _ VOUS D'ÈTRE UN
PENDANT TOUT LE>^N. GENTLEMAN
VOYAGE .. A r—r -̂  v2_ _—v r_

Vendredi 17 décembre
Marie-José Nat dans

JOURNAL D'UNE FEMME
EN BLANC

d'après le roman d'André Sou-
biran
Un thème d' actuaiité - Un film
réussi - Partout des prolonga-
tions
Parie frangais - 18 ans révolus
Faveurs suspendues

Vendredi 17 décembre
Annie Girardot - Alida Valli -
Richard Johnson dans

L'AUTRE FEMME

Mystère - suspense, qui détient
la clé du mystère ?
Parie frangais - 16 ans rév.

Vendredi 17 décembre
Giorgio Ardisson - Nadia Mar-
lowa dans

ZORRO L'INTREPIDE

Un mystérieux caval ier, vètu
et masqué de noir qui est Zor-
ro.
Parie frangais - Eastmancolor
16 ans révolus

Jusqu'à dim . 19 - 16 ans rév.
Un film russe d'Alexandre
Stolper

LES MOIS LES PLUS LONGS

Envoùtant, douloureux, sou-
vent cruel !

Jusqu'à dim. 19 - 16 ans rév.
Des exploits inouìs. spectacu-
laires

LA COLERE D'ACHILLE

avec Gordon MitchéU et Jac-
ques Bergerac.

Jusqu'à dim. .19 - 16 .ans rév.
Un film de cape et d'épée

MANDRIN, brigand gentilhomme
avec Georges Rivière et Dany
Robin.

Samedi 18 - Dimanche 19 dèe.
20 h. 30 16 ans révolua

LE GENDARME DE ST-TROPEZ

Un film éclatant de bonne hu-
meur contagieuse

Vendredi 17 et saimedi 18
18 ans révolus
Jean-Paul Belmondo dans

LA CHASSE A L'HOMME

1 h. 30 de fou-rire ! ! !

Avec notre compatriote Maria
Schell et Paul Meurisse dans

L'ASSASSIN
CONNAIT LA MUSIQUE

C'est de l'humour noir, du rire
et des surpri.es en vrac.

Dès 16 ans rév. - Tél. 3 64 17
Saimedi et dimanche
Le dernier film du festival
Greta GARBO dans son róle
le plus émouvant
Charles BOYER dans la pleine
maiturité de son talent

MARIE WALEWSKA

Un chef-d'ceuvre impérissable!

Hotel-Restaurant
Central-Martigny

Pour St-Sylvestre : compiei

Menus do circonstance
pour les jours da fète.

Ambiance créée avec l'orchestre
Olile Laurent el par notre sym-
pathi que pianista Denes Szle-
reny i.

Prière de réserver les tables au
tél. (026) 2 11 84. P 1103 S



Dimanche 19 décembre dès 16 heures à la salle de la MATZE
GRAND LOTO

du club des patineurs artistiques

avec le bel étalage habituel (fromaqes - jambons)
P 639 S

I Boucherie
du Super-Marche Condémines - Ouest

Pour les Fétes :
VOLAILLE FRAICHE : Dindes de luxe, Pintades, ca-
nards, perdreaux rouges, (aisans coq, bécasses , poi-
trine oie fumèe.

TRAITEUR : Terrine foie volaille, Patés de lièvre en
croùte, foie gras, etc.

NOUS DECORONS GRATUITEMENT VOS PLATS.

Envoi contre remboursement dans toul_ le Valais.

laC^ouree
P 122 S

LIQUIDATION TOTALE
du commerce de meubles

G. DEVAUD & FILS
Place du Midi ¦ SION

GRAND CHOIX
GROS RABAIS

La Commisison de liquidafion

le test Mido

^Sa&'é.
OCE AN I STA_*

la montre 100% étanche
uè vous ne remontez jamais

E. KOHLER
des Remparls 8, Sion

Fr. 30r pour votre vieille montre
dans n'imporle quel état , grosse ou petite, mon-
tre-bracelel ou de poche, de table ou pendule,
bonilié lors de l'achat d'une nouvelle montre de
dame ou d'hommes. Oeux de nos meilleurs mo-
dèles àvec mouvement à ancre de qualité.
MONTRE HOMME : 17 rubis, plaqué or 10 mi-
crons ou chromé, antichocs, étanche. antimagné-
lique, aiguiile centrale pour les secondes, cadran
de luxe, tond acier visse , ou
MONTRE DAME : 17 rubis, plaqué or 10 microns,
antimagnétique, tond acier , cadran de luxe, forme
elegante, bracelet cuir , 1 année de garantie.
Montre de dame ou d'homme

plaqué or ou chromé
Reprise de votre ancienne montre
Notre prix pour vous
Envoyez s.v.p. votre vieille montre, la
suivra par relour du courrier

Fr. 67.—
Fr. 30.—
Fr. 37.—

""-¦>• _. _ .* -jS^> Envoyez s.v.p. votre vieille montre, la nouvelle
suivra par relour du courrier

Jos. Bleuler , Langstrasse 120, Abt. 23 - 8004 Zurich
P 783 Z

HAUTE - NENDAZ
à 16 km. de Sion

Ouverture
des

installations
SAMEDI 18 DÉCEMBRE

Fonclionnenf fous les jours jusqu 'à la fin avril.

Télécabine Haute-Nendaz - Tracouet long. : 2200 m.
Téléski de la Dent long. : 300 m.

| Téléski de Tracouet long. : 800 m.
Téléski de Pracondu long. : 1200 m.
Téléski Pracondu - Tracouet (dès le 24.12) long. : 1200 m.
Téléski Bleusy - Zofleux (dès le 24.12) long. : 1200 m.

Débif : 2500 personnes à l'heure.

Profitez des cartes de 7 et 10 jours isolés.

A partir de février 1966

OUVERTURE
SUPER-NENDAZ

4 installations nouvelles, débit 2000 pers./heure, des pistes
illimitées dans un cadre grandiose, liaison directe au ré-
seau de Verbier.

F U L L Y
SALLE DU COLLEGE
Dimanche 19 décembre, 13 h. 30 et 20 heures

LOTO
CECILIA P 41367 S

Cadeaux pratiques

a 

Pour maman :

3| un Mixer

x9 une marmite
^3& à vapeur

^̂ ^̂

AVENUE DU MIDI - TEL. (027) 2 10 21

P 89 S
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Vceux de f in d'année
Pour atteindre tous vos clients, amis et connaissances sans

{ risque d'oubli, réservez à temps votre emplacement dans le
numero du 31 décembre de la « Feuille d'Avis du Valais ».

\ I E
une case simple : Fr. 8.— 

Profession 
une doublé case : Fr. 16.— 

Pomicile 

Veuillez transmettre vos ordres jusqu'au 23 décembre 1965
à Publicitas, 1951 SION, Avenue du Midi 8.

¦ ¦ULapn âwM—i ¦_¦__¦ MM.W' '̂ ^  ̂____!___ ____£_ __¦________¦_- _¦_______ _____ __H_ ______ __ ¦ __¦ ____>
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MALAGA DORè bout. 7/10 3.25 
^

bout
-

ANANAS TAISUC0 lOtranches la bte 1.50 -7
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Position de I électronique
dans l'economie en SuisseCONSEIL NATIONAL : POLYTECHNICUM ET ARMEE

Conseil des Etats:
toujours le budget

17 cols fermés

BERNE (Ats). — Jeudl matln, le
Conseil national a termine l'examen
du projet d'agrandissement de l'école
polytechnique federale, qui nécessite
un crédit global de 444 millions de
francs.

M. Tschudi. président de la Confé-
dération , remercie les orateurs qui
l'ont précède et qui ont tous reconnu
la nécessite de faire progresser, par
ce moyen, la recherche scientifique
en Suisse.

Il n 'est pas question, pour autant
de negliger les universltés cantonales
ou l'école polytechnique de Lausanne.
Les conclusions du rapport Labhardt
ont élé tirées.

En ce qui concerne le logement des
étudiants , M. Tshudi souligné que la
ville et le canton de Zurich doivent
aussi faire un effort .

L'entrée en matière n'est pas com-
battue et le projet est vote par 108
voix sans opposition.

Le Conseil vote ensuite, sur recom-
mandatlon de MM. Etter (Pab, Be) et
Jaunln (Rad-Vd), un crédit de 6,1
millions pour la construction d'essais
agricoles de Waedenswil. Cet établis-
seme.nl souffre d'un grave manque de
locaux. Le crédit est vote par 99 voix
sans opposition.

M. Tschan (Pab-Be) développé une
motion concernant le désendettemcnt
de l'agriculture. Par suite de l'Inte-
gration, dit-li , l'agriculture suisse peut
difficilcment lutter contre la concur-
rnnce étrangère. Son endettement est
très élevé. L'agrlculteur ne peut s'en
libérer par le rendement de sa pro-
duction. Des mesures ont été prises,
mais elles sont Insuffisantes. Le Con-
seil federai est donc invite à confier
le problème à une commission d'ex-
perts.

M. Schaffner, chef du département
de .''economie publique, accepté cette
motion sous forme de postulai, ce qui ,
di t - i i . lui assurera une réalisation plus
rapide .

LE CONSEIL APPPROUVE.
MM. Wyss (Soc-B&le) et Primbor-

gne (CCS-Ge) commentent le projet
d'arrété sur la conclusion d'accords de
consolidation de dettes. La Suisse est
souvent amenée à participer à de tels
accords en faveur de pays en voie de
développement. Mais il faut chaque
fofs consulter le Parlement. ce qui ne
permet pas d'agir rapidement.

On propose maintenant un trans-
fert de compétence : c'est le Conseil
federai qui serait habilité à conclure
de tels accords. La commission du
commerce extérienr propose Jt l'una-
nimité d'anprouver oe nouveau mode
de faire. Mais elle a ajouté à l'arrèté
un passage qui oblige le Conseil fé-
dèrni à faire périodiquement rapport
an Parlement.

L'arrèté est approuvé par 94 voix
sans opposition.

STATIONS TERRESTRES
Le Conseil approuvé aussi la partir

cipation de la Suisse au financement
des stations terrestres utilisées pour
Ics télécommunications par satellites.
Cette participation d$_ PTT aux sta-
tions de P-leumeur-Bodou (France) el
de Raisting (Allemagne) coùtera 5,8
million s de francs. Au nom de la
commission, M. Bringolf (Soc-Vd) re-
commande ce projet , les expériences
faites étant excellentes.

Approuvé par 99 voix contre 0.
Le Conseil donne aussi, sur rapport

de M. Chevallaz (Rad-Vd), son accord promettrait le programme d
à la motion votée par le Conseil des
Etat . en faveur d'un article consitu-
tionncl sur l'economie hydraulique.

Il approuvé par 83 voix contre 0
une serie d'accords signes le 10 juill et
19(54 au congrès postai universe! à

BERNE (Ats). — Le TCS et
l'ACS communiquent jeudi que les
cols suivants sont maintenant fer -
més : Albula , Bernina , Fluela , Fur-
ka Grimsel , Grand-Saint-Bernard ,
Klausen , Lukmanier , Oberalp, Pil-
lon , San Bemadino , Saint-Gothard ,
Simplon , Spluegen , Susten, Um-
orali et Gampel-Goppenstein.

On conseille les pneus à neige
pou r les Mosses et les routes Aigle -
Leysin, Frutigen - Kandersteg,
lnterl aken - Beatenberg, Interla-
ken - Grindelwald et lnterlaken -
Lnuterbrunn en.

Pneus d neige ou chaines sont
nécessaires pour les cols et routes
suivants ; Bruenig, Forclaz. col de
Bellcg arde , Julier , Lenzerheide-
Lai dès C/irutualden . Maloja , Pas
de Morgins. Fuom, Saanenmoeser ,
Orsières - Bourg-St-Pierre , Erst-
f eld  - Goeschcnen , ..ligie - Les Dia-
blere.'s. Le Chàble - Verbier , Sierre
- Mont f inn-C.ans , Stalden - Saas-
Pee, Goeschcnen - Andermatt ,
Coire - .Arosa dès Maladers , Kue-
blis - Klosters - Davos , Martina ¦
Zernez et Zernez - Silvaplana. Les
autres cols et routes sont normale-
ment pra.irnbles.

Vienne( rapporteur M. Bringolf . Soc-
Vd).

Sans opposition, li accorde trois con-
cessions ferroviaires :

— chemin de fer Kriens-Lucerne ;
— funiculaire Lugano - S. Salvato-

re ;
— chemin de fer du Monte Gene-

roso.
(Rapporteur M. Genoud, Rad-FR).
On reprend alors l'examen du bud-

get militaire. Le Conseil des Etats a
refusé l'abattement de 150 millions
vote par le Conseil national. Par 24
voix contre 16, il s'est ralllé à la for-
male que préconisait la majorité de
la commission du national, soit une
réduction de 64 millions. Une propo-
sition de réduire le budget de 100
millions a toutefois obtenu 16 voix.

RÉDUCTION
DU BUDGET DE L'ARMÉE
La commission des finances du Con-

seil national vient de décider à la ma-
jorité de se rallier au Conseil des
Etats (64 millions). Les rapporteurs ,
MM. Baumgartener (Rad-Be) et Glas-
son (Rad-FR) invitent le Conseil &
suivre la majorité de sa commission,
ce chiffre de 64 millions représente le
maximum d'économies possible.

M. Hubacher (Soc-Bàle) propose de
maintenir la décision prise mardi, soit
une réduction de 150 millions. Il affir-
me que des mesures de rationalisation
sont possible entraìnant une diminu-
tion des frais. Partant du rapport
Abrecht sur le Mirage, l'òrateur déclare
que le Parlement tout entier soutient
M. Furgler, qui présidait la commu-
nauté d'enquète.

BERNE (Ats). — La séance de jeudi
matin au Conseil des Etats a débute
par un nouvel examen du budget de
la Confédération. Mardi , le Consci, na-
tional avait décide de réduire de 150
millions de francs le budget du dépar-
tement militaire. La commission mi-
litaire du Conseil des Etats, au nom
de laquelle s'exprime M. Torche (CCS
- Fr) est d'avis qu'une telle réduction
est inadmissible, mais qu'on peut en
revanche se rallier aux économies pro-
posées par la commission du Conseil
national et qui se chiffrent à 64 mil-
lions.

M. Odermatt (CCS - OW) n'est pas
cfaccord. 150 millions, c'est peut-ètre
aller un peu loin. Mais on pourrait
trouver un compromis en votant une
réduction de 100 millions de francs.
L'òrateur fai t encore quelques remar-
ques au sujet du rapport Abrecht et
du róle du chef du DMF.

Dans la discussion, MM. Obrecht
(Rad. - SO) et Buri (PAB - BE) ap-
puient la réduction de 64 millions.

M. Chaudet expose ensuite que le
budget de son département a fait
l'objet d'un examen très attenti! Il
s'insère dans un pian finanoier quin-
quennal. Une réduction globale com-

sitions sans représenter une véritable
economie, car des achats indispensa-
bles seraient ainsi renvoyés à plus
tard. M. Chaudet fait ensuite une dé-
claration sur le rapport Abiecht.

On passe au vote. Par 24 voix contre
16, le Conseil des Etats décide de ré-
duire le budget militaire de 64 mil-
lions.

Après une suspension de séance,
pour permettre au Conseil national de
se prononcer, cette décision est con-
firmée à la faible majorité de 17 voix
contre 16.

Le Conseil passe à l'ordre du jour. Il
accorde sans opposition la garantie fe-
derale aux constitutions revisées des
cantons de Vaud et Genève, puis a-
borde un autre crédit militaire, le pro-
jet « Florida » de réseau radar et de
commandé centralisée des troupes d'a-
viation. Le crédit se monte à 203 mil-
lions de francs. M. Clavadetscher
(Rad. - LU) recommande l'entrée en
matière. La commission militaire a
pu se persuader de la nécessite de
cette amélioration qui garantirà une
couverture efficace de notre espace
aéiien.

En réponse à une question , le con-
seiller federai Chaudet admet que
nous avons malheureusement un cer-
tain retard dans le domaine de la pro-
tection civile. Au vote le projet est
adopté par 31 voix sans opposition.

M. Tschudi, président de la Confé-
dération , accepté ensuite un postulai
de M. Borei (Rad. - Genève) qui sou-
ligné la nécessite de chercher , dans
l'intérèt de la Confédération et des
cantons aussi bien que dans l'intérèt
des citoyens, à améliorer le fonction-
nement de notre organisation fédéra-

M. Tschopp (CCS-B1) propose un
compromis : réduction de 100 millions.
Le groupe conservateur est convaincu
qu'il faut faire un geste pour mani-
fester sa vo.'.onté d'economie. L'òra-
teur énumère des postes du budget
qui peuvent étre réduits.

M. Stadlin (Rad-Zoug) appuie la
version de la commission (64 millions).
Le rapport Abrecht n'a rien à faire
dans ce débat.

Brèves repliques de M. Baumgart-
ner et de M. Glasson, puis M. Chau-
det prend la parole.

II dit que de nombreux projets im-
portants, des achats indispensables se-

II dit que de nombreux projets im- § *re PaVs a manque le « tournant l'industrie des machines et oppa- |
portants, des achats indispensables se- I électronique » en ce sens que l'In- reils mérite une mention speciale , |
raient compromis si on allai t au-delà I dustrie suisse a negligé , bien des entreprises de notre pays se §
des 64 millions qui représentent déjà = qu'elle semblait y ètre tout par- sont dìstinguées par des réallsa- H
un effort d'economie considérable. I ticulièrement prédestinée , à salsir tions remarquables. §

r nun » »i A ' • - à temps et dans une mesure suf-  D'aucuns se bornent à préten- I« Le DMF n a nuHement 1 intention = f isamment Xarge \es possibilités dre que la Suisse n'est plus à me- §
«transiorm

l
er * a,"aire Mirage en une = o f f e r t e s  par Vélectronique , domai- me de combler son retard en ma- §

affaire Furgler II ne veut pas de pò- = ne nouveau quì se développé d tière d'électronique. Après avoir Ilemique au sujet du rapport Abrecht. § une àadence extraordinairement examiné la situation de près, la. =
NOUS sommes ia pour executer les | rapide et revèt une importance commission de l'automation estime, Borores du rariement ». = cap itale pour la future technique quant à elle, que la résignation E

Le président annonce que le vote | industrielle. Pour ce qui est de est mauvaise conseillère et qu'elle ;;;
aura lieu à I'appel nominai. § la recherche fondamentale , la ne doit pas inspirar notre compor- |

On procède d'abord à une votation I commission de l'automation recon- tement futur à l'égard de l'elee- §
éventuelle 3 no'' sans réserve que notre pays tronique industrielle ni les dèci- §

La proposition Tschopp (100 mil- 1 ^cuse «n enorme retard par rap- sions qu'appellera l'aide de VE- f
lions) obtient 86 voi*, la proposition § P°rt ™x E a s étranger ' f t gUrant tat. |
Hubacher (150 millions) en obtient 70. f 

dans le peloton de tete ' Si l°n mracom " 5
On passe au vote principal, à l'ap- = I

pel nominai ; sont donc opposées : la =;:-:slI111)f iiitiiisiitifiiiiiiiiiitiitiitiiii_.iitiii.iiiikitaiitiii]iiiiiiitiiiiiii«iiiiititiiiitiiiiitai*iiiiiiiiitiiii(iitiiiiiiiiiiiifiiiii:iiiiiitiit^-
proposition de la commission (64 mil-
lions) et la proposition Tschopp (100
millions).

La proposition Tschopp I'emporte
par 107 voix contre 75.

Le budget militaire retourne donc
au Conseil des Etats.

liste par un développement systéma-
tique de l'entraide intercantonale. Le
Conseil federai est invite à encourager
les efforts entreg$s*4kns cette direc-
tion. M. Borei solfligne dans son pos-
tulai que le développement des acti-
vités économiques, sociales et cultu-
relles ignore de plus en plus les fron-
tières cantonales. La structure fede-
raliste du pays fait malheureusement
souvent obstacle à la collaboration sur
le pian régional. Les exigences tou-
jours croissantes imposées aux auto-
rités cantonales dans les secteurs les
plus divers dépassent souvent la ca-
pacité financière des cantons. Il en
résulte un recours fréquent à l'aide de
la Confédération, tendance qui est
propre à mettre en difficulté les fi-
nances fédérales et à compromettre du
mème coup l'autonomie des cantons.

Sur recommandation de M. Roggo
(CCS - Fr), le Conseil approuvé la par-
ticipation de la Suisse aux stations
terriennes pour les télécommunica-
tions par satellites. Il liquide enfin les
derniéres divergences au sujet de
« Pro Helvétia » et des allocations pour
les travailleurs agricoles.

Prochaine séance vendredi matin.

BERNE — Instituee par le dé-
partement federai de l'Economie
publique, la commission pour l'é-
tude des e f f e t s  économiques et
sociaux de l'électronìque et de
l'automation (président ; M. W.
Mueller , professeur Stettlen) pu-
blié dans le « Bulletin d'infovma-
tion » du délégué aux possibilités
de travail le rapport intermédiaire
qu'elle a présente au département
précité sur la position de Vélectro-
nique dans l'economie suisse.

Ce rapport analyse de maniè-
re approfondie l'opinion fréquem-
ment exprimée selon laquelle no-

établit en revanche une comparai-
son sur le róle de . électronique
dans la production industrielle
suisse et étrangère, un jugement
plus nuance s'impose. A certains
échelons tels que la /abrication de
composants électroniques (de tran-
sistors par exemple) , de grandes
calculatrices électroniques, la pro-
duction suisse est tout à fait  in-
signifiante ou, alors , se limite à
un petit nombre de spécialistes.
Dans d'autres secteurs, au con-
traire, parmi lesquèls celui des
applications de l'électronìque dans
les fabrications traditionnelles de
l'industrie des machines et oppa-

Des experts suisses pour les pays en voie de développement
BERNE (Ats). — Une forme de l'aide

technique accordée par la Suisse aux
pays en voie de développement con-
siste à envoyer des experts qui met-
tent leur science et leur expérience au
service du tiers monde dans des do-
maines du développement auxquels
les divers gouvernements aceprdent
une importance primordiale. Plus de
cent spécialistes suisses sont ainsi
eonstamment en mission," tant dans le
domaine de la coopération technique
bilaterale de la Confédération que
dans celle que l'ONU et ses organisa-

tions spécialisées accordent sur le pian
multilatéral.

Ces derniers jours, quatre experts
bilatéraux ont de nouveau été mandés
dans des pays en voie de développe-
ment. Trois d'entre eux soutiendront
les autorités tunisiennes qui s'effor-
cent de développer le tourisme : M.
Eugène Cholet , directeur d'hotel, de
Fribourg, donnera pendant six mois
dans les villes de Bizerte et de Scusse
des cours spéciaux d'administration
hòtelière. Pendant la mème période
M. Georges Ducrey, maitre d'hotel,

Valaisan, formerà du personnel hòte-
lier et M. Alfred Roulet, Neuchàtelois,
donnera des cours de cuisine, les deux
dans un des quatre centres du com-
missariat general tunisien au tourisme
et au thermalisme.

Enfin, M. Bernhard Staub, ingénieur
EPF, Bernois , se rend pour un ou deux
ans à Bangkok pour y surveiller l'ins-
tallation d'un laboratoire à haute et
basse tension offert par la Suisse à
l'université Chulalongkorn ; il donne-
ra également des cours spécialisés.

ggjE--HK' ' _ ¦, ';. . r. :. :.... . .  .;:.:... :,,,_.;. „ :: ' : 
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Air France et Aéroflot ouvrirent iI
I une ligne cargo : Moscou-Paris
I GENÈVE (Ats) — Un accord
i d'exploitation conjointe d'une ligne

i cargo Moscou-Paris a été signé le
i 8 décembre à Paris, entre le géné-
m ral Bachkirov directeur general

des lignes aérìennes internationales
i de l'URSS et M. Louis Lesieux , di-
\ recteur general d'Air France.

H Au terme de cet accord , la ligne
ì sera assurée par un Antonov 12 de
I VAéroflot , à compter du 3 février
_ ^

1966 (le jeudi dans le sens Moscou- S
Paris et le vendredi dans le sens |
Paris-Moscou) sous indicati} com- 1
mun aux deux compagnies. 1

Il est prévu que la compagnie |
nationale Air France mettra en 8
oeuvre un appareil à ses couleurs p
dès que le trafic just i f iera une 6
augmentation de la fréquence des 1
services. S

150e anniversaire de la réunion du Jura et de
Bienne à Berne - un livre le commemoro

BERNE — A l'occasion diu 150e
anoiversaire de la réunion du Jura
et de Bienne au canton de Berne,
un bel ouvrage illustre, en frangais
et en allemand iinbituilé « 150 Jahre
Bernar Jura - Jura bernois 1815 -
1965 » viemit d'ètre publàé par les
autorités bernoises.

Dans un avant-propos, M. Dewet-
Buri, président du Ccmseiil exécutif ,
relève que ce derniier a tenu à mar-
quer ce 150e ar_nive_saik _ « par une
publication évoquamit les principaux
aspeets passes et présents de la des-
tinée commune de Berne et du Jura.
Il a fai! appel dans oe but à un
groupe d'historiens, d'économistes,
d'archivistes, d'hommes politiques, de
juristes et de rédaoteur qui se sont,
chacun dans son domaine, acquàttés
de leur mandat dans un esprit den-
tière indépendance. Le Conseil exé-
cutif, ajouté son président, ne doute
pas que la publication de ces travaux
aidera à mieux comprendre la posi-
tion qui'oooupe dans le canton de
Berne la minorile jurassienne et plus
particulièremeinit celle de langue fran-
caise ».

La preface est due a la piume du
conseiller federai Wahlen, qui rap-
pelle brièvemenit les circonstances
dans lesquelles le congrès de Vienne
a rattaché l'ancien évèque de Bàie
à la Suisse et au canton de Berne
en mème temps que les cantons de
Genève, de Neuchàtel et du Valais
prenaient eux aussi définitivement
leur place dans la Confédération. M.
F.T. Wahlen exprime sa conviotion
« qu'une volonté sincère d'entente
permatitra l'aboutissemenit des tenta-

tives qua sonit faites actuellement
pour résoudre le problème du Jura. »

Oe livre anniversaire contieni les
articles suivants : « Le Jura dans le
canton de Berne 1815-1965 » (en alle-
mand), de M. Adolf Gasser, profes-
seur à l'Université de Bàie ; « Les
conseillers d'Etat jurassiens depuis
1831 » (en allemand), de M. Hermann
Boeschenstein, journaliste à Berne ;
« La frontière des langues et les lan-
gues dans le Jura » (en allemand), de
M. CA. Muller, de Bàie ; * L'évolu-
tion économique et le Jura » (en
francais), de M. Frangois Schaller,
professeur aux Universités de Lau-
sanne et de Berne ; « Les routes ju-
rassiennes : projets conorets et pers-
pectives d'averci. » (en allemand), de
M. Henri Huber, conseiller d'Etat,
directeur des travaux publics du can-
ton de. Berne ; « L'école jurassienne
dans le cadre de la législation ber-
noise », de M. Virgile Moine, con-
seiller d'Etait, directeur de l'instruc-
tion publique du canton de Berne (en
frangais) ; « Alemans et Romands »
(en allemand) de M. Walb von
Greyerz, journaliste à Berne ; « Code
Napoléon et Code civil suisse dana
le Jura » (en francais), de M. Albert
Comment, ancien juge federai et pro-.
f esseur à l'Université de Berne ; « As-
peets du statut des communes dans
le canton de Benne » (en frangais),
de M. Hans Hof , chancelier de l'Etat
de Berne ; « Bienne et le canton de
Berne » (en allemand), de M. Wer-
ner Bourquin, archiviste à Bienne et
enfin « Le districi de Laufon » (en
allemand), de M. Albin Fringeli, mai-
tre secondaire à Nuandngen.

LE C A V E A U
Avenue de la Gare — SION
G. de Preux - Tél. (027) 2 20 16

SEUL LE SPÉCIALISTE
peut vous donner
entière satisfaction.

Pour les Fètes :

Grand assortiment de

Liqueurs fines,
Coqnacs , Whisky,
Champagne;
et Vins fins
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MEUBLES
_ _ _Depuis toujours notre principale préoccu- «L M

pation est de SATISFAIRE NOTRE FIDÈLE ^̂
CLIENTELE.

Cest pourquoi avant tout achat de mobi- L__
liers , tapis , couvertures , duveterie, consul- ^̂ B
tez-nous, comparez... nos prix vous dèci- _
deront. |

Place du Midi - SION - Tél. 2 22 73 
"

Quels pneus neige
pour votre volture
Demandez les prix à votre garagiste

il
assuré lui-méme
son avenir !

et certainement pas à la légère, car il s'agit de son propre avenir,
Voici sa décision : entrer en apprentissage dans l'imprimerie. Le
monde entier ouvre ses portes aux compositeurs et conducteurs
typographes. Décidez-vous! Inscrivez-vous aujourd'hui méme,
n'attendez pas le printemps prochain.
Renseignements et inscriptions:

Commission de l'Imprimerle pour la formation professionnelle en Valais

Président : M. Jean-Claude Jonneret, imprimeur 1920 Martigny 1 Tél, (026) 2 23 56

m engagerait quelques em-
"« ^̂ k ployés qualifiés de langue

SJwHB %j% maternelle francaise, de
nationalité suisse, pour ses

Société
O © é̂& CORRESPONDANCE

Banque ™
Suisse
Places stables en cas de convenance. Caisse de pension.

Les personnes qu'un poste de ce genre interesse sont priées d'adresser
leurs oltres de service avec curriculum vitae, références, copies de cer-
tificats et photographie a la

SOCIETE DE BANQUE SUISSE
Secretarla! du personnel

SIERRE

P 606 S

Beaux Sapins de Noel
de 1 à 2 mètres, provenant de pepiniere.

R. Schupbach, route d'Oron 4, Lausanne
Tél. (021) 32 57 83 Ofa 06.837.02 L

I

| Joie d'offrir...
| plaisir
| de recevoir...
; Pour Madame :
> Lingerie fine
• Foulards - Bas
l Jupes - Pulls
> Pochettes
| Dusler - Pyjama
> Robes el Costumes Jersey

[ Pour Monsieur :
', Une belle chemise
> Une eravate mode
| Un pyjama

Pulls
Pantalons de ski

, Anoracks pour enfants
' Pantalons de ski pour en-
, fants

! «Au Printemps »
| Melly-Pannatier
> Rue de Lausanne S I O N

P 168 S

Viande de saucisses
VIANDE MAIGRE ET SANS OS

tère qualité, hachée
lère qualité, au morceau
lère qualité, suisse ronde
Belle viande grasse de poitrine
pour saler et fumer le kg. 5.—
Cervelas la paire 0.7C
à partir de 10 paires la paire 0.65
Emmenthaler la paire 0.80
Petites saucisses fumées la paire 1.—
Gendarmes la paire 0.90
Saucisses fumées è conserver le kg. 5.40
Mortadelle à conserver le kg. 5.40
Viande fumee a cuire le kg. 6.50
Exceliente graisse fondue
pour cuire ef (rire le kg. 1.40
à partir de 10 kilos le kg. 1.20

Expédié contre remboursement .
Boucherie chevaline Fritz Grunder
Melzgergasse 24 . 3000 Berne

Tél. (031) 22 29 92
Le mercredi ferme foule la journée.

P 322 V

le kg. 5.20
le kg. 5.6G
le kg. 6.50

Station
Ferrerò

Rue du Scei • Sion

Benzine "52
Super -.55
Diesel -.47
ANTIGEL - ANTIROUILLE

Fr. 2.90 le litre

P 338 S

500.- francs
& qui louerail ou procurerai!

locataire
de magnifique appartement 4
pièces Vi - près Centre-Ville -
(pour février 1966).

Tél. (027) 2 55 86

Devez-vous toujours dire
« non » à votre femme quand
il est question d'argent?
Non à l'appareil utile au ménage; non au séjour
de repos nécessaire; non à une meilleure (orma-
tion de vos enfants ; non à vos propresdéslrs just ,
liés? Uniquement parce que votre seul salaire
s'émiette immédiatement en petites sommes, lei et
là? Cet état de choses peut changer. Si vous avez
une acquisition nécessaire à (aire, nous pouvons
vous consentir un crédit de Fr. 500-à Fr. 10000.-.
Nous ne demandons aucun renseignement à votre
employeur, vos parents ou vos connaissances. En
cas de règlement Irréprochable nous vous accor-
dons un remboursement de 15% sur les (rais et
intérèts habltuels. Notre crédit n'est donc pas
seulement diserei mais encore avantageux Er.
voyez-nous le talon ci-dessous ou téléphonez-
nous. Notre réponse vous parviendra sous enve»
loppe neutre. Vous serez satisfait de nos services.

Banque Rohner + Cie S.A. p 361 G
Lòwenstrasse 29, Zurldi Téléphone 051/230330

Veuillez m'envoyer Ies documents nécessaires i
un crédit au comptant

Nom

P 41335 S



RAFFINA S.A., case postale 26 - MONTHEY

UNE IMPORTANTE ENTREPRISE métallurgique
du Valais centrai cherche, pour entrée im-
médiaie ou à convenir, une habile

STENO ¦
DACTYLOGRAPHE

de langue maternelle francaise.

Elle offre :

— place stable et bien rétribuée,
— grandes possibilités de développement,
— bonne ambiance de travail ,
— semaine de 5 Jours.

Les interessées sont priées d'adresser leur
offre avec curriculum vitae , copies de diplò-
mes et de certificats de service et préfentions
de salaire sous chiffres PB 41310 a Publicifas ,
1951 Sion.

SOCIETE DONT LE BUREAU EST A MONTHEY
cherche pour date a convenir

i

Une employee de bureau
ayant une bonne formation commerciale et habituée a un travail
précis, mais varie et intéressant.

Faire offres manuscrites avec curriculum vifae, photographie et préfentions de salaire sous
chiflre PB 51515 à Publicifas, 1951 Sion.

GERANT

4 S E R V I C E -  MEN =
terrain

Suivant son programme d'expansion, RAFFINA S.A. STATION- CHERCHE
SERVICE et SERVICE PNEUMATIQUES, à Monthey et Vernayaz, EMPI Al
désire former en qualité de CfflrLUI

personne sérieuse
(n'ayant pas travaille dans la branche)

ayant de l'initiative et s 'interessai.! au développement , ainsi que BB_ - BPffJ!i _PÌ _^'*S'
-
' _5. ' "'J'̂ _?^W^ ___y''__B_l___- -̂

•i employés au Service pneumatiquet

Adresser offres avec références, prétentions de salaire el date ? Q UQ III
d'entrée possible à j, JQQQ ^

Jeune homme
marie, professeur
de ski.

pour une période
de 9 è 10 mois de

**»«*• .; r*. . ___U_ e . nn . Sf dans
bureau. represen-
tation ou autres.

Ecrire sous chiffres
PB 18744 à Publici-
tas , 1951 Sion.

_ U _ IM

Prix intéressant.

Ecrire sous chiffres
P 348 S PB 41253 à Publicr-
mmaammaaaasa tas. 1951 Sion.

VOS
imprimés
gessler s. a
sion
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Il fit quelques pas en direction de plu-
sieurs photographies jaunies, punai-
sées sur le mur à la tapisserie passée.
H y avait Lénine harangant la foule,
Staline à la conférence de Yalta , quel-
ques photos extraibes du film le « Cu-
rasse Potemkine », bref toute cette
imagerie un peu nai've chère au cceur
des vieux militants.

— Dites-moi, Carelli, dit-il tout à
^oup, comment va votre ami Forster ?

C'était le nom donne par le gardien
de golf à Saclanit , Pat Scott. Cet hom-
"ie étrange l'avait contacté une fois
. atre années plus tòt et depuis Scott

ne l'avait jamais revu.
Il lui sembla que le vieux tressaillait.
— Forster ? Je ne connais personne

de ce nom-là.
— Tiens, je croyais, fit Kovask d'un

fon indifférent en poursuivant son
ìnspection dans la pièce.

Arrive devant les étagères qui sup-
Portaient ur nombre ahurissant de
livres. il s'immobilisa. Marx , Engels,
Lénine évidemment, mais aussi des
Poète. russes, frangais.

— Ecoute une dernière fois, Dino.
°ù est ma fille ?

— Tu m'ennuies. Je ne sais pas où
*Ue est ta fille. Que veux-tu que jd te

dise d'autre ?
— Bien , dit Benedetto. Je vois qu'on

peut faire appel à tes sentiments
quand on a besoin de toi.

— Tu n'avais pas besoin de venir
avec toute cette équipe de policiers.

Le gros Italien donnait l'impression
qu'il aillait broyer l'autre entre ses
mains. Kovask Lntervint.

— Nous partons, Falga. M. Carelli
n 'a pas autre chose à nos dire. Il serait
trop long de le faire arrèter pour l'in-
terroger et je suis certain qu 'il ne par-
lerai! pas facilement.

Le vieux secoua ses cheveux blancs.
— Essaye de comprendre, Benedetto.
— Oh ! je comprends que si ma fille

se trouve en difficulté, c'est à toi que
je le dois. Mais prends garde, Carelli,
si par malheur il lui arrivait quelque
chose, je reviendrais t'étrangler.

Puis il sortit, suivi par le trio. Ko-
vask brusqua les choses en lui serrani
la main dans la rue.

— Merci» Falga, vous avez fait le
maximum. Maintenant si jamais vous
apprenez quelque chose, téléphonez au
F.B.I. Vous nous rendriez service.

Le gros restaurateur s'éloigna la tète
basse, et Cadurcci s'étonna avec quel-
que aigreur.
» C'est tout ? Bt ce Carelli ? Vous

le laissez tranquille ?
— Un peu de patience, s'il vous

platt. Marcus, allez chercher la voiture
avec notre ami et rejoignez-moi dans
le coin.

Kovask resta dans l'ombre, les yeux
levés vers la fenètre toujours éclairée
du vieux bonhomme. H gardait un
espoir. très faible à la vérité, mais pré-
férait passer quelques heures à aitten-
dre l'impossible. Marcus le rejoignit
au bout de dix minutes.

— J'ai compris, chuchota-t-il. J'ai
préféré laisser notre ami dans la ba-
gnale.

— Vous avez bien fait.
Le jeune lieutenant designa la fenè-

tre éclairée :
— Vous croyez que...
— C'est un vieux bonhomme sans

grande malice. Il risque de tomber
dans le piège.

— Il est pourri d'idées dangereuses,
réagit violemment Clark.

Kovask sourit doucement.
— Bien sur, mais il croit. Il n'a

jamai s pensé nuire à Cesare Falga en
faisant de lui un révolte. Les paroles
très dures du pére vont le poursuivre
maintenant. Nous serons peut-ètre
obligés d'attendre toute la nuit . Allez
dans la voiture et revenez dans une
heure.

Fumant cigarette sur cigaretite. il
montait la garde sans impatience,
imaginant le vieillard là-haut dans sa
pauvre chambre en train de songer
inlassablement à la mème chose. Il
misait sur lui parce qu'il était certain
que c'était un homme courageux, atta-
ché malgré tout à quelques valeurs
humaines.

Un cop le surprit et lui demanda
ses papier- alors qu'il ne s'y attendait

pas. Pour mettre un terme à toute
discussion, il sortit sa carte d'agent
special.

— Excusez-moi, sir, dit le policier.
Si vous avez besoin d'un coup de main
je termine mon service que dans deux
heures.

— Ca va bien, dit Kovask. Il ne
s'agit que d'uno surveillance.

Clark prit ensuite sa place tandis
qu'il allait s'allonger sur la banquette
arrière de la volture. A l'avant Cadur-
cci fumait en silence. Vers quatre
heures du matin, Kovask alla relever
son adjoint. H y avait toujours de la
lumière chez le vieux.

— Je me demande si Carelli va se
décider, murmura Marcus Clark.

— Vous l'avez apercu ?
— Pas une seule fois. Pas possible,

il s'est endormi avec sa lampe allumée.
Kovask reprit la {action , assista au

lever du jour, aux premières allées et
venues des gens du quartier se ren-
dant au marche de Bleeker Street. H
dut se déplacer pour ne pas attirer
l'attention , sans perdre de vue l'entrée
de l'immeuble léaardé où habitait
Carelli.

A cinq heures trente l'homme sortit
soudain sur le seuil de l'entrée com-
mune, et Kovask n'eut que le temps
de se cacher derrière une camionnette
de livraison.

Frileux, enfoui dans son pardessus
malgré la douceur de l'aube, le vieil-
lard se mit à trottiner en direction de
Bleeker steet. Il passa sans se soucier
d'acheter au milieu des éventaires, et
Kovask qui avait pensé qu'il allait
chez les Falga fut surpris de le voir
poursuivre, puis descendre dans le
mètro.

Sachant que si rhomme se retour*

nait il serait rapidement reconnu, il
attendit quelques secondes avant de le
suivre, réussit à s'intégrer à un groupe
prenant la direction Uptown, c'est-à-
dire vers la périphérie. Pour le centre
il fallait prendre la direction Down-
town.

Le vieillard attendait devant la li-
gne omnibus, ce qui indiquait qu 'il
n'allait pas très loin on alors qu'il
comptait changer de ligne. Deux sta-
tions plus loin en effet il descendit et
prit la ligne Brighton Beach.

Par chance il trouva une place as-
sise et s'y installa. Les yeux mi-
fermés il para issait sommeiller, tandis
que Kovask tout au fond de la voiture
ne le quittait pas des yeux. Le vieil-
lard semblait s'ètre installé pour un
bout de temps, car les stations se suc-
cédaient sans qu'il n'y fasse attention.
Peut-ètre allait-il jusqu'au terminus ?
Ils avaient traverse East River et se
trouvaient dans Brooklyn.

Comme prévu, le vieux descendit à
Brighton Beach et prit la direction de
Coney Island, dont Kovask pouvait
apercevoir les grands Scenics rail-
ways et les échafaudages métalliques
des « toboggans ».

Le vieux tourn a à droite , et au bout
de cinquante mètres penetra dans une
maison de trois étages. Comme conve-
nu Kovask penetra dans un drugstore
pour appeler son collègue chez les
Falga.

— Nous arrivons tout. de suite, dit
Marcus Clark.

Au bout d'une demi-heure, Kovask,
qui attendait à proximité de la maison,
vit arriver la voiture avec son collègue
et Cadurcci. Les deux hommes avaient
les traits tirés et la barbe noire, lui-
mème devait avoir sale mine.

Roman d'espionnage de G.-J. ARNAUD

FONDS DANGEREUX

DECOLLETAGE ST-MAURICE SA
cherche, pour entrée de suite ou
è convenir,

employé
ou employee
de bureau

quaiifié(e), avec pratique de la
sféno-dacfylo. Place stable et
bon salaire pour personne ca-
pable.

Ecrire ou se présenter au bureau.

P 656 S

SNACK CITY, SION
cherche une

serveuse
Congé le diman-
che.

Tel. (027) 2 24 54

P 41259 S

POUR L'OUVERTURE de ses nouveaux ma-
gasins à Sion

FREY Vètements
cherche encore une

VENDEUSE-CAISSIERE
Faire offre détaillée avec curriculum vitae
ef photo a

Vètements FREY
Succursale de Lausanne Ofa 06.361-03 L

DAME
CHERCHE PLACE
a Sion comme

vendeuse
de préférence ali-
menfation.

Tél. (027) 2 51 63

P 18749 S

Concier
gerie
offerte cenlre-ville,
contre appari. 3 eh.,
confort , vue, libre
de suite ou à con-
venir.
Case postale 298 -
1951 Sion.

P 41297 S

serveuse
gentille et honnète.
Debutante accep-
tée. Vie de famille,
Dafe d'entrée dé-
but janvier.

Café du Soleil, 1868
Muraz-Collombey,
Tél. (025) 4 21 83

P 41313 S

SÉCURITAS S.A.

engagé pour les canton . de
l Vaud - Valais - Neuchàtel - Fri-

bourg - Genève

GARDiENS DE NUIT
à plein emploi

et GARDES
pour services occasionnels
Nationalité suisse.

Faire offres en precisali) catégo-
rie d'emploi el canfon désiré ì
Sécuritas, rue du Tunnel 1, Lau-
sanne. P 1827 L

IM
m pleins feux ¦
B sur vos produits ! ¦
¦ annoncez dans la m

1 Feuille d'Avis 1
P du Valais M
f TIRAGE 

^1960: 7811 ex. - 1965:13355 ex.

A VENDRE A VENDRE
dans locatilo du
Bas-Valais ._ !_ • _ »_» aia .vigne deancienne on̂ n 0MAISON 3000 m2
4 pièces, s proxi- ^
mifó gare CFF et magnifique exposi-
parking. Convien- tion. Ravaney-Cha-
draif pour pied à moson.
terre.
Pr renseignements : Ecrire sous chiffres
Tél. (021) 60 63 40 PB 41254 à Publici-

P 41370 S fas - 1951 Sion.

A LOUER a Sion
Rue du Scex

studio non meublé
Tout confort.
Libre dès 15.12.65.
Loyer mensuel Fr. 200.— char-
ges comprises. P 877 S

A LOUER A SION
Rue St-Guérin No 10

appartement
4 pièces

Tout confort. Libre immédiate-
ment. Loyer mensuel Fr. 275.—
olus charges

appartement

ON DEMANDE A tOUER dan- m-
à Sion meublé neuf au

• il centre de la villevilla
à louer ou a ache-
ter . 5 à 6 pièces, rflirlÌA
pour le courant j ibUlU
1966. Evenf.

1 i avec salle de bainsappartement |..___ì _
Ecrire sous chiffres bre dès le 1er jan-
PB 39969 à Publici- vier 1966. Fr. 187.—
tas. 1951 Sion. Dar mois, charges_ „_ 

comprjses
A LOUER i Sion,
à partir du ler Jan- c> _ _> _i.fi ' S adr. au Bureau du

Journal sous chiffre
416.

A VENDRE
tout confort. d'occasion
Tél. (027) 2 32 16 CA ,, ccP 41334 S jALLfci

JEUNE HOMME DE BAIN .
cherche FOURNEAUX

chambre nSEas
meublée *!0 " " -

André Vergères -
. . .  Pré'erence a 1964 Conthey-Place

™
Ue

(027)
e ''

si' 81 
réL (°27ì 8 ,5 39

P 18743: 5 P 40945 S



Les plaisirs
d'une belle fète
commencent par un apéritif COUDRAY-FRERES
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P 55 5

Epicerie - Confection ¦ Textiles
GABRIEL GERMANIER - ERDE - CONTHEY

LEQUIDATION TOTALE
du rayon de confection
Pas de marchandises défraichies ou démodées.

Rabais 30 % et plus sur tous les articles.

Volli des cadeaux a bon compie pour foute
la famille.

(Autorisée du 30 octobre au 31 décembre 65)

P 41371 S

ST-MAURICE • A ['H6te! des Alpes (Grande Salle)

Dimanche 19 décembre 1965 | /"^"B™- - ,dès 14 h. 30 Lm\J I KMJ
Organisé par la Société Tous ,„ 3 tourJ
Le Vieux Pays de St-Maurice cartons ! I I

Cartes d'abonnement pour l'après-midi Fr. 35.—

Carfes d'abonnement pour la soirée Fr. 35.—
P 41223 S

MAYENS DE CHAMOSON
DIMANCHE 19 DÉCEMBRE 1965

CONCOURS ANNUEL
DU SKI-CLUB « ARDEVA!»

Programme :
dès 10 h. 00 : slalom géant.
dès 13 h. 30: slalom special (2 manches)
dès 17 h. 00: Distribution des Prix.

Le télécabine et les téléskis
fonctionnent tous les jours

P 41032 S

¦M_______________ M_________ H_Hi

MESDAMES,
MESDEMOISELLES-.

Vous Irouverez è Vétroz, diei AGNES, tes
derniéres Nouveautés, soif :

•fr Pullovers de dei, pure laine,
¦fr Robes pure laine,
i% Blouses de soie et cachemire,
-fr Foulards pure soie
fr et autres articles analogues aux meilleurs

prix du jour.

Se recommande,:_
Mademoiselle Agnès Vender • Vétroz
Tel. 8 13 04 P 41369 S

—«^— _-__ BB_ M_ B

31 décembre! I
Un départ dans la nouvelle année...
el dans l'élégance...
avec une

ROBE DE COCKTAIL
que vous frouverez en EXCLUSIVITÉ

è la

BOUTIQUE, à Sierre
14, Avenue General Guisan

Tél. 5 14 40

t:embre 
le magasin sera ouvert jusqu'à SI h. 30

L__

POURQUOI IREZ-VOUS A SION
LE 21 DÉCEMBRE ?

Parce que BONVIN COIFFURE vous offre la
possibilité de faire votre PERMANENTE ou
MISE EN PLIS de • a 22 heures.

Permanente : 19.— 24.— 28.— «I 30.— frs

Shamphoing, mise en plis: 3.50 4.50 «I 5.50 frs

Travail impeccabie par première coiffeuse.

Coupé Messieurs : Fr. 3.—

40, Avenue de Tourbillon, 1950 SION
ler étage - Téléphone (027) 2 39 03

^________H_______________ ____ _H _________H __ ___ _M_________H_____l

Fraise à neige
è moteur - Modèles de 4 et 6 CV

I

Projection jusqu'à 12 mètres

Prospectus el démonstration è la

Fédération Valaisanne des Producteurs de Lait
S I O N

Département : Machines agricoles
Tél. (027) 2 14 44

P 238 S

DE SUÈDE
. . . al mervellleuie
ment «Imple —
•Implement merveU
leuael

Garantis totale. Paie-
ment par ..comptes. Re-
prise de votre vieille
machine. Cours de cou-
ture gratuit Offre gra-
tuite et démonstration
san» engagement par

G. CRETTAZ
Représentant

SION
Av. du Midi 8

Tel. (027) 2 40 51
P 634 S

Il reste A LOUER
quelques placés

parking
Hotel de France -
Sion.
Tó|. (027) 2 50 51

P 1160 S

À vendre
PEUGEOT 404
de Luxe, 1964, in-
térieur cuir, toit ou-
vrant av. injection,
metalli.ée. - 13.000
km. garanfis. Prix
inféressanf.
ALFA ROMEO TI
1960, en parfait
éfaf.
OPEL CAR-A-VAN
1938, révisée, mo-
teur ef boite è vi-
tesses neufs.
1 NASH-RAMBLER
1960, 2 - 4  placés
Coupé, 35.000 km.
a l'état de neuf.
AUSTIN
CAMBRIDGE
1960, 8 CV, 5 - 6

C
laces, intér. cuir,
as prix.

AUSTIN Car-A-Van
1965.
AUSTIN Car-A-Van
1962.
AUSTIN 850 1962

TONY BRANCA
Agence Austin
Garage des Sports
Piatta - Sion
Tél. (027) 2 52 45
ou 2 55 85

P 380 S

MACHINE
A LAVER
de marque, touf au-
tomatique, d'expo-
sition, ne necessi-
tai aucune instal-
lation, en 380 ef
220 volfs. Garantie
ef mise en service
d'usine. Gros rabais
. Facilités.
Ecrire sous chiffres
5410-16 a Publici-
tas - 1951 Sion.

Attention !
Salami Nostrano
haché gros

par kg. Fr. 12.—
Salami
Milano ta 10.—
Salami
« Azione » 8.50
Salametti extra,
haché gros 9.—
Salametti
Milano 7.—
Salametti
« Azione » 5.80
Salametti
Occasion 4.—
Mortadelle
Bologne 5.50
Mortadelle
Vismara 7.50
Lard maigre
séché a l'air 7.50
Viande de vache
oour bouillir 3.90
lambon cru la
Azione 17.80
pièces enfières 2
et 3 kg.)

VIANDE
DE CHÈVRE
Quartier le kg.
de devanl 4.60
Chèvre entière 5.—
Viande
de mouton
pour ragofil 4.80
Viande
de mouton
épaule 6.50
Mouton
entier 5.80

Boucherie •
Charcuterle

P. FIORI
6600 Locamo

rèi. (093) 7 15 72
P 2077 O

VIANDE SANS OS POUR BOUCHERIE

BOUCHERIE CHEVALINE BOUCHERIE CHEVALINE

Schweizer 1950 Sion Vergères - Schweizer
Rue du Rhóne 5 1920 Martiqny-Bourq
Tel. (027) 2 16 09 Té|. (026) 2 10 51

Quartier devant Quartier arrière pour salar
Train cóle kg. fr. 5.30 kg. Ir. 7.—, 7.50
Epaule poitrine kg. fr. 5.80 Bouilli cóle piale
Viande hachée kg. fr. 4.50 kg, fr. 3.—, 4.—

Envois partout contre remboursement. Demi pori payé
è partir de 5 kg. - Ferme jeudi après-midi. P 679 S

UN RENDEMENT INTÉRESSANT de vos

VIGNES
peut vous étre garanti par una

LOCATI ON
Contrai de longue durée pour surfaces im-
portantes et bien siluées.

Faire offres écrites sous chiffres PB 51516 è
Publicitas, 1951 SION.

Cadeaux
utiles

pour Noèl
EMILE MORET

& Fils S.A.
Vers l'Hópital
MARTIGNY

Tél. (026) 2 22 12

GRAND CHOIX DE
PETITS MEUBLES

PRATIQUES
dès Fr. 53.—

Fauteuils
rembourrés

dès Fr. 68.—
P 243 S

5 tapis
Superbes milieux
moquette, 260 x 350
cm., fond rouge,
dessins Chiras, a
enlever Fr. 190.—
la pièce (port com-
pris). Envoi confre
remboursement.
Argenf remboursé
en cas de non-con-
venance.

G. KURTH
1038 Bercher
Tel. (021) SI 82 19

P 1673 L

A VENDRE
pour cause de liquidation de société

UN APPARTEMENT 1 pièce
Fr. 40.000.—, loué icluellement Ir. 200 p. mois

UN APPARTEMENT 2 pièces
Fr. 55.000.—, loué actuellement fr. 250 p. mois

UN APPARTEMENT 4 pi .es
Fr. 80.000.—

UN APPARTEMENT de 3 pièces
tout confort, centre ville, Fr. 85.000.—

UN APPARTEMENT de 4 pièces
aménagé en bureau, Fr. 130.000.—.

S'adresser bureau Charles Bonvin - Slerre •
6, rue Centrale • Tél. 5 02 42
Sion - rue des Condémlnes - lèi. 2 19 91

P 639 S

A LOUER è Sion
au centre

oca
35 m2 pour dépòt ,
évenf. atelier.

Ecrire sous chiffres
PB 41365 è Publici-
tas , 1951 Sion.

A LOUER
à Sion - Piatta
Route de Loèche

garage
Fr. 30.— par mois,
libre louf de suite.
Tél. (027) 2 42 63

P 18750 S

BELLES
OCCASIONS

VW
1962, houssée,
bianche, éfaf de
neuf.

Opel
Record
4 portes, 1965,
freins è disques, 2
teintes, 18.000 km.,
état de neuf.

Garantie et facilités
de paiement.
Tél. (027) 2 14 93
(midi ef soir).

P 41330 S

Cause doublé em-
ploi, è vendre de
particulier

Opel
Record
Luxe 1965.
Freins h disque. .
Servo frein. Sièges-
couchetfe. 4 portes.
Couleur bleu foncé.
7500 km. Prix frès
intéressant. - Facili-
tés.
Tél. (021) 91 15 38
(heures repas).

P 487 L

A LOUER dans le bàtiment da I.
POSTE A SIERRE

magnifique
appartement de 5V2 p.

Conviendrait particulièrement •
ingénieur, notaire, médecin, den-
tisfe, bureaux commerciaux, afe
Prix el entrée a convenir.
S'adresser pour visiter : a l'od-
minislrateur postai de Sierre *
pour trailer : au service des hi-
limenls el du matèrici, Direction
d'arrondissement postai - 1000
Lausanne - Tél. 21 27 40 P655V

Ŝ >̂ oi»»8o6yiPSos>ìP§D îPSDk> ô»

votre annonce ?

1 porte
palière
en noyer massi),
sculptée, larg. 1 m.
10, haut. 2 m. 20,

1fourneau
en pierre de Ba-
gnes.

Ecrire sous chiffre)
PB 18477 a Publici.
fas, 1951 Sion.

patins
artistiques
bruns, poiniure 35,

Ecrire sous chiflrei
PB 41336 è Public!,
fas , 1951 Sion.

1 verrat
et

1 chèvre
portante.

Tél. (027) 5 00 03

P 41368 S



LE COMPTE A REBOURS A COMMENCE

ler janvier: jour «J» pour les membres de
la Société valaisanne des pècheurs amateurs

: »;' »

Le canal qui déploie ses méandres harmonieux de Sion à Fully n'incite-t-il
pas à la rcvcrie ?

MARTIGNY. — Dans quinze jours
très exactement , les pècheurs en ri-
vières partiront en « guerre »... Quinze
jours !

Ce matin-là , le ler janvier, les ber-
ges du Rhóne vont retrouver l'anima-
tion des grands jours. Du lac au bar-
rage d'EVionna z, des hommes bottés de
manière fort curieuse, lanceront avec
l'espoir au bout de l'hamegon, les ap-
pàts dans les eaux vertes et froides du
fleuve.

A l'heure actuelle, les préparatifs
vont bon train . Ces disciples de Saint-
Pierre que nous rencontrons, ici et
là , dans quelque échoppe, languissent
d'impatience. Le matériel et en parti-
culier les cannes, ont été nettoyées,
passées au « vernis. anglais ». Tout est
prèt. Les cuillèrs sont mème « mon-
tées » ...

Le compte à rebours a commence !
Les truites, elles, innocente-s créa-

tures , s'ébattent. Elles gobent, dans
les canaux de la région , les rares
éphémères qui se dandinent à la sur-
face de l'onde. Pour l'instant. ces in-
sectes diptères sont... naturels !

Dans quelques mois, ils cacheront
astucieusement un hamecon bien dé-
guisé. Sacre pècheur, va ! Leur leit-
motiv n 'est-il pas : « Lorsqu 'on pèche
à la mouche artificielle , il faut choisir
les esches qui ressemblent le plus,
comme taille et surtout comme cou-
leur , aux bestioles voltigeant sur le
bord de la rivière...

Ce sport à l'heur de plaire à beau-
coup de personnes. Les statistiques
d'ailleurs en font foi. Cette année, plus
de 2 340 membres ont été dénombrés

•'.-
¦ _ - 'A*. i '-V ___ •*

S_ _ _*ì"';- ' m̂SSSislt* ' ¦ VÌ__ T

- -

dans les différentes sections valaisan-
nes. La plus forte, celle de Sierre,
avec 390 adhérents. Les poissons n'ont
qu'à bien se tenir !

Il y cinquante ans, les prises étaient
trop faciles... Maintenant , cela tient
de l'art ! Homme contre poisson, si
je puis dire ; l'un rageant, l'autre na-
geant, et les deux essayant mutuelle-
ment de se jouer des tours. Ce n'est
pas toujours l'histoire du « Vieil hom-
me et la mer », mais tout de mème...

Faut-il s'en plaindre ? Certes non,
car si les pleins paniers d'antan , sont
comme les neiges du mème nom, la
satisfaction de prendre un poisson ac-
croit notre plaisir de vaincre malgré
les difficultés nouvelles.

Màis rassurez-vqus -et restez qptif
miste"! Les' poissons, ' tout "« évoìués'»
qu 'ils soient, se laissent encore... tà-
quiner...

Jetons un coup d'ceil, si vous le vou-
lez bien , sur l'activité de la Fédération
cantonale valaisanne des pècheurs a-
mateurs. Nous sachant littéra l ement
« mordu » pour ce sport , maitre Jean-
Charles Paccolat de Martigny, nous a
aimablement transmis son rapport
présidentiel , rapport présente à l'as-
semblée generale annuelle des délé-
gués qui a eu lieu récemment à Con-
they.

La Fédération cantonale valaisanne
des pècheurs amateurs, compte ac-
tuellement 13 sections. L'effectif de.
membres se chiffre à 2 340 (il était de
2 453 en 1964, de 2 127 en 1963 et de
l 762 en 1962). Se suivent dans l'ordre
d'importance les groupements de
Sierre, Monthey , Sion , Loèche, Marti-

gny et Saint-Maurice. Un fait à noter ,
c'est la section de Monthey qui a en-
rgistré cette année le plus grand nom-
bre de nouvelles inscriptions , soit 45.
Diminution generale des membres :
113.

Le rapport de maitre Paccolat tient
compte de la production des trois pis-
ciculture suivantes: Baltschieder, Ver-
nayaz et Bouveret. La pisciculture de
Baltschieder, au cours de l'année 1965,
1 130 000 ceufs (truites farios, arc-en-
ciel et cristivomer). Celle de Vernayaz
710 000 et celle du Bouveret 1 500 000.
La production totale s'élève donc à
3 340 000 (en 1964 : 2 985 000).

La pisciculture de Baltschieder a
produit , en outre, 1035 000 alevins,
celle de Vernayaz, 640 000 et celle du
Bouveret 1340 000. Soit en tout :
3 015 000 (en 1964 : 2 587 000). A remar-
quer donc que la production de la
pisciculture de Vernayaz a été meil-
leure cette année. D'autre part , le dé-
chet sur les ceufs achetés a été bien
moins grand.

Les trois piscicultures en question
cnt distribué les ' alevins, grosso modo,
de la fagon suivante : celle du Bouve-
ret en a fait don de 200 000 à Monthey,
255 000 à Martigny, 110 000 à Brigue,
100 000 à Saint-Maurice, etc. Celle de
Vernayaz a distribué à la section de
Sion 150 000 alevins, à Martigny
130 000, à Conthey 120 000, à Sierre
100 000, etc. Celle de Baltschieder a
distribué à Conches 170 000, à Brigue
235 000, à Viège 200 000, etc. Une ob-
servation : les ceufs de « cristivomer »
ont été amenés à Bouveret après l'é-
closion puis les alevins furent ramenés
à Baltschieder pour élevage dans les
bassins devant la pisciculture, bassins
bis en ordre par l'Etat. Ces alevins
donnèrent 49 000 truitelles immergées
dans les lacs de montagne.

POLLUTION DES EAUX
La pollution . chrqnique des eaux est

maintenant connue de ,tous et surtout
des pècheurs ! Malheureusement , pour
eux, 1965 n'a app(._ .é _ueun progrès
pratique dans la Iurte contre catte
pollution , et maìtr£-_iccolat de souli-
gner : la presse nous a appris que le
chef du sefvicé''' cdri'fó'nàr valaisan de
la protection des eaux, avait fait un
voyage d'étude à l'étranger et que le
nouveau chef du département de jus-
tice et police, le. conseiller d'Etat Ben-
der, avait convoqué les autorités com-
munales pour leur parler de la lutte
contre la pollution des eaux. Tout
cela est de bon augure, mais les réa-
lisations sont bien longues à venir.
L'année 1965 a connu à nouveau plu-
sieurs empoisonnsments , dont un très
grave survenu au Rhóne entre le ler
et le 2 janvier 1965. Le président cen-
trai de la Fédération cantonale valai-
sanne des pècheurs amateurs, fit en-
core allusion aux empoisonnements du
Caldi et du Laldnerkanal , de celui
de la Sarvaz en mars 1964, du cas du
canal du Toléron à Martigny, de la
pollution de l'Avangon , etc.

L'òrateur souligna que dans bien des
cas, on doit constater le manque tota l
de collaboration entre le département
des travaux publics et le service can-
tonal de la pèche, qui n'est pas avisé
des autorisations données aux entre-
prises et qui ne peut , de ce fait , exer-
cer une surveillance pour contróler
si ces autorisations sont respectées.
Comme le demande la' section de Bri-
gue, la FCVPA par son comité cen-
trai , devra en 1966, vouer tous ses
soins à la question de la pollution des
eaux et à la lutte à mener pour la
protection des eaux.

A quelques jours de l'ouverture de
la pèche dans le Rhóne, il nous a sem-
ble intéressant de publier les grandes
lignes de ce rapport , complet et en-
richissant qu 'a bien voulu nous re-
mettre le distingue président de la
Fédération cantonale valaisanne des
pècheurs amateurs, maitre Jean-
Charles Paccolat.

M. S.

Calendrier artistique

pour le mois de janvier 1966
' MARTIGNY (Ms) — Martigny, cen-
tre international de tourisme aii oar-
refour des Alpes, est également une
cité où l'art se manifeste sous ses
aspeets les plus divers. Musiciens,
peintres, sculpteurs, poètes, oinéastes
l'ont illustre et l'iMusbrent encore par
leurs ceuvres. Depuis de nombreuses
années déjà, .les groupements artisti-
ques et culturels se sont oréés et dé-
veloppés de fagon heuireuse, ils onit
maintenant acquis dirodt de oité, au
mème titre que les sociétés locales
traditi onnelles.

Voioi le calendrier pour le mois
de janvier prochain :

— 10 : reprise des cours de l'Uni-
versité populaire au collège Sainte-
'vlarie et à l'hotel de ville ;

— 11 : Oinédoc : « Ethiopie » et
« Ballet royal de Coverai Garden »
AU Casino EtoMe ;

— 25 : Recital Madeleine de Rey-
nold, pianiste à l'hotel de ville ;

— 27 : Hugues Aufiray et ses sax
musiciens, au Derby !

— 29 : soiree de l'Harmoraie munii
cipale au Casino Etoile.Grave incendie au Fornex

Une maison entièrement détruite
LIDDES (Ms) — Dans la nuit de

mercredi à jeudi , un incendie s'est
déclaré dans une maison d'habitation
en réfection, située à Fornex , en face
de Fontaine-Dessus, sur le territoire
de la commune de Liddes.

C'est un automobiliste de passage
Qui. quelques minutes après minuit.
vit les flammes s'élever du bàtiment
Le témoin avertit, vers 0 h. 45, la
Police d'Orsières. Les pompiers de
Liddes sont intervenus rapidement
mais tous leurs efforts furent vains
far l'incendie avait déjà pris de très
I _ es proportions.

La maison comprenait deux étages
ft était la propriété de M. Philippe
Ferrei, de Prcverenees sur Lausanne,

Quant aux causes du sinistre, cile-
ne sont pas encore élucidées.

On sait que des ouvriers travail-
laient à la réfection de la demeure
et que, chaque jour , ils alimentaient
un foyer dans deux fourneaux pour
activer le séchage des matériaux.

Il est heureux que le vent n'ait pas
soufflé, car deux raccards se trou -
vaient à proximité du lieu du si-
nistre.

Quant au montant des dégàts, on
ne peut encore l'évaluer. Tout a été
anéanti et mème les anciens murs
ont été calcinés.

La police de sùreté de Martigny
méne l'enquète.

E X P O S I T I O N
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Les cafetiers-restaurateurs du district
ont tenu hier leurs assises à Charrat

MARTIGNY (Ms). — Hier après-
midi, à 14 h. 30, a eu lieu à l'Hotel
de la Gare à Charrat l'assemblée de la
Société cantonale valaisanne des cafe-
tiers et restaurateurs, section de Mar-
tigny, assemblée présidée par M. Pier-
re Crettex , président.

Près d'une cinquantaine de mem-
bres ont répondu à l'appel du comité.

En outre, diverses personnalités
étaient présentes, personnalités parmi
lesquelles nous avons remarqué le vi-
ce-président de la commune de Char-
rat , M. Leon Cretton, le secrétaire can-
tonal de ladite société, M. Claret , etc.
Le président cantonal , M. Pierre Mo-
ren , s'était fait excuser, pris qu 'il était
à Sierre, par la clòture des cours hòte-
liers.

Il appartint au secrétaire, M. Alexis
Rouiller, de donner connaissance à son
auditoire du procès-verbal de la der-
nière assemblée generale qui eut lieu
à Saillon. Celui-ci a été adopté à l'u-
nanimité. Le président, M. Pierre
Crettex , brossa ensuite un bref mais
complet tour d'horizon de l'activité du
groupement. Le présiden t tint à remer
cier les responsables de Saillon pour
la reception qui a été offerte à tous les
membres en 1964. M. Pierre Crettex,
après avoir souhaite une cordiale
bienvenue aux nouveaux délégués, et
en particulier à ses collègues proprié-
taires de tea-room. rappela la mémoire
des membres disparus. Il releva éga-
lement la reconnaissance que tous doi-
vent aux fondateurs de la société,
créée pour préserver les buts vitaux
de la profession. M. Pierre Crettex
souleva le problème des prix des vins
et des boissons. Il eut des paroles ai-
mables à l'intention du secrétaire, M.
Claret, pour toutes les requètes qu 'il
entreprend auprès de l'Etat du Va-
lais.

Le rapport présidentiel n'a fa it l'ob-
je t d'aucune critiqué. Il a donc été
adopté à l'unanimité.

C'est M. Eugène Moret, caissier de
la société, qui donna lecture des comp-
tes. Il ne nous appartieni pas de les
présenter ici par le détail. Notons sim-
plement que le bénéfice 1965 se monte
à 522 fr. 30 et que le capital ancien de
2538 fr . 35 se monte à ce jour à
3060 fr. 65. Les vérifieateurs de comp-
tes, MM. Gaston Perraudin et Paul
Eggel certifient que les pointages du

bilan et les divers comptes , ainsi que
la véri fication des pièces justificatives
ont révélé une parfaite exactitude de
la comptabilité.

L'assemblée approuva le tout et dé-
charge en a été donnée aux organes
responsables.

Point suivant à l'ordre du jour : dé-
signation du lieu de la prochaine as-
semblée. Sur proposition de M. Marius
Saudan . de Martigny-Combe . la sec-
tion du districi de Martigny se réunira
en 1966 à Ravoire .

Un troisième vérificateur des comp-
tes a dù ètre nommé par l'assemblée.
C'est précisément M Marius Saudan
qui a récolte tous les suffrages

Avant-dern ier point : renouvelle-
ment des délégués de chaque commu-
ne :
Pour Isérables : M. André Monnet ;
Riddes : M. Oscar Meizoz ; Leytron :
M. Innocen t Buchard ; Saillon : M.
Gaston Perraudin : Saxon : M Cyrille
Gaillard ; Fully ¦ M. Guy Dorsaz ;
Charrat : M. Albert Rudaz ; Martigny-
Combe : M. Marius Saudan ; Ravoire :
M. Robert Petoud : Trien t : M. Fer-
nand Gay-Crosier ; Bovernier : M. De-
nis Dély.

M Pierre Moren, absent , il appar-
tieni à M. Claret , secrétaire, de don-
ner aux membres présents quelques
renseignements concernant la question
des prix et la loi sur la revision sur
les auberges.

Au chapitre divers , plusieurs per-
sonnes ont pris la parole ; nous avons
note les noms de MM. Balland, Mo-
ret, Rudaz , Chappot . Monnet. Martin,
Pierroz , Rouiller , Farquet etc.

En guise de conclusion, M. Leon
Cretton apporta le salut des autorités
de Charrat. Il remercia le comité d'a-
voir choisi cette petite « bourgade »
pour y tenir ses débats. Il souhaita à
tout un chacun d'agréables fètes de fin
d'année.

Après la séance, une assiette valai-
sanne bien arrosée a été offerte à tous
les participants.

Au corps de musique
SAXON — Lundi 13 décembre, la

société d'organisation du 19e festival
des fanfares du Valais centrai se
trouvait réuni au café de Saxon,
pour mettre au point le programme
de cette importante manifestation
musicale qui aura lieu le ler mai
1966, à Saxon.

Sous la présidence de M. Roland
JuiiHarud, les .commissions furent nom-.
mées et chacun s'est promis de faire
le maximum pour la réussite de cette
fète. Le comité compte également sur
la participation totale de la popula-
tion de Saxon, précieuse collaboratri-
ce pour garder le renom que possedè
Saxon pour l'organisation des festi-
vités.

Un film de Gaston Rebuffat
projeté ce soir à Leytron

LEYTRON (Ms) — C'est ce soir,
vendredi 17 décembre, à 20 h. 30, à
la salle de la Cooperative, à Leyitaxm.
que le Ski-Club a l'insigne honneur
d'inviter tous les fervents de la mon-
tagne à la première valaisanne de
« Entre terre et ciel », réeit de Gas-
ton Rebuffat , dans un film de Gas-
ton Rebuffat et de Georges et Pierre
Tairraz. Oe métrage a remporté un
grand prix lors du Festival interna-
tional du cinema de haute montagne
de Trente, en 1961.

Quelques mots sur Gaston Rebuf-
fat, un des guides les plus réputés
de notre epoque . Venu des Calan-
ques, à la conquète des cimies, il est
depuis longtemps célèbre dans les
Alpes et l'Himalaya par ses ouvra-
ges et ses fiilms. Parmi ses ascen-
sions, figurent quelques exploits uni-
ques : les cinq grandes faces nord
des Alpes dont trois fois les Grandes
Jorasses, et la conquète du sommet
-limalayen, l'Anapurna.

« Entre terre et ole. » n'est pas
seulement la desoription des plus dif-
fidi es ascensions, c'est aussi un film
qui relate l'amiitìé, le courage de
tous' ces amis de la montagne. Un
spectacle qu 'il ne faut pas manquer.

Accrochage
entre deux camions
LE CHABLE (Ms). — Deux poids

lourds, l'un valaisan et l'autre vau-
dois, se sont télescopés hier après-
midi . près de la forèt du Merdenson ,
sur la route Sembrancher-Le Chàble.
Seuls quelques dégàts matériels sont à
signaler. La police cantonale du Chà-
ble a procède au constai

NOUVEAU !siSKI-LIFT ^ __

du TSAT E N̂ y.600-2100 m.

belles pistes - pas d'attente

Le finaliste de la Coupé

SERVETTE
contre le champ ion

LAUSANNE
Dimanche prochain à 14.30

A GENÈVE

STADE DES CHARMILLES

en l/8e de finale
de la course du k-o
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« Le deuxième coup de feu »
au Théàtre de la Matze

Lo pièce policière est un genre di f -
f idle , au théàtre surtout. Peu nom-
breux sont les auteurs qui, s'y étant
frottés , ont réussi.

Robert Thomas s 'est lance dans l'a-
venture un peu à la manière des
Ang lo-Saxons passes maìtres dans ce
genre auss i bien en littérature qu 'au
cinema et au théàtre.

Il a connu le succès avec « Piège
pour un homme seul » dont Hitchcok
a f a t i  un f i lm et avec « Huit Femmes »
que l'on a longtemps applaudi à Paris
et hors de France.

Hier soir, au Théàtre de la Matze ,
la Com.pagnie Jean-Michel Rouzière
a présente le troisième volet du tripty-
que Robert Thomas : « Le Deuxième
Coup de Feu ».

L'intrigue conduite par Thomas est
assez astudeuse. Si le démarrage est
lent — parfois trop — c'est pour
mieux mettre le spectateu r « dans le
bain », pour le faire  marcher selon
une technique habilement construite.
Elle l' est assez pour que , tout au long
de cette p ièce, on nous entraine dans
une direction qui n'est jamai s la
bonne. Dans ce genre , nouer une in-
trigue est une grand e af faire . La dé-
nouer en est une autre.

Robert Thomas a adopté une tech-
nique de rebondissement à l'image du
vaudeville en évitant les traquenards
du mélodrame. Il a conserve la rigueur
méthodique et logi que de l'enquète
policière. Les règles du jeu sont par-
faitemen t respectées. On sent qu 'il
possedè son métier. Il faut  recon-
naitre sa dext.érité en dépit d'une fan-
taisie quelque peu saugrenue. ¦

De rebondissement en rebondisse-
ment, de surprise en surprise. on
marche allègrement en se laissant
prendre au jeu. Jusqu 'au dernier mo-
ment, il n'est pas possible de prévoir
ce qui va se passer. On en prend
conscience à la minute où se produit
un renversement de situation. C'est de
bonne guerre. Thomas nous tient en

f taleine. Il y a du « sitspen.se » dans
l'air.

Reste à savoir si l'interpréiation ré-
pond bien au genre de la pièce.

Il me parati, sur ce pian, que des
réserves peuvent étre faite s en toute
liberté de jugement .

Chez les hommes, Jean Chevrier
paraissait ne pas donner la pleine
mesure de son talent. Il manquait de
chaleur humaine et de nuance entre
le jeu  de l'amoureux transit et du po-
licier énergi que. J' avais l'impression
qu'il èprouvati un peu de peine à cer-
ner son pèrsonnage de commissaire ja-
loux et bon enfant sortant d'une my-
soginie moliéresque pour tomber folle -
ment épris de la « belle » Suzanne. Il

eut, cependant , de bons moments qui
peuvent ètre ajoutés à son crédit de
grand acteur.

Dans le róle de Suzanne , Madame
Jacqueline Ricard sut ètre ni unge
ni bète et incamer à merveille une
belle petite garce jouant un jeu terri-
ble avec autant de gràce que le sou-
haite l' auteur. Elle passe d' un regis-
tre à l' autre avec une belle aisance.
Elle avait à se méfier du danger qui
' a guettait de sombrer dans le genre
cher à Grand-Guignol.

Patrice , le dur, le maitre-chanteur ,
était bien rendu par Michel Barbey,
un acteur dont. on retiendra le nom.
Il était à l' aise celui-là peut-ètre plus
que les autres tout comme Paul De-
mange qui a fort  bien campé un de-
tective prive originai et amusant . Le
róle du livrei/ .r était tenu par Domini-
que Deschamps.

Une mention speciale à Roger Broc
pour son décor resttiuant l'intérieu r
d' une villa du Morbihan.

71 y avait , malheureusement , trop
peu de monde à ce spectacle qui fu t
pourtant très divertissant.

Une soirée de délassement que nous
devons aussi au Comité des Mani fes -
tations artistiques de Sion.

Les applaudissements , à la f in  du
quatrième ade , ont prouvé que le pu-
blic était satisfai t , content d' avoir été
pris dans les f i le t s  de ¦ l'intrigue et
d' avoir bien nagé dans le mystère à la
fois dròle et surprenant qu 'on lui o f -
f ra t i  sans autre prétention que de l' a-
muser sur un mode mineur peut-ètre
mais tout aussi valable que certaines
comédies auxquelìes on prète souvent
des qualités qu 'elles n 'ont pas.

f- -g. g

En faveur
de la route du Simplon
SION — Une délégation valaisanne

comprenant plusieurs personnalités
vient de se rendre à Berne expli-
quer au président de la Confédé-
ration les difficultés que pose à la
oiroulation routière du Simplon l'état
du trongon. situé sur le versant ita-
lien.

Les délégués, parmi lesquèls se
trouvaient plusieurs députés aux
Chambres fédérales insisteront auprès
des autorités pour que l'on inter-
vienine auprès du gouvernement ita-
lien en vue d'une réfeotion du bron-
?on frontière suisse - Domodossola,
laquelle n'est plus du tout adaptée
au trafic international que connait
le Simplon.

Savei-vous
que nous voulons bien vendre
auss' de* meubles modernes ,
mais à la vaieur qu'ils represso-
teli, réellemenf :

ART ET HA BI TATION
14, Av. de lo Gore, SION
a séleclionné oour vous quel-
ques mobilieri scandinaves de
grande classe en teak de Ran-
goum, une salle a manger com-
prenant : 1 buffet , I bar argen-
tier . t table avec rallonges, 6
chaises rembourrée . au PRIX
INCROYABLE DE FR. 1850.—

Chambre à coucher complète en
méme bois au pri» de Fr 1650.—
Notre immense succès dans la
fabrication el la vente des meu-
bles de -tyl< nous permet de
pratiquer , pour le moderne et le
traditionnel. des prix 'éellemenl
bas.

ARMANO GOY
ENSFMBllER-DECORAT- t-R P163 S

Bain hivernal
Miraculeusement ramenée à la vie

NENDAZ (Fr) — La petite Marie-
Laure Fournier , fille de Célestin, àgée
de 5 ans, lugeait à proximité du
village, à Basse-Nendaz.

Soudain , la luge tomba dans un
bassin — la neige s'étant accumulée
et arrivant i hauteur de l'eau.

Mme Yvonne Délèze, passant par
là, fut intriguée par la présenee de
la luge dans le bassin. Elle s'en ap-
procha pour la retirer de là mais
quelle ne fut pas sa surprise de
constater que la malheureuse enfant

se trouvait également dans l'eau,
gisant sans connaissance.

Un médecin fut domande de toute
urgen ce. On s'empressa de lui don-
ner des soins et spécialement la res-
piration artificielle. Après bien des
efforts , la fillette fut ramenée à la
vie. De l'avis du médecin , la petite
Marie-Laure sera bien restée quelque
dix minutes dans l'eau.

Elle fut ensuite conduite dans un
établissement hospitalier de Sion.

Leur dernier jour de service
SION — Hier matin, à 8 h. 30, aux

casernes de Sion. Ils étaient quel-
que 250 hommes venus depuis Rid-
des à Sion, soit la rive gauche du
Rhóne, avec le Val d'Hérens et les
villages de Chamoson, Conthey et
Vétroz.

Ceux des classes 1909, 10, 11 et 12
présentaient , pour la dernière fois,
« leur » matériel.

Ils ne cachaient pas leur joie de
quitter définitivement l'uniforme gris-
vert , ces hommes de toutes condi-
tions. C'est certainement , le cceur
serre qu 'ils ont effectué leur der-
nier garde-à-vous, leur dernier salut ,
fiers d'avoir servi.

M. le conseiller d'Etat Bender pro-
nonga un discours de circonstance.

Au nom de ses camarades , le ser-
gent-trompette Solioz, de Riddes, dé-
puté au Grand Conseil , remercia le
Conseil d'Etat, les officiers en civil

présents , dont le colonel Sierro et le
personnel de l'Arsenal.

Après la partie « inspection » pro-
prement dite, ces anciens soldats se
réunirent dans la cantine de la ca-
serne où un repas excellemment pré-
pare par le sergent-major Stutz leur
fut servi.

Tandis que les discussions fusaient
de toutes parts , relatives à la mob.
et à tous les souvenirs de service, les
jeunes filles de l'Ecole de commerce,
sous la direction de M. Baruchet , re-
haussèrent le diner par des produc-
tions très appréciées.

La dislocation se fit peu après
13 h. 30, mais ces anciens se retrou-
vèrent dans les établissements pu-
blics , soit à Sion, soit dans leur vil-
lage pour le verre de l'amitié et tout
ce qu 'il restali encore de souvenirs
fut à nouveau évoqué, dans une am-
biance joyeuse de franche camara-
derie... a. 1.

Assemblee extraordinaire des garagistes

JOU RNÉE D'INFORMATION
SION (FAV). — C'est devant quel-

que 90 membres. soit une très grande
participation. que le président , M. Rey-
nald Actis , ouvrait hier après-midi , à
15 heures , une assemblée extraordi-
naire des garagistes.

M. Dutoit , du siège centrai du TCS
à Genève, honorait l'assemblée de sa
présenee.

Cetite assemblée avait été convoquée
pour la préparation du ssirvice de dé-
pamnage TCS et ACS pour l'année
1966.

C'était aussi et surtout, une journée
d'informa tion pour les membres sur
les modalités retta ti ves à l'entrée en
vigueur dèès le ler janvier 1966 d'u-

ne caisse de congés paye_ et de com-
pensation pour perte de gain pendant
le service militaire et de l'adoption de
l'assuiramce - maladie conformémenit
aux nouvelles dispositions de la
LAMA. Toutes les explications rela-
tives à ces différents points ont été
données.

Notons que ces dispositions à ca-
ractère social avaient déj à été prises
et acoeptées lors de l'assemblée gè.
néraile ondinaire.

Ensuite , le problème de la forma-
tion professionnelle a été évoqué. Les
garagistes comptent sur l'appui du
Centre de formation pour une meil-
leure sélection des appre ntis dans la
profession.

Cours pour moniteurs de tambour
SION (FAV) — Durant ces trois

derniers samedis et dimanches, ont
été organisés, à Lausanne, sous les
auspices de l'Association suisse des
tambours , des cours pour moniteurs.

Parmi ceux qui ont réussi cet exa-
men, nous trouvons avec plaisir les
noms de nombreux Valaisans.

Notons encore que ces cours étaient
donnés par M. Daniel Quinodoz , de
Chàteauneuf , et M. Willy Blaser , de
Genève.

Ils étaient placés sous la direction
de M. Hilaire Pont, Valaisan domici-
lié à Lausanne.

RÉSULTATS DES EXAMENS

Salamin Louis, Sierre, 521 ; Som-
mer Albert, Sierre, 4,92 ; Barman
Martial , Sierre, 4,91 ; Simonet Pierre,
Neuchàt.el-Baguette , 4 ,81 ; Andrey
Franz , Fribourg-Zaehringia , 4 ,80 ; Lé-
ger Albert , Savièse-Tamb., 4,70 ; Pe-
titpierre Alain , Neuchà' el-Baguette,
4.62 ; Talon Armand, Montreu x , 4,57 ;
Debons Jacques , Savièse-Liberté, 4.36 ;
Sierro Jean-Luc, Ass. cant. Bas-Va-
lais, 4.35.

Diplòme délivré jusqu 'à la note
moyenne de 4,25,

Projet de la route de la Gemmi
Il y a deux ans que l'opinion a été

informée pour la dernière fois du
projet visant à construire une route
automobile privée franchissant le col
de la Gemmi. A ce moment, ses pro-
moteurs. qui avaient obtenu l'assenti-
ment des cantons de Berne et du Va-
lais , avaient demande à l'autorité fe-
derale une concession en se fondant
sur l'alinea 2me de l'article 37 de la
Constitution. Les mesures prises de-
puis pour tempérer les cadences de
l'expanslon ont différé l'examen de la
demande. Dans l'intervalle , une autre
variante prévoyant un tunnel de base
de 8 km entre Loèche-Ies-Bains et
Gasterntal a vu le jour. Los deux pro-
je ts ont été soumis à l'assemblée ge-
nerale de « Pro Gemmi ».

A l'unanimité . elle s'est prononcée
pour le premier , qui prévoit une route
de Kandersteg au Daubensee et un
tunnel d'alt i tude de 2,5 km jusqu 'à
Clawinenalp. au-dessus de Loèohe-les-
Bains.. L'assemblée a donne la préfé-
rence à une route panoramique. En
1959 déjà . le constructeur de la «route
du Grossgiockner avait félicité les au-

teurs de cette conreption. _ n  tunnel
de base presenterai! peu d'intérèt pour
le tourisme de la rég ion de la Gemmi,
sans parler du fait  que le coùt des
travaux serait doublé. De sureroìt , U
nouvelle route allègera la ligne du
Loetschberg. En effet , entr e Kander-
steg et Gnppenstreln. le chemin de fer
transportr f>0 000 autos par an et ce
chiffre ne peut P'us guère ètre aug.
mente.

25 000 telephor.es en Valais
(VP) . — H:er , les techniciens dei

TT étaient au travail dans 1 _ regioni
d'Hérémence et Evolène Ils étaient
occupés à Sa pose et au raccordement
de nouveaux abonnés . Sur le coup de
15 heures, la direction des TT de Sion
pouvai t  annoncer le raccordement du
25 OOOmo abonné de téléphone qui ha-
bite Evolène.

Ce chiffr e  CM ! pris dans les réseaux
de 026 , 027 et 028.

Un pas de plus franchi dans la voie
du progrès que suit notre canton.
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Reprise d'activité
CHAMPÉRY (Mn). — La Société de

chant de Champéry (« La Rase des
Alpes ») a repris mercredi soir ses ac-
tivités sous la présidence de M. Char-
les Truniger. Fait nouveau à signaler,
le révérend pére Blancherel . de l'Ecole
des Mission s du Bouveret , assumerà
pour cette périod e musicale la direc-
ton de ce chceur d'hommes.

Poteau sur carrosserie
CHAMPÉRY (Mn). — Un poteau , que
venait de heurter un camion de l'Eri-
treprise Bosi , de Monthey, ne puf
resister à la forte pression du lourd
véhicule. Mal lui en prit car c'est IUJ
la voitu re en stationnement de M. Al-
fred Avanthay, de Champéry, qu'il
vint choir en la carressant un peu
brutalement.

Le sort des Raffineries du Rhóne
Répondant a une question écrite dé-

posée le 29 novembre par le conseiller
national Brawand (soc-VD), le Conseil
federai a confirmé j eudi son point de
vue sur le rachat des Raffineries du
Rhóne.

Chaque épargnant, dit-il , sait que
l'espoir d'un gain supplémentaire par
un placement en action est accompa-
gné d'un risque correspondan t.

Le Conseil federai ne dispose d'au-
cun moyen juridique pour protéger
l'actionnaire contre de tels risques
que celui-ci a pris librememt. Il est
toutefois prèt à faire valoir son in-
fluence morale pour sauvegarder les
intérèts des petits actionnaires, et il
a connaissance de ce que Ies vendeurs
s'efforcent d'obtenir que les action -
naires minoritaires soient loyalemen t
traités.

Les intéressés à l'achat de la raffi -
nerie ont déclaré au chef du Dépar-
tement fèdera] des transports et Com-
munications et de l'energie qu 'ils
étaient prèts à reprendre et mainte-
nir les contrats des Raffineries du
Rhóne avec leurs preneurs, en se ré-
servant toutefois d'entamer éventuel -
Iement des pourparlers avec les co-
còntractants au sujet de certaines
clauses. Le Conseil federai est dispo-
se à offrir ses bons services pour ré-
gler à I'amiabie des différends qui
pourraient surgir.

Des prix avantageux pour Ies huiles
de chauffage sont le mieux garantis
par le maintien d'une concurrence
suffisante sur le marche. La loi sur les
cartels tend à cette fin et aussi la
politique d'actroi des concèssions pour
les oléoducs, qui concourt à mainte-

nir une importatim i de produits rat-
finés aussi à l'avenir.

Le Conseil federai est d'avis qu 'u-
ne existcnce indépendante de la Raf-
finerie du Rhóne SA, comme jusqu'à
maintenant eut été favorable si cela
avait été possible. Les parties contrae-
tantes ne sont toutefois pas arrivéei
à s'entendre sur la reprise de la so-
ciété avec actifs et passifs en Ueu t.
place de la vente des installations. Le
Conseil federai ne dispose pas de ba-
ses légales pour intervenir dans cei
négociations.

Douloureux départ
VAL D'ILLIEZ. — Le récent et pé-

nible accident qui a coùté la vie au
jeune Maurice Rossier de Troistor-
rents, a soulevé, dans la région, un
profond émoi et suscité un élan de
sympathie qui s'est manifeste le jour
de l'ensevelissement où on a rarement
vu une telle affluence de monde assis-
ter à l'office religieux des funérailles.

La douleur des proches était telle
que la foule en a été toute saisie
d'émotion et bien des larmes irrépres-
sibles ont coulé parmi les assistants
en cette occasion , preuve de l'estime
dont jouissait la victime de ce dou-
loureux accident.

Daigne le Ciel agréer les prières et
les vceux de ceux qui sont dans la
peine et auxquels nous présentons
nos sympathies émues.

D. A.

yoghourt
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Madame Veuve Emile Savio* et ses

enfants , à Ayent ;
Monsieur et Madame Pierre Savio»-

Balet et leurs enfants, à Ayent ;
Monsieur et Madame Victor Savio»-

Morard et leur fils . à Ayent ;
Monsieur et Madame Alphonse Sa-

vioz-Savioz, à Ayenit ;
Monsieur et Madame Emilie Savio»,

à Vevey ;
Monisieur et Madame Joseph Savio»,

à Ayent ;
Monsieur Victor Comina et ses en-

fants. à Ayent ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées ont la profonde douleur de faire
part du décès die

MADAME VEUVE

Celine SAVIOZ
née SAVIOZ

leur chère mère, sceur, belle-mère,
gra nd-mère, arrière-grand-mère. tante
et cousine, survenu à Ayent le 16 dé-
cembre 1965, à l'àge de 85 ans munì*
des Saints Sacrement; de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu a Ayent
le samedi 18 décembre 1965 à 10 heu-
res.

P. P. E.

Cdt avis tient lieu de lettre de fai-
re-part

__________¦_______ ! mmmaammmm

t
Les contemporains de la Classe 1922

de Fully ont le pénible devoir de fai-
re part du décès de

MADEMOISELLE

Cécile GRANGES
Pour les obsèques. prière de se ré-

férer à l'avis de la famille.
______________________________________________________________¦



Développement du tourisme d'hiver sur le territoire de la commune d'Evolène

Inauguration du ski-lift de Tzaté

Volture contre camion:
gros dégàts

Plafond crevé par
des plaques d'eternit

Evolène est une station d'été qui a
acquis ses titres de noblesse depuis
plus de cent ans.

Elle veut devenir une station d'hi-
ver. C'est san ambition. Une ambition
qui se limite à la station des sports
d'hiver la plus ideale pour les famil-
les.

C'est pour quoi elle s'équipc en rc-
montces mécaniques.

II y a déjà , dans cette station , trois
petits téléskis à Evolène , un aux
Haudères et un à la Forclaz.

Hier , en présenee de nombreuses
personnalité s religieuses et civiles a

*-' .

Le Rd Cure Devanthéry, d'Evolène, procède à la bénédiction des installations devant tous ics invités réunis. au
départ du téléski du Tsaté.

eu lieu l'inauguration du plus impor-
tant skilift de la région : celui du
Tsaté. ,

La journée a débute par une séance
du Conseil d'administration . présidée
par M. Jean Maistre, président de la
commune d'Evolène.

A 13 h. 30, s'est ouverte une réu-
nion précédant la cérémonie d'inau-
guration.

M. Jean Maistre, après avoir retra-
cé Ics étapes historiques de la grande
commune d'Evolène (la quatrième de
Suisse au point de vue étendue), s'est
attardé sur son évolution touristique
avant d'aborder les problèmes actuels
des paysans de la montagne. Ce tour
d'hnrizon nous a permis de constater
combien on ..'inquiète de l'avenir des
habitants des hautes vallées et com-
bien grands sont les soucis des ani-

*" • .
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Le téléski du Tsaté : une belle envolée vers les 2 200 m. tout à la joi e des skieurs

mateurs des communes de monta-
gne.

Pour Evolène, il n 'y a qu 'une solu-
tion : c'est de développer le touris-
me d'hiver en complément du touris-
me d'été sans pour autant abandonner
l'agriculture.

On veut donc , à Evolène, pour sti-
muler l'economìe touristique et atti-
rer une clientèle d'hiver, mettre à la
disposition des sportifs les moyens de
remontées mécaniques indispensables,
mais dans un décor particulièrement
beau.

M. F Dominicé s'exprime après que
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M. Maistre eut salué la présenee des
hótes et invités dont MM. Henri Fra-
gnicrc. juge cantonal , Maurice d'Al-
lèves, préfet de Sion , Jean Quinodoz ,
Etienne Gard , de l'UVT, Jacques Al-
let , président du club Monte-Rosa du
CAS, Pascal Pélissier, le Rd cure De-
vanthéry, l'abbé Guillaume, les conseil-
lers communaux, etc.

M. Dominicé relève aussi la pré-
senee de MM. Jacques Desmeules, di-
recteur de Grande Dixence et Marcel
Chevrier , de Villars, tous deux mem-
bres du conseil d'administration qui
viennent soutenir les efforts des Evo-
Iénards. II nous donne les caraetéris-
tiques du nouveau ski-lift.

Quant à M. Maurice d'Allèves, il
apporté le salut et les félicitations du
Conseil d'Etat et souligné l'intérèt de
cette nouvelle installation et de l'é-

quipement generai et futur de la sta-
tion. Evolène est promis à un déve-
loppement certain qui profitera à
toute la région.

LES CARACTERISTIQUES
DU SKI-LIFT

Ce nouveau ski-lift est situé. au dé-
part, entre La Sage et La Forclaz,
presqu'en bordure de route. L'accès
est donc facile. A proximité il y a
des placés de paro pour Ies véhicu-
les.

II s'agit d'un ski-lift de type lourd,
à deux placés , système arbalète régla-
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ble à la taille du skieur, ce qui cons-
titue une innovation appréciable.

Le départ est à .'altitude de 1700
mètres et l'arrivée à l'alpe de Tsaté,
ce qui constitue une dénivellation de
500 mètres et un parcours d'une lon-
gueur de 1350 mètres en terrain va-
rie, dans les mélèzes et les pàtura-
ges, avec orientation sud-ouest et vue
sur la vallèe et sur les hauts sommets.
C'est un terrain idéal.

La capacité de l'installation est de
tìOO personnes à l'heure. Deux pistes
sont d'ores et déjà bali , es en rouge,
pisets faciles et en noir pour les bons
skieurs.

DEUX TELESKIS
POUR DÉBUTANTS

Les débuts auron t à leur disposition
un téléski à « La Bornette » et un
autre installé par un groupe indépen-
dant à La Forclaz. Mais n'oubiions
pas qu 'à Evolène , il y a également
trois téléskis pour débutants et
skieurs de force moyenne.

L'équipement total est dome, pour
la région . actuellement, de six téléskis
ou slci-lifts.

BÉNÉDICTION ET BON DÉPART
Les invités se retrouvent un peu

plus tard à la station de départ du
nouveau ski-lift. M. Jean Maistre dit
quelques paroles. puis M .le révérend
cure Devanthéry procède à la céré-
monie de bénédiction t h montre M. Maxime Morand, directeur des TT, remettant la
r„ba

P
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.t ce" .ònfMM He^ _3S__ ~Ì0D à M ™ M* "»"*"¦ (Texte-Photo VP)
re et Maurice d'Allèves qui ont l'hon-
neur d'ouvrir la marche de l'exploi- La date du 16 décembre marquera Nos meilleurs vceux à Mme Marié-
tation qui est certainement appelée à
favoriser le développement du touris-
me de la région qui se prète admira-
blement à la pratique des sports
d'hiver.

t.-g. g.

Premier voi d'un nouveau planeur
SION (FAV). — Ainsi que nous l'a-

vons déjà annonce. le Club du Val è
Voile a acquis un nouveau planeur de
fabrication allemande.

Or, hier, ce nouveau planeur a ef-
fectué son premier voi qui semble
avoir donne entière satisfaction aux
membres du Club.

Soirée de la Maison Rhòne-Color
Hier au soir , le personnel de la

fabriqué de peintures Rhòne-Color à
Sion , accompagné des épouses, s'est
réuni à l'hotel Continental pour un
souper surprise offert par leur direc-
teur M. Rodolphe Perren. La soirée
s'est déroulée dans une ambiance fa-
miliale et la bonne humeur.

Le personnel tient à remercier leur
Patron pour ce beau geste.
(P 31956) Le Eersonnel,

mM :.:^X.. r r  , M k.,XZ ,,..;,„ < « ì __«¦ _ . li
Le président d'Evolène, M. Jean Maistre, coupé le ruban traditionnel donnant
le feu vert à la première montée effectuée par M. Maurice d'Allèves, préfet
de Sion et le Rd cure d"EvoIène Lue Devanthéry. (Photos VP)

NENDAZ (Fr) — Un habitant de
Basse-Nendaz, M. Jean-Pierre Glas-
sey, circulait au volant de sa vol-
ture lorsqu'il entra violemment en
collision avec un camion venant en
sens inverse, et appartenant à une
entreprise de la vallèe.

Succès du premier concert
NENDAZ (Fr). — Le chceur mixte

« La Chanson de la Montagne » a don-
ne le premier concert de la saison,
sous la direction de M. Emmanuel
Pitteloud, dans les villages de Fey et
de Brignon. Ce fut un succès complet,
car ce chceur a pris un départ nouveau
et présente des interprétations qui font
la joie des nombreux amis qui vien-
nent l'entendre.

Nous tenons à féliciter ce jeune
chceur qui a atteint une maturité qui
mérite l'admiration et la sympathie.

_

d'une pierre bianche Ile développe-
ment de la télévision dans notre can-
ton.

C'est ainsi qu'hier soir , M. Mo-
rand , directeur des Télégraphes et Te-
lephony de l'arrorudisBement de Sion,
avaiit le plaisir de rendre visite à Mme
Berthe Mariéthoz , habitant Condé-
mines à Sion. M. Morand lui apportait
une superbe corbeille d'ceillets et lui
ramettait simplement en une cérémo-
nie sympathique, gracieusement, une
concession TV. Mme Berthe Marié-
thoz est ainsi la 10 000 abonnée TV de
l'arrondissament de Sion.

Cette étape marque le prodigieux
développemenit de la TV en Valais,
puisque c'est seulement en 1953 qu'une
première concession était délivrée à
Naters. L'année 1958 voyait l'instaltta-
tion du relais de Veysonnaz, bientót
suivie de celles de Ravoire, Martis-
berg, Gebidem, etc. Tous oes relais
donnaient un bel élan à l'installation
de nouveaux postes pour aboutir au
chiffre actuel de 10 000 installations
seulement dans l'arrondissement sé-
dunois, en ne tenant pas compte donc
des régions de St-Maurice et Monthey
qui font partie de l'arrondissement de
Lausanne,

La voiture est démolie et, par une
chance assez extraordinaire, le con-
ducteur s'en tire sans mal.

Les dégàts sont de l'ordre de plu-
sieurs milliers de francs.

HAUTE-NENDAZ (Fr) — On ve-
nait d'eratreposer des plaques d'eter-
nit dans un galetas, pour couvrir un
bàtiment en construction lorsque,
soudain , sous le poids consideratole
de cette masse, le plafond cèda.

Les dégàts matériels ne sont pas
très importants mais 11 faudra plu-
sieurs tóures de travaiii aux ouvriers
pour déblayer oes plaques et réparer
le plafond.

. _ ¦

thoz pour qu 'elle trouve en ce moyen
de distractton et de formation un réel
plaisir et attendons que le chiffre de
20 000 soit bientót annonce.

»

Centre d'esthétique Wp
et de cosmetologie JUj?

Le 10 OOOe abonne Tv en valais
i .  

*- - .

*XZ>Lè>(>A,o f^cìsC-L

diplómée Paris-Vienne-Genève
Membre des sociétés internatio-
nales d'esthét i que el de cosme-
tologie.

PEAU NORMALE
IMPERFECTIONS DU VISAGE
[acne, coupcrose, plgmenlallon, ete.)
Feeling, Dermabrasion - Feeling - Ré gé-
néralion cutanee - Modelage plastique -
Epilation a la ciré ou électrique - Soins
de la chevelure.

APPRENEZ A SOIGNER
VOTRE PEAU
Mme Elène JUON
Tour Métropole 1 - LAUSANNE
Tél, (021) 22 50 99 P 38168 S
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AU TRI-UWAl MILITAIRE DE DIVI SION 10 A

Casuistique pour un objecteur de conscience

(La confection du
: costume de Savièse

SION. — Trois mois d'arrèts ré-
pressifs en application de l'article 29
du Code péna! militaire : telle est la
condamnation qu'a prononcée hier
matin le Tribunal militaire de division
10 A, siégeant sous la présidence du
colonel Bertrand de Haller, grand-
juge, assistè du colonel Gilliard, du
lieutenant-colonel Henchoz, du capi-
taine Gross, du sergent Boll, du capo-
ral Clerc et du soldat Pralong. Le pré-
venu était Georges K., 24 ans, étudiant
en théologie à l'Université de Lau-
sanne, soldat sanitaire, inculpé de re-
fus de servir.

Beaucoup de monde pour suivre Ies
débats dans cette cause concernant
un objecteur de conscience. Un pré-
tre, des pasteurs, des professeurs de
la Faculté de théologie de Lausanne,
des étudiants , des curieux des deux
sexes. La Salle des Pas perdus où se
déroulait l'audience ne recoit pas sou-
vent autant de monde pour suivre les
débats d'un tribunal militaire.

Mais présentons Georges. Distin-
gue, l'air intelleotuel comme il se doit
pour un étudiant en théologie qui en
est à son quatrième semestre. N'a pas
une voix de Démosthène, mais s'ex-
prhne avec la facilite des gens appelés
à faire beaucoup de rhétorique par
métier. Sa casuistique et sa dialecti-
que ? Avouons tout de suite que nous
attendions quelque chose de plus nu-
ance de ce jeune intellectuel.

Bien entendu, pas de casier judi-
ciaire, très bonne réputation dans la
vie civile et méme militaire. Fut une
excellente recrue à Bàie, note 1 ; est
mème propose pour avancement. Le 19
aoùt 1965, il aurait dù suivre un cours
de répétition jusqu'au 9 septembre. Il
ne se présente pas. Admirons — ou
trouvons spécieuse — sa dialectique,
telle qu'elle ressort de lettres adres-

!|«E_:m. "X 'x il 
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| UN AI-TISANA. PAS COMME LES AUTRES

H
H SAVIÈSE — Avec notre epoqu e
H moderne, les particularités de nos
m régions que l'on appelle « folklo-
ri re » (d'un mot d'origine germa-
|| nique. tendent de plus en plus à
H dìsparaitre.
m Un bon nombre de coutumes
|| s'en sont déjà allés. Certaines ap-
B partiennent déjà aux chroniqueurs
m d'un temps passe ; elles sont ras-
|| semblées dans les livres jaunis
S Que quelques curieux viennent
H parfois dépoussiérer.
|| La commune de Savièse est en-
H . core riche en traditions. Le cos-
tà lume régional a encore l'honneur
m lors de certaines fètes .  Les per-
m sonnes plus àgées le portent mè-
É me tous les dimanches pour se
j| rendre à la messe. Le costume ré-
ti gional est le costume du diman-
H che. Mais les jeunes fi l les ne le
ì| portent plus que très rarement.
S C'est un peu de folklore qui s'en
m va mais, d'un autre coté, nous
8 comprenans très bien ces jeunes
m fi l les qui préfèrent porter un cos-
te lume moderne mettant mieux en
|j valeur leur jeunesse...
j | Une question peut tout de me-
mi, me se poser : où et comment fa-
mi brique-t-on ces fameux costumes
H régionaux ?

A cet e f f e t , nous avons rendu
|| visite à une couturière de Gra-

nois-Savièse , Mme Esther Zuchuat ,
qui detieni encore le secret de

B leur confection.
— Comment avez-vous app ris ce

métier ?
— Je n'ai jamais à proprement

parie fa t i  un apprentissage de
couturière. J' ai appris par ma mè-
re, qui était tisserande , à « faire  »
ces costumes. Du temps de notre
jeunesse , on n'avait pas tellement
de possibilités de fa ire  un ap-
prentissage et les longues journées
et soirées d'hiver se passaient en
famille , à fa i re  de la couture, de
la broderie, du tricotage. La vie
était moins prècipitée aussi et les
heures comptaient moins.

— Les hommes portaient-ils éga-
lement un costume special ?

— Nous fabriquions également
des costumes pour hommes ; c'é-
tait des costumes en tailleur. Ils
n'avaient rien de particulier si ce
n'est qu'ils avaient tous plus ou
moins la mème coupé tandis que
maintenant... Il y a bien 25 ans
que ces costumes ne se font  plus.

— De combien de pièces est

sees aux autorités militaires.
— Je refuse tous les ordres ema-

narti d'une autorité militaire. Mon
équipemént militaire est à votre dis-
position. Il y a des limites à la vio-
lence meurtrière. Pour défendre la
force du bien, le chrétien se sert des
armes de I'apótre Paul. Je ne deman-
de pas l'abolition de l'armée suisse, ce
serait une utopie. Je conteste seule-
ment les prescriptions en vigueur ; il
sont en contradiction avec la morale
pure et simple. Je veux bien défendre
la communauté civile à laquelle j'ap-
partiens, mais pas par n'imporle quel
moyen.

De fait, Georges, cependant que ses
camarades suivaient leur cours de ré-
pétiton, a fait un stage à l'hòpital
d'Aigle comme aide-infirmier. En
guise de compensation. Mais le grand
juge, non sans apparence de raison :

— Votre iilogisme et votre manque
de rigueur intellectuelle sont inaitten-
dus ; on pourrait discuter longuement
là-dessus. Ainsi vous bénéficiez d'une
bourse de l'Etat pour poursuivre vos
études et vous vous dérobez à vos de-
voirs ?

— Non. Mais il y a des limites à
l'obéissance.

Deux professeurs en théologie vien-
nent déposer à la barre et vont ré-
pondre aux questions du capitaine
Patrick Poetiseli, de Lausanne, défen-
seur du prévenu. Cela va donner lieu
au chassé-croisé de questions et de
réponses suivant, réquisitoire et plai-
doirie compris :

— Premier témoin : Le caractère de
Georges est dynamique et positif.
Deuxième témoin : Nous laissons à nos
étudiants la liberté d'option et de ju-
gement. La défense d'une nation est
très loin de la morale évangélique. Le
colonel Francois Gilliard : La guerre
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d'aujourd'hui est terrible. Georges : Si
mon pays entrai! par malheur en
guerre, je ne refuserais pas de le ser-
vir à ma facon. Je sacrifierai ma vie
s'il le faut, mais pas l'arme à la main.
Le major Edouard Huguenin, audi-
teur : Je ne plaiderai pas sur le fond.
Il y a aussi autre chose dans la bible
que ce que le prévenu dit. Le capi-
taine Foetisch : Georges m'a deman-
de de plaider la peine ferme. Il ne
croit pas que le sursis le détournerait
de sa résolution de refuser de servir.
Je n'en demande pas moins cette me-
sure de clémence pour lui, car un fu-
tur pasteur ne va pas se laisser briser
par la prison.

Rumeur dans le public. Puis le pré-
venu, corani populo :

— Je me désolidarise de la défense !
Dans ses attendus, tels que les a

exposés le grand juge, le tribunal a
retenu le grave conflit de conscience
au sens de l'article 29 du Code penai
militaire. Il s'en est tenu aux arrèts
répressifs qui n'entraìnent pas la pri-
vation des droits civiques. Il n'a pas
oublié la sincérité des convictions de
Georges, sa formation universitaire.
son intelligence.

Soit. Respectons nous aussi les con-
victions religieuses de Georges, si spé-
cieuse qu'ait pani souvent la dialec-
tique qui Ies soutient. Tout semble
avoir été dit sur les objecteurs de
conscience, sauf peut-ètre ceci : un
athée ou un agnositique qui, pour des
motifs purement philosophiques mais
tout aussi sincères que ceux de Geor-
ges, refuserait de servir, trouverait-il
la mème indulgence "chez des juges ?
Il n'y a pas que la bible qui pròne la
non-violence.

« MENU » PLUS LEGER
Au cours de la méme audience, le

tribunal s'est encore occupé de quatre
prévenus qui comparaissaient pour
des chefs d'accus&tion beaucoup moins
« philisophiques ». C'est ainsi qu'il a
condamne : Claude Z., 25 ans, de Lau-
sanne, soldat sanitaire, à deux mois
d'emprisonnement ferme pour inob-
servation des prescriptions de service
et insoumission ; Charles-Henri V., 31
ans, du Valais centrai, à un mois
d'emprisonnement sous regime mili-
taire, pour inobservation des pres-
criptions de service, insoumission, a-
bus et dilapidatici! de matériel ; An-
dré A., 25 ans, du Valais centrai éga-
lement, à trois mois d'emprisonnement
avec sursis pour inobservation des
prescriptions de service, insoumission
et service militaire étranger ; Roger
P., 23 ans, canonier, de Genève, à deux
mois d'emprisonnement avec sursis
pour voi.

Au quelque peu farfelu Charles-
Henri, le grand juge recommanda :
« Dans une heure vous étes chez vous,
vous vous mettez en civil. Si l'on vous
prend aujourd'hui en uniforme dans
une pinte, vous irez au Zugerberg sur-
le-champ ! ». En cours d'audience, le
colonel de Haller lui avait déjà de-
mande : « Où travaillez-vous ?» —
« A la Nationale ».

Il fallait bien sur comprendre : « Je
suis assuré par la Caisse nationale ...»

r.
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compose le costume de Savièse ?
— Il y a tout d'abord la robe
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auec jupe caracterisee par une Y
multtiude de plis , d'une seule pie- H
ce, de couleur noire. Ensuite, il y H
a le gilet ou le caraco qui rem- ||
piace le gilet. En patois , on Vap- I
pelle le « mendzon » ; il va jus- ì|
qu 'à la taille et descend en pointe B
sur la partie arrière. Deux ban- S
des de velours recouvrent ce m
« mendzon ». Le foulard , ensuite, m
s'achète mais est fagonné d'une 11
fagon très particulière ; il se ter- m
mine en pointe , derrière, avec un m
nceud devant. Le chapeau s'a- Y
chéte également , du moins le fond m
en palile. Mais la fagon se con- H
fectionne ; il comporte un ruban [j
et géreérale??ie?it le velours est le S
tissu choisi pour ce chapeau.

Le tablier qui termine le cos- B
lume est la seule partie qui con-
tiennent des couleurs vives. Le B
tablier , qui peut étre en laine, soie m
ou colon, comporte de ravissantes m
broderies de dessins et de teintes I
d if férentes.  Y

Le costume saviésan, très sabre \
et très beau, est certainement Vu- •
ne des réussites de notre artisanat l'j
qui a été très florissant , il y a M
quelques années encore.

Le costume de Savièse est et de- .
meurera encore longtemps un té- ;. '
moin d'une vie paysanne pleine I
d' attrait et de curiosité.

(Texte a. I., p hoto Raph)

. - , f?»H_,________i-_T

— Ainsi que M. Antonio Lecca , à
Monthey, et M. Arthur Borter, origi-
naire d'Oberems, domicilié à Monthey,
et M. Gilbert Berthoud , originaire de
Troistorrents et domicilié à Mon they.

Décisions du Conseil d'Etat
Lors des séances des 30 novembre et cuisine à Sanaval, à Montana, ceci à

3 décembre, le Conseil d'Etat a no- titre d'essai,
tamment décide : f ~ . DEMISSIONS

NOMINATIONS
Il a nommé :

— M. Arturo Beusson, à Monthey, in-
fìrmier psychiatrique, provisoirement
et à titre d'essai, à l'hòpital psychia-
trique de Malévoz.
— Mlle Clara Mueller, originaire d'Ar-
govie, à Monthey, à un poste identi-
que.

— Mlle Vanessa de Schoene, de Lon-
dres, ergothérapeute à l'hòpital psy-
chiatrique de Malévoz.
— Miles Nicole Morand et Marie-Cé-
cile Follonnier, de Monthey, secrétai-
res au méme hópital.
— Mlle Gabrielle Stragiotti , d'Aigle,
assistente sociale au service juridique
du Département de justice et police,
ceci à titre d'essai et provisoirement.

— M. Grégoire Schnyder, expert-
reviseur à Sion, et M. Paul Schweick.
aide-taxateur à Naters. titulaires à ti-
tre définitif des postes qu 'ils occupen t
respectivement au Service cantonal
des contributions.
— M. Charles Sierro. contróleur à l'Of-
fice du logement au Département des nan t l'adduction d'eau potable.
travaux publics, titulaire définitif de SUBVENTION CANTONALE
ce poste. Le Conseil d'Etat a décide d'accor
— MM. Max Eggel, de Naters et Er-
win Bumann, de Kalpetran, inspec-
teurs de ruchers des 3e et 2e arron-
dissements.
— M. Leo Kalbermatten, forestier de
triage pour la commune de Steg.
— M. Prospsr Tappati, commis de

Il a agree les demissions présentées
par M. Werner Gruber, forestier de
triage pour la commune de Steg, à
Steg, et MM. Adolphe Leiggener,
d'Ausserberg et Willy Schmidt, de
Steinhaus, inspecteurs de ruchers des
3e et 2e arrondissements.

AUTORISATIONS
Il a autorisé :

— Mme Gabrielle Roh , à Conthey, à
pratiquer en tan t que sage-femme sur
le territoire du canton du Valais.
— Mme Marie-Thérèse Romailler-
Crettaz, à pratiquer en tant que sage-
femme à Granges.
— M. Raymond Beytrison, d'Evolène,
à pratiquer en qualité de physiothéra-
peute sur le territoire du canton

APPROBATIONS
Le Conseil d'Etat a approuvé :

— Le règlement de la bourgeoisie
d'Ausserberg, adopté en assemblée
bourgeoisiale du 12 septembre 1965.
— (Sous différentes réserves) les mo-
dificàtions apportées par le Conseil
communal de Zermatt au règlement
sur la fermeture des magasins de cette
commune.

ADJUDICATION
Le Conseil d'Etat a autorisé la com-

mune de Moerel à adjuger les travaux
de genie civil et d'appareillage concer-

der une subvention cantonale pour les
travaux d'adduction d'eau potable de
la commune de Moerel.

De plus, le Conseil d'Etat a déclaré
d'utilité publique la construction des
chemins agricoles des Chèvres et de
Thure sur Isérables.

Lutte contre le cancer
Selon les statistiques établies, on

sait qu'en Suisse et en Europe, le
20 % des décès est dù au cancer.

Ces derniéres années, on comptait
en Suisse 8 700 décès causes chaque
année par cette terrible maladie. En
Valais, le cancer fait plus de 300
victimes par an.

La catastrophe de Mattmark , qui
a ému le monde entier, n 'a de loin
pas atteint ce chiffre.

La Ligue valaisanne, présidée par
le Dr Closuit , à Martigny, contribué
chaque année pour environ 25 000
francs à la lutte contre cette maladie.
L'action de la Ligue contre le can-
cer doit ètre encouragée et soutenue.

C'est dans cet esprit que la Caisse
d'Epargne du Valais vient d'attribuer
un don de Fr. 500 à cette associa-
tion.

Cet exemple mérite d'ètre suivi.

Concert de Noèl
SION (FAV) — Pour la trente-

sixième fois consécutivement depuis
leur fondation , les Petits Chanteurs
de Notre-Dame auront la joie de
donner, samedi 18 et dimanche 19
décembre, à 20 h. 30, à l'aula du
Collège de Sion, leur concert de Noèl.

Sous la direction de M. Joseph Ba-
ruchet, les Petits Chanteurs de la
Schola sédunoise interpréteront des
oeuvres de Jos. Hemmerlé, Pérotin
« Le Grand », Josquin des Prés, de
Vittoria , Palestrina, Bouzignac, Mou-
ton , Abell, Bach , Barvvinskyj, Sala,
Aubanel, Marescotti , Georges Haenni.
Lagger, Oldham et Paul Arman.

Ce concert est offert aux autorités
religieuses et civiles, aux membres
passifs, à leurs parents et amis fidè-
les.

Nul doute que ce concert recueil-
lera le succès qu'il mérite.

Nouveau comité politique
NENDAZ (Fr) . — Placée sous la pré-

sidence de M. Charles Glassey, s'est
tenue l'assemblee du parti radicai dé-
mocratique de Nendaz. Les membres
ont entendu les rapports des manda-
taires communaux par M. Francis
Fournier, anc. président ; du député du
parti par la voix de M. Emmanuel
Pitteloud ; de la fanfare et de la jeu -
nesse radicale par MM. Georges Broc-
card et Michel Délèze.

Un nouveau comité fut élu : la pré-
sidence est confiée à M. Gilbert Four-
nier, de Brignon ; M. Charles Glassey,
ancien président , conserve la vice-pré-
sidence ; M. Michel Délèze est appelé
au poste de secrétaire et caissier, et
M. Roger Fournier fonctionné comme
membre.

L'assemblée s'est intéressée à orga-
niser la saison politique prochaine.

t Xavier de Riedmatten, ingénieur
SION — Nous apprenions, hier, le

décès de M. Xavier de Riedmatten,
ingénieur EPF, àgé de 80 ans.

Le défunt était issu d'une vieille
famille sédunoise ; il était le fils de
M. Oswald de Riedmatten.

Après ses classes primaires et se-
condaires au Collège de Sion où il
obtint sa maturité, c'est au Poly-
technicum qu'il fit ses études d'ingé-
nieur EPF.

Il travaille quelques années à l'E-
tat du Valais, au département des
Travaux publics, mais c'est en Es-

pagne qu 'il s'en alla ensuite. Il oeu-
vrait pour le compte d'une société
belge de chemins de fer d'entre-
prises. Il demeura 20 ans dans ce
pays et devait se marier à Mlle
Eloisa Gonzalès.

N'ayant pas d'enfants, le couple
adopta une fille qui est actuellement
Mme Manolita Jager.

En 1930, M. de Riedmatten se
fixait à Bruxelles, ville dans laquelle
il demeurait jusqu 'en 1960.

En 1936, il avait le malheur de
perdre son épouse mais gràce à son
courage, il surmontait cette épreuve
avec beaucoup de foi et de résigna-
tion.

A Bruxelles, il s'occupa de la co-
lonie suisse de cette ville. Après une
vie pleine de travail — il sut se
faire apprécier par ses patrons, ses
collègues et ses subordonnés gràce à
ses grandes connaissances profession-
nelles et à son caractère avenant , il
pouvait prendre une retraite bien
méritée en 1932.

En novembre 1960, il regagnait sa
ville natale et c'est à Sion qu 'il sera
enseveli samedi 18 décembre. La
messe d'enterrement aura lieu à la
cathédrale , à 11 heures.

Nous prions la famille endeuillée
de croire à nos sincères condoléan-
ces. a. 1.

Le télécabine
fonctionnera à nouveau

NENDAZ (Fr). — Nous apprenons
que le télécabine de Tracouet fonc-
tionnera , après les travaux d'amélio-
rations, ce prochain dimanche. On
s'occupe actuellement de préparer les
pistes qui réjouiront tous les skieurs.

Notons aussi que le téléski du Bleu-
sy entrerà en fonction aussi pour les
fétes prochainea,

GRAIN DE SEL

Que vous en semble ?
— J'ai l'esprit un peu charrieu r ,

ce matin.
— Ne vous gènez surtout pas,

Mènandre. Un peu de fanta is ie  ne
peut qu 'agrémenter la vie quatt-
ri tenne.

— Ore dit ga. On dit toujours
ga mais on craint la discussion qui
n'est pas absolument sérieuse. Or,
moi je  n 'ai pas envie d 'ètre sérieux.
Tant pis si, pour une fo i s , on me
prend pour un petit rigolo.

— Comtne toujours , vous tournez
autour du pot au lieu d' entrer dans
le sujet. Au fait , Mènandre , au
fati...

— Il y a plusieurs semaines que
Von a commence des... des...
des...

— Ga y est, vous bégayez. Ga
croche ?

— Non. Je parie des travaux en-
trepris à la rue de Lausanne.

— Et alors ?
— Ore les a commencés.
— Oui.
— Et puis il a ndgé .
— Oui.
— Il a tellement neigé qu 'il a

fal lu  interrompre les travaux.
— Ben oui . Vous n'auriez pas

voulu qu 'on les achevasse sous la
neige.

— Non... Mais on a ferme la cir-
culation.

— Il le fallait bien, pardi !
— Oui, mais on ne peu t plus

passer avec les autos depuis la rue
des Remparts jusqu 'à l'avenue de
la Gare en suivant l'axe de la rue
de Lausanne.

— Non, puisqu'on y fa t i  des tra-
vaux.

— En ce moment, on ne fai t  pas
de travaux puisqu'il y a de la nd-
ge. Et on ne peut toujours pas
passer avec les autos.

— Non, puisque le chantier a dù
ètre ferme.

— Eh bien, ne croyez-vous pas
que l'on aurai t dù s'y prendr e plus
tòt ?...

— Moi , vous savez...
— Je sais qu'il ne vous en coùte

pa s d'aller à pied, mais je pense
que les commergcmts de la rue de
Lausanne eussent préféré que ce
trongon de route fù t  ouvert pen-
dant la période des achats de Noèl.

—: Vous charriez ?...
— Oui, je charrie parce que ces

travaux-là , si on n'a pas su les
entreprendre plus tòt, on aurait dù
les mettre en chantier plu s tard ,
au printemps, par exemple. Que
vous en semble ?

Isandre.



Assemblee du ski-club Bella-Tela

Chermignon : un raccard victime
d'une curieuse mésaventure !

SAINT-LUC. — Les membres du
ski-club Bella-Tota se sont réunis en
assemblée generale le 11 décembre
dern ier à la Pension Favre à Saint-
Lue.

Une assistance réjouissante était sa-
luée par le présiden t, M. Henri Caloz,
qui fit un rapide tour d'horizon sur
l'activité du Club durant la saison
1964-1965. Après la lecture du proto-
cole par la secrétaire Jacquel ine Zuf-
ferey et celle des comptes par le cais-
sier André Baimer, les participants
avaient à nommer leur comité. Celui-
ci resta inchangé, chacun paraissant
satisfait de sa gestion. On lui adjoignit
cependant un nouveau membre en la
personne du jeune Marcel Favre.

L'établissement du programme 1965-
1966 témoigna de l'activité dynamique
du ski-club et de son comité. Notons
en particulier l'organisation d'un con-
cours réserve aux hótes du village,
concours qui sera suivi dans la soirée
par un loto et un bai destinés à assu-
rer à la société une saine situation
financière. Autres manifestations pré-
vues : concou rs des enfants en janvier .
concours interne, trophée de la Bella-
Tola qui empruntera un nouveau tra-
ce et enfin , course de printemps à la
Vallèe-Bianche (si la vésicule à Cé-
lien le permet !).

Les mesures anti-surchauffes étant
toujours en vigueur, il fut décide de
ne pas augmenter les cotisations.

Autre fait intéressant : l'admission
de 50 nouveaux membres, ce qui porte

l'effectif à 195. Une belle cohorte de
sportifs.

La partie administrative achevée,
une radette organisée par le comité,
arrosée comme il se doit en toutes cir-
constances, permit aux participants de
fraterniser un peu plus longuement et
de terminer gaiment cette sympathi-
que réunion.

G.F.

CHERMIGNON (te) — Ce n'est ni
un tremblement de terre, ni une
avalanche qui a f a t i  s'ef fondrer , la
journée de mardi, un raccard en par-
f a t i  état , situé à Chermignon d' en
Haut , dans le voisinage de la Poste.

Une grange était en e f f e t  située
à proximité de ce raccard. La neige
était tombée en abondance sur la toi-
ture de cette grange, et c'est ainsi
que le p oids de la neige qui est tom-
bée a considérablement déplacé la
charpente du raccard , propriété de
cinq agriculteurs de la région.

Le raccard a bien entendu dù ètre
demolì et pour ce, on a dù faire
appel aux pompiers.

Ski...
A VERCORIN : En plus du télé-

ski de Riondet déjà ouvert aux
skieurs, les autres installations mé-
caniques fonctionneront le dimanche
19 décembre.

A ST-LUC : Le télésiege de Ti-
gnousa conduit les skieurs jusqu 'à
2 300 mètres d'altitude. Heureux com-
plément à cette installation : le petit
télé-ski pour enfants et débutants
qui vien d'ètre installé et qui fonc-
tionné depuis peu.

Un accident pour le moins orìgì
noi et quelque peu déconcertant l

Si jeunesse savait...
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Il y a quelques jours, la radio con-
sacrali à un projet d'aérodirome civil
une emission au cours de laquelle un
groupe de spécialistes devait s'expri-
mer. Partisans et adversaires frater-
nisaient autour du micro, dans oette
ambiance amicale et «objective», tein-
tée de nervosité (à peine ). Inutile d'en
dire plus long, vous connaissez ces
rencontres pour leis avoir déjà vues
ou entendues à la téle ou à la radio.
Elles se font particulièrement nom-
breuses en ces temps bénis de wes-
tern éleotoral et de chassé-croisé po-
litique.

On ne sait par quel hasard on avait
convoqué ce jour-là une personne
competente, sérieuse, technicien en la
maltiére, par conséquent véritable spé-
cialiste du problème. Après qu 'on eut,
pendan t une grande partie de l'émis-
sion , soulevé les aspeote politiques, fi-
nanciers ou sociaux de la question,
rencontirant à chaque fois des objec-
tions financières, politiques ou socia-
les, le « technicien » demanda la pa-
role

Il s'excusa bien sur auprès des bril-
lants orateurs, et leur signifia qu 'au-
cun des arguments évoqués jusque là,
qu 'ils soient en faveur du projet ou
contre luì , n 'était base sur des don-
nées techniquement exactes.

Autrsment dit , de touteis les belles
phrases entendues, aucune ne reposai,
sur quelque chose de cohérant. Der-
rière le paravent impressionnamt des
nobles arguments, renforcés d'exeim-
ples qui se voulaient concrets et ap-
puyés de chiffres encore plus elo-
quente , il s'avéra qu'iil n'y availt que
du vide...

Lorsque le téméraire spécialiste eut
termine sa requète, il s'entendit ré-
pondre qu 'on avait eu grand intérèt
à apprendre de nouvelles choses (en-
core qu 'il reste à savoir si l'intérèt
était aussi grand qu 'on voulait bien
le dire), mais qu 'il valait mieux ne

pas trop « s'égarer » dans des explica-
tions techniques !

Et voilà ! Ne nous étonnons donc
plus si quelques rouages de la «machi-
ne sociale» marchent de travers. Cette
machine est dans de bonnes mains. Ne
nous étonnons pius si ce sonit les gé-
néraux qui règlent les questions con-
cernant la paix (bien sur. le prix No-
bel de la paix a été attribue au Pas-
teur Martin Luther King, oe qui re
l'empèche pas pour autant de faire
de .smps en temps son petit séjour
en prison !), si ce sont les gros finan-
ciers qui règlent les progrès de la mé-
decine, si la destinée du monde est
entre les mains de quelques politi-
ciens. On n'aura surtout plus à s'é-
tonner si les détenteurs de la bombe
utilisent leurs découverbes (on sait que
la valeur de deux bombardiere suffi-
rait à supprimer toute trace de lèpre
dans les pays sous-développés) à pro-
mouvoir l'anéanitissement de l'huma-
nité.

Les savamts, les penseurs, les philo-
sophess, les poètes et tous les hommes
qui ont passe leur vie à pénétrer un
secteur de la science, de la morale, de
la vie, sont en quelque sorte frustrés
des avantages de leurs travaux par
des personnages dont tout l'art consis-
te à savoir utiliser les .alante d'auitrui
en les faisant servir leur propre
gioire.

Durrenmatt a merveiilleusement ex-
primé cette opinion dans scn livre :
« Les Physiciens », et l'on serait par-
fois tenté d'emprunter ces paroles,
acerbes peut-ètre maiB combien jus-
tifiées du poète Leo Ferré lorsqu 'il
parie de «ce monde où les muselières
ne sont pas faiteis pour les chiens ».

On peut lire dans un « Hara Klri »,
oette revue parisienne « bète et me-
diante » (qualificatif souvent ju .tifié)
ce passage qui ne l'est peut-ètre pas :
« Ah ! si jeunesse savait, vieillesse
passerait un mauvais quart d'heure ! ».

C. Deslarzes

Magasins ouverts
le dimanche

BRIGUE (Sd). — Brigue , ville très
conformiste et près de ses traditicns,
n'aura certainement pas peu étonné
ses habitant s en leur annoncant que
le. magasins étaient ouverts le di-
manche avant les fètes de fin d'année
afin de permettre à tout le monde de
faire ses achats.

Dimanche passe, déjà, de 13 heures
a 18 heures, les Briguands ont pu faire
leurs achats et dimanche prochain.
l'ouverture des magasins subirà le
mème horaire.

D'aulre part. mercredi prochain, on
pourra encore acheter jusqu 'à 22 heu-
res.

Dimanche, la paroisse réformee or-
ganiseca dans scn tempie, son sapin
de Noel. Il en est de mème du Cer-
cle des Romands qui se retrouveront
dimanche soir , à la Maison du Peuple.
Pour fèter Noel.

La FOMH également inviterà pro-
chainement ses membres pour une
Petite fète.

Notons encore que dans toutes les
eglises , des crèches cnt été faites et
<lue la venite des sapins de Noèl dans
fe rues, crée déjà une ambiance die
fète.
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CADEAUX APPRECIES
en venie dans les magasins spécialisés

ou directement à

DIVA S.A. UVRIER-Sion
Tel. (027) 4 43 77 P 655 S

Noel des enfants
CHIPPIS (ba) — Cette année, la

commune de Chippis, par l'entremise
de son service social, organisé un
Noèl -à l'intention des enfants en àge
de scolarité et des personnes àgées.
Cette soirée aura lieu le mercredi 22
décembre prochain à la halle de
gymnastique de Chippis, Elle sera
agrémentée par diverses productions
ainsi que par un jeu scénique. Le
programme plus détaillé de cette ma-
nifestation paraitra au début de la
semaine prochaine.

Le bazar de la gare
SIERRE (FAV) — « Librairie, pa-

peterie, tabacs, chocolats, glaces et
souvenirs », telle est l'enseigne posée
au nouveau bazar de la gare de
Sierre qui est aménagé à l'heure
aatuelle. Place à rentrée de la sous-
voie, sipaoieux et vitré, ce nouveau
kiosque se présente de facon fot .
heureuse. Les voyageurs sauront l'ap-
précier !

_ _ _ . _ - _.- _ - 4' _ _-_. C __ S__ ¦f>___l___ ¦!_- %__

Théàtre des enfants
EVIONNAZ (Mt) . — Dimanche, en

matinée et en soirée, les enfants des
écoles nous convient à leur represen-
tation théàtrale. Celle-ci se déroulera
à la Maison de commune. Jeux,
sketches, danses, chante. rondes, say-
nètes et morceaux de musique enchan-
teront tour à tour.

ROTISSEEFUE
+MDTEL

EST-CHRISTOPHE
v^entre Bex et 

St-Maurice
|> • •
VI i Vous n'oublierez 1
|̂  ; jamais les heures •

KIS • passées en cette riche •
(SL t demeure Z
MM a où tout a été concu *
0 J Pour vous plaire •
« ; et vous satisfaire J

Il "Tèì 'Òl s h 'èììs"

Monsieur Maurice Gard , au Mai1 tinelt, Bagnes ;
Madame et Monsieur Georges Fellay-Gard et leurs enfante Pierre-Alain et

Jean-Charles, au Chàble ;
Monsieur Stanislas Gard, à Genève ;
Mademoiselle Edith Gard, au Martiinet ;
Madame et Monsieur Pierre-Ala in Elsig-Gard, à Lausanne ;
Monsieur Jean-Michel Gard, au Martinet ;
Madame Marthe Carron-Pasche et ses enfants, au Chàble ;
Monsieur et Madame Marius Pasche, leurs enfanits et peits-enfanite, au Chàble;
Madame Sylvie Deslarzes, ses enfants et petits-enfants, à Annecy et Lausanne;
Monsieur et Madame Louis Deslarzes et leurs enfants, au Chàble ;
La famille de feu Edouard Carron ;
La famille de feu Maurice Carron ;
Monsieur et Madame Ernest Carron etl leurs enfants, à Bagnes ;
Madame et Monsieur Louis Carron, leurs enfants et petits-enfanits, à Bagnes ;
Madam e et Monsieur Maurice Besson et leurs enfants, à Bagnes ;

ainsi que les familles parentes et alliées ont la profonde douleur de faire part
iu décès de

MADAME

Suzanne GARD
née PASCHE

9ue Dieu a rappelée à Lui dans sa 54me année, à l'hòpital cantonal de Lausanne,
munie des Sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu au Chàble, le samedi 18 décembre. à 10 heures.
La defunte était membre de la Société de secours mutuels « Fédérée ».
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part
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Taxi et volture
se rencontrent

CHERMIGNON (te) — Une colli-
sion s'est produite hier en début
d'après-midi, à 13 heures, sur la
route Chermignon-Crans, entre un
taxi sierrois, qui descendait de Mon-
tana , et une voiture montante pilo-
tée par M. Bonvin , de Montana. Le
tout se solde heureusement par des
dégàts matériels pas trop conséquents
Les accrochages sont assez fréquents
dans ce virage tout particulièrement
dangereux qu 'il y aurait lieu déci-
dément de supprimer.

La police de Crans a établi le
constai d'usage.

On fète Noèl...
SIERRE (FAV) — On fè te  Noèl en

famille , bien sur. Mais cette f è t e  est
célébrée aussi, chaque année, dans
les hòpitaux , cliniques , écoles et éta-
blissements divers.

A Sierre, avant le 24 décembre,
débute la ronde des Noèls. Samedi
tout d'abord , comme chaque année,
aura lieu, à la Maison des Jeunes,
le Noèl du Syndicat chrétien, et les
enfants se réjoulssent déjà de l'appa-
rition des cornets de frlan dises dis-
tribués à cette occasion.

On a pensé aux wieillards — et c'est
déjà une coutume de quelques an-
nées — qui seront fètés dimanche
19 décembre. Ce mème jour , ce sera
le Noèl de l'institut Notre-Dame de
Lourdes, à Montana, au Sana Gene-
vois, puisque c'est là que se trou-
vent les enfants en attendant de pou-
voir s'installer, avec une impatience
toute lègitìme, dans le bàtiment neuf
congu pour eux.

L'hòpital réservera un Noel pour
ses malades, qui a été f ixé  au mardi
21, l'après-midi , tandis que ta Clini-
que Ste-Clatre a réserve la soirée de
dimanche prochain.

Le lundi 20, les filles des écoles
primaires convieront parents et amis
à leur traditionnel spectacle de Noèl
annuel pr épare avec assiduite.

No 'él donc pour les enfants , pour
les vieillards, pour les malades, qui,
eux, n'auront pas la 'grande Jole d'un
Nod passe en famille.

Profondément touchée par les nom-
breux témoignages de sympathie regus
à l'occasion de son grand deuil, la
famille de

MADAME

Amelie MORET
née Terrdtaz

remerde toutes les personnes qui, par
leurs dons de messes, leurs envois de
fleurs et de couronnes, se sont assodées
à son chagrin et les prie de trouver id
l'expression de sa profonde reconnais-
sance.

Un merci special au personnel de la
Direction des téléphones de Sion et
Martigny.
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t
Madame Guillaume JSger-de Ried-

matten ;
Madame Louis Bu_ini-de Riedmat-

ten ;
Monsieur et Madame Louis Caran-

dell-Jager et leur fille Eugénie ;
Monsieur Henri Dénéréaz et sa fa-

mille ;
La famille de feu Leon de Riedmat-

ten ;
Les familles de Riedmatten, de Tor»

renté, de Cocatrix de Werra. Aymon,
Toran o. Putido et Lamarque ;

Madame Angéline Clapasson, sa dé-
vouée employee ;
ont la douleur de faire part du décès
de

MONSIEUR

Xavier
de RIEDMATTEN

Ingénieur E.P.F.

leur cher pére, frère. grand-pére, ar»
rièr . grand-pére et cousin, pieuse-
ment decèdè A Sion, le 15 décembre
1965, dans sa 80me année, munì des
Sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Sion,
en la paroisse de la Cathédrale, le sa-
medi 18 décembre 1965* à il heures.

Priez pour lui

Cet avis tient lieu die lettre de fai-
re-part.

t
Es halt GoUt dem aulmachtigen gefaMen,
am Dorunerstag, 16. Dezember, im Al-
tersheim von Susten, unseren lieben
Bruder, Schwager, Onkel, Paten und
An ver wand ten

HERRN

Josef BACHER
im 74. AJtersjahre, unerwartet rasch,
vensehen mit den Trostungen der hi
Religion, zu sich zu rufen.

Wir biitten, dem lileben Verstorbe.
nen ein gutes Andenken zu bewah .
ren uns seiner im Gebefe zu geden-
ken.

Munster, den 16.12.1965.

In christlicher Trauer i

Herr Oskar Bacher, Mtinster ;
Familie Hedwig Richner-Bacher,

Haggliingen AG ;
Familie Rudolf Bacher-Guntern,

Munster ;
Frau Regina Nicolaìdes - Bacher,

Lausanne ;
Familie Josephine Lagger-Bacher,

Sitten ;
Familie Ida Sackmann-Bacher , Sit-

ten ;
Famille Marie Zehner-Bacher, Sem.

Die Beerdigung findet statt : Sarn-
tag, den 18. Dezember 1965 in der
Pfarrkirche in Munster VS inm 10 Uhr
30.

Leidzirkulaire werden keine ver-
sandt.
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Profondément touchée par les nom-;
breuses marques de sympathie et d'af -
fection regues lors de leur grand deuil
et dans l'impossibilité de répondre à
chacun, la famille de

MADAME

Angele ROH
prie toutes les personnes qui les ont
entourées par leur présenee, leurs mes-
sages, leurs dons de messe, leurs en-
vois de fleurs , de couronnes, de trou-
ver ici l'expression de leur vive recon-
naissance.

Un merd spedai au révérend doyen
Lathion, à la classe 1907, ainsi qu'à
toutes les personnes qui, de près ou de
loin, ont pris part à leur grand deuil.

Erde, décembre 1965.
P 4277 S



Retour sur terre de «Gemini VI»
Succès du rendez-vous spatial
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Un laboratoire de calmants
| a été cité en justice en Suède

i

i

»,

STOCKHOLM . — Pour
la première fo is, dans
le monde, un laboratoi-
re de produits pharma -
ceutiques est assigné
en justice pour y ré-
pondre des dommages
causes par la thalido-
mide.

Ce procès , qui s'est
ouvert mercredi à Soe-
dertaelje , près de
Stockholm , où ce labo-
ratoire a son siège so-
dai, pourrait faire ju-
risprudence au-delà des
frontière s de la Suède.
On évalue en e f f e t  à
prè s de 10 000 le nom-
bre des bébés rendus
infirmes dans divers
pay s — Allemagne.

> . ¦:,'. . . • - ¦
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Suiss e. Angleterre no-
tammen t — parce que
leu r mère avait f a i t
usage de ce caimani
durant leur période
prenatale.

Ce sont les parents
d'un enfant de 4 ans.
Rof Lager , in f irme à
100 %, qui sur l'initia-
tive de l'Association
suedoise des victimes
de la thalidomide , assi-
gnent aujourd'hui en
justice la société qui
avait fabr iqué  sous li-
cence et vendu sous le
nom de neurosédyne , le
médicament fatai.  Leur
avocat , Me Henning
Sjoestroem . reprocha à
la société de n'avoir

pas fa t t  a expériences |
pharmacologiques et H
cliniques suf f i sa ntes |
pour éliminer tout dan-
ger de complications.

De son còte, le lobo- (g
ra.oire incrìminé décli- É
ne toute responsabilité .
af f i rmant  que la mise È
en vente de la thalido- 1
mide avait été prece- 1
ciée de toutes les pré- |
cautions scientifiques 1
requises par la législa- p
tion et qu 'il n 'a pas été 1
scienti/iqueinen.t de- 1
montre que ce caimani |
soit à l' origine de mal- |
formations du fcetus. 1

Le procès doit durer |
plusiair s semaines.

CAP KENNEDY (Floride) - Les rétrofusées de Gemini VI ont
été mises à feu à 14 h. 53 GMT en vue de la rentrée dans l'atmo-
sphère. L'allumage s'est effectué automatiquement comme prévu. Il
a réduit la vitesse de Gemini VI qui, de ce fait, ne peut plus se
maintenir sur orbite et a amorcé sa descente vers la Terre en
passant au-dessus du Pacifique, de l'Amérique centrale et de la
Floride. Gemini VII n'a pas pris de photographie de Gemini VI au
moment de l'allumage des rétro-fusées par suite d'une défaillance
momentanee des petites fusées annexes de contròie d'altitude de
vat?Biii_ .i VI I
_r*̂  * m % kj _ _
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An moment où Gemini VI a amor-
cé avec succès sa descente vers la
Terre, Gemini VII se trouvait à 16
km. au-dessus de lui et à 19 km.
en arrière. Gemini VI est prive de
Communications avec l'extérieur, la
cabine étant enveloppée d'une nappe
de gaz ionisc du fait de sa rentrée
incandescente dans l'atmosphère. Ce
silence durerà cinq minutes environ.
Gemini VI survole El Paso dans le
Texas à 60 miles d'altitude (87 km.).
Schirra et Stafford s'efforcent de
faire amerrir leur cabine « aussi
près du porte-avions Wasp qu'il est
possible », déclare la NASA. L'état
de la mer est excellent dans la zone
de l'Atlantique , au sud des Bermu-

des, où le porte-avions Waps doit
procéder au repechage des cosmo-
nautes Schirra et Stafford.

La NASA annonce que les radars
du porte-avions Wasp ont détecté Ge-
mini VI et que le premier parachute
de la cabine s'est ouvert. Gemini VI
serait à 53 km. du Wasp.

La cabine spatiale Gemini VI à
bord de laquelle les cosmonautes
Walter Schifra et Tom Stafford ont
effectué mercredi avec Gemini VII
le premier rendez-vous de l'histoire
de l'astronautique, a amerri en dou-
ceur, jeudi, à 15 h. 29 GMT au sud-
ouest des Bermudes, à environ 48
km. à l'ouest du Wasp. Le porte-
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avions se dirige vers le point de
chute de la cabine à la vitesse de
25 noeuds.

Un avion de detection du Wasp
a repéré la cabine flottant sur
l'Océan.

Gemini VI a été hissé à bord du
porte-avions Wasp à 16 h. 33 GMT.

Walter Schirra et Tom Stafford
sont sortis de Gemini VI à 16 h. 36
GMT sur le pont d'envol du porte-
avions.avions. partir d'une des écoles de la ville et
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Une epidemie de typhoide
a été décelèe près de Paris

PARIS (Ats-Afp). — Une epidemie
de typhoide sévit actuellement dans
la petite ville de Conflans-Sainte-
Honorine à une trentaine de kilomè-
tres de Paris.

Vingt-quatre cas ont déjà été dé-
nombrés, plus une dizaine de « cas
douteux ». On ignore encore l'origine
de l'epidemie. Jusqu'à mercredi, celle-
ci ne touchait qu'un seul quartier de
la ville, mais parmi les sept nouveaux
cas qui se sont déclarés hier matin
figurent deux personnes habitant
d'autres quartiers.

On avait tout d'abord pensé que
l'epidemie — qui a touche de nom-
breux enfants — s'était propasée à

pouvait étre due à la nourriture ser-
vie à la cantine de cette école. Mais
c'est la mème cantine qui alimento les
six groupes scolaires de Conflans et
les autres n'ont pas été atteints. L'éco-
le qui avait été fermée sera dans rou-
verte dès aujourd'hui, mais les pa-
rents auront la faculte de ne pas y
envoyer leurs enfants.

L'eau potable a également été incrl-
minée, mais aucune impureté n'y a
été décelée.

D'importantes mesures de sécurité
ont été prises pour enrayer l'epide-
mie. La population a été invitée à
faire bouillir l'eau et à éviter de con-
sommer des légumes crus et du
yaourt. Enfin tous les habitants de la
ville ont été priés de se faire vacciner.

Rupture avec la G.
0 BRAZZAVILLE. — Le Congo-
Brazzaville a rompu hier ses relation*
diplomatiques avec la Grande-Breta-
gne.
# LE CAIRE. — La République
Arabe Unie a rompu hier ses relations
diplomatiques avec la Grande-Breta-
gne, annonce Radio Le Cafre.
© BAMAKO. — Le Mail a rompu
ses relations diplomatiques avec la
Grande-Bretagne.

Procès Bebawi : les agents
de police accablent Claire

ROME. — Les agents de la po-
lice criminelle italienne ont depose
mercredi au procès intente à Yous-
sef et Claire Bebawi pour le meur-
tre de l'industrie! Farouk Chour-
bagi.

L'un des agents qui effectua une
rapide enquète en Allemagne d'a-
bord puis en Suisse, a précise qu'il
n'avait pas été en mesure de re-
trouver à Stuttgart la personne à
laquelle Youssef Bebawi pretendi!
avoir vendu un revolver de calibro
7,65 sembiante à celui qui fut uti-
lisé pour commettre le crime. Il fut
établi peu après que l'arme avait
été jetée au large de Naples par
le couple.

Le témoin a retate ensuite l'in-
terrogatoire qu'il effectua à Genève
de Mme Arnaldo Lusso, proprié-
taire à l'intérieur de l'hotel du
Rhóne d'un salón de mode où
Claire Bebawi et la victime eurent
plusieurs rendez-vous galants,
d'une des employées de Mme Lus-
so et de la sceur de Youssef Beba-
wi, Soraya. De Genève, l'agent se
rendit à Lausanne où il ne put, se-
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lon ses propres déclarations, éta-
blir si Claire Bebawi ou son mari
avaient acquis du vitriol la veille
du crime, ce produit étant vendu
Hbrement dans les magasins lau-
sannois.

Un autre agent chargé de l'en-
quète en Grece a affirme qu'en
parlant avant Claire Bebawi à
Athènes il avait note sur l'une des
mains de la belle Egyptienne des
tàches jaunes. Claire Bebawi ex-
pliqua la présenee de ces tàches
en déclarant qu'elle s'était brulée
une main dans sa cuisine et qu'elle
avait eu recours à une pommade
jaune.

Au sujet des griffes sur le vi-
sage de Youssef Bebawi, l'agent de
la « Criminelle » a précise que
Claire Bebawi avait dit : « C'est
moi qui ai griffe au visage mon
mari à la suite d'une violente dis-
cussion ». L'audience prend fin sur
cette évocation des nombreuses
disputés entre Youssef et Claire
Bebawi.

Le procès continuerà demain

Difficultés a bord de «Gemmi 7»
CAP KENNEDY. — Franck Barman

et Jim Lovell, à bord de « Gemini-7 »
éprouvent des difficulté s dans le ma-
niement de leurs fusées annexes de
contróle des osdllations latérales.

La NASA a donne des précisions à
ce sujet au Cap Kennedy un peu avant
17 h. 9mt.

Deux de ces systèmes ne fonotion-
nent pas ou marchent très irréguliè-
rement.

Cette défaillance a été constatée

lorsque Borman et Lovélil ont voulu
orienter leur hàbitade, vers 14 h. gmt
en direction de « Gemini-6 » qui, à 19
kilomètres de là, se préparaient à ac-
tionner ses rétro-fusées pour rega-
gner la terre.

« Gemini-7 » a été incapable d' e f fec-
tuer cette manceuvre. Il en resulterà
Vabsence, regrettée par la NASA, des
photographies qu'aurait prises Borman
de la déflagration occasionnée par la
mise à feu des quatre fusées de retour
à terre de « Gemi_i-6 ».

Au cours des heures suivantes, Bor-
man et Lovell n'ont pas eu raison de
cette difficulté. Mais, la NASA Vesti-
rne d'autant moins sérieuse qu'elle a
été éprouvée par « Gemini-5 », en
aoùt dernier, sans avoir compromis la
sécurité de ses pilotes Gordon Cooper
et Charles Conrad.

B.B. a New York
NEW YORK. — L'arrivée de Bri-

gitte Bardai à l'aéroport Kennedy,
jeud i en fin d'après-midi, a donne lieu
à une véritable mèlée à laquelle ont
pris part des centaines de curieux,
d'ouvriens de l'aéroport, de joumalis-
tes et de photographes.

Impertùrbable, Brigitte, qui vient à
New York pour la première du film
« Viva Maria » et dont c'est la pre-
mière visite aux Etats-Unis, a gardé
le sourire pendant toute la bousculade
qui s'est déroulée sous ses yeux, puis
s'est prètée de bonne gràce aux ques-
tions des joumalistes dans une salle
de presse qu'elle n'aurait jamais pu
gagner sans l'intervention die la po-
lice.

25000 victimes
au Pakistan

KARACHI. — Selon des infor-
mations officieuses, 25 000 person-
nes auraient péri lors de l'ouragan
qui vient de s'abattre, sur un front
de 128 km. sur le Pakistan orien-
tai. On ne dispose toutefois pas en-
core de chiffres précis. La plupart
des liaisons téléphoniques ayant
été coupées par la tempète.

L'accord aerien
entre le Japon

et l'Union soviétique
TOKIO. — L'accord aérien entre le

Japon et l'Union soviétique, qui per-
mettra la liaison régulière directe en-
tre Tokyo et Moscou, est conclu. Il
sera paraphé à Tokyo la semaine
prochaine, a déclaré aujourd'hui à la
presse M. Akira Sono, directeur du
bureau de presse du ministère japo-
nais des Affaires étrangères. M. Sono
a ajouté que l'accord sera signé à
Moscou vers la mi-janvier par M.
Etususaburo Shiina, ministre japonais
des Affaires étrangères.

J. Lecanuet ne voterà pas pour de Gaulle
mais il ne s'est pas prononcé pour Mitterand

PARIS. — M. Jean Lecanuet, candidat du centre et de la droite modérée,
arrive en troisième position, au premier tour de l'élection présidentielie et par
conséquent exclu du second tour, a demande aux 3 700 000 électeurs qui avaient
vote pour lui de ne pas voter, dimanche prochain. pour le general de Gaulle.

francaise — la nouvelle politique ma-
jeure : Jean Lecanuet (15,56 % des
voix au premier tour) ne recommande
pas pour autant de voter pour Fran-
gois Mitterand — seul adversaire du
general de Gaulle, arrive en seconde
position (31,71 %) derrière le chef de
l'Etat actuel (44,63 °/o). Mais en de-
mandant à ses électeurs de voter se-
lon leur jugement, soit pour Frangois
Mitterand, soit pour un vote blanc.
Jean Lecanuet s'engage d'une fagon
formelle contre le genera l de Gaulle
et favorise directement Frangois Mit-
terrand.

C'est, à trois jours du scrutin — qui
designerà pour les sept prochaines an-
nées le président de la République

Jean Lecanuet, leader du parti dé-
mocrate chrétien frangais, avait choisi
pour piate-forme électorale l'Europe
intégrée dont il est un des plus ar-
dente partisans. Jean Monnet , consi-
déré avec Robert Schuman comme un
des pères de l'Europe des Six, vient,
une heure avant Jean Lecanuet, de
prendre une pò. ' Hon pi _ nette encore
en faveur de Frangois Mitterrand :

« Après avoir vote Jean Lecanuet au
premier tour, je voterai dimanche
pour Frangois Mitterrand », a-t-il dé-
claré hier matin , sans ambiguité.

Jean Lecanuet , 45 ans, pratiquement
inconnu du grand public, avant la
campagne électorale présidentielie, a-
vait , après une candidature tardive,
obtenu un relatif succès en recueillant
3 700 000 suffrages, dont les observa-
teurs estiment qu 'il les avait enlevés
en majeure partie à l'électorat classi-
quement gaulliste depuis 1958. Il s'oc-
cupe à l'heure actuelle à organiser un
mouvement, «le Centre démocrate »,
dont le slogan est : « Démocratie et
Europe unie ».

Le dilemme pose à Jean Lecanuet
et à ses électeurs centristes et modé-
rés était au second tour de choisir en-
tre leur anti-gaullisme, et leur crainte
de se prononcer pour un candidat,
Frangois Mitterrand , qui est soutenu
par le parti communiste frangais.

Jean Lecanuet, quant à lui, vient
de choisir d'abord pour l'anti-gaullis-
me. Le 19 décembre, ses électeurs di-
reni s'ils ont fait le méme choix , que
leur jeune leader.

Lancement du satellite solaire « Pionnier A
CAP KENNEDY. — La NASA a mis a feu au Cap

Kennedy la fusée portense d'un satellite solaire « Pion-
nier A ». Ce satellite étudiera fespace interplanétaire
— tous les six mois il passera à 123 millions de km
du soleil.

Porteur d'un laboratoire de 35 livres seulement
(15 kg 750), « Pionnier A » ne comprend pas moins de
56 000 pièces différentes, une quarantaine de milliers
de plus que la fusée « Titan » portense des cabines
« Gemini ».

« Pionnier A » étudiera les phénomènes de l'espace
interplanétairre, et notamment le comportement des

> f
particole» atomiques et sub-atomiques à très haute B
altitude. Le « Pionnier », qui est le sixième de ce type, g
observera le vent solaire, cet intense flot de gaz I
ionisés déversé par le soleil à une vitesse supersonique. 1
Il passera tous les six mois à 123 millions de kilomètres 1
du soleil, et mettra 130 jours à décrire sa revolution j
autour de cet astre.

Les autres Instruments du prochain - Pionnier » 1
scruteront _ immensité comprise entre l'atmosphère
solaire et l'espace interplanétaire, les champs magne- §
tiques du soleil, et étudieront l'inter-action de ces der- |
niers et des particules à haute energie. |

*) LIMA. — La grève generale dé-
clenchée lundi dernier par 25 000 em-
ployés des hòpitaux péruviens a pris
fin mercredi, de mème que la grève
de la faim effectuée par 1500 de leurs
collègues, les autorités leur ayant ré-
affirmé que les augmentations récla-
mées leur seraient versées à partir du
mois de janvier.




